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CONGRÈS D'AUTOMNE 1976LES MOYENS TECHNIQUES 

DE LA DIFFUSION DE LA MUSIQUE 

DANS LES MASSES ET LA CULTURE 

MUSICALE CONTEMPORAINE
■par Dimitri Kabalcvski, 

Professeur au Conservatoire de Moscou 
Président d'honneur de VI.S.M.E.

1) LES REVES REALISES moyens dans la vie culturelle des 
peuples du globe, surtout dans 
les pays où l’Etat se préoccupe 
de l’instruction musicale du peu-

Mozart ne pouvait s'imaginer 
certes que sa symphonie, jouée 
pour quelques centaines de mélo­
manes dans un hôtel particulier 
viennois, pourrait être entendue 
en même temps non seulement 
dans d'autres maisons de la capi­
tale autrichienne, non seulement 
dans- une autre ville ou un autre 
pays, mais dans le monde en­
tier.

plè.
Malheureusement, ils exercent j f- - 

une autre influence sur la cul- 
ture musicale contemporaine...

3) LA NAISSANCE 
DE L'INDUSTRIE 
DE LA MUSIQUE 
RECREATIVEBeethoven. Berlioz, et Tehai-

public.’ ne V^uvrlenV^Vîma^ner Des contradictions, algues .sont, 
qu'un Jour leur mu^ion^lui apparue* dès les premiers ; pas
effectivement ac=“ * ^ ta SffSwS inhé- '

rentes à la nature même de cette i 
révolution. j

Premièrement, la musique, au- i 
par avant accessible à un petit ! 
nombre d’hommes instruits mu- ; 
siealement, est devenue l’apanage l 
d'un grand nombre de gens non 
initiés. Il n’y a rien détonnant 
à ce que la majorité des néophy­
tes qui ont eu accès à la musique 
grâce à la radio et à la télévi­
sion aux disques et au cinéma 
ait préféré la musique récréative 
n’exigeant ni expérience, ni pré­
paration spéciale, ni efforts in­
tellectuels.

I! faut également tenir compte 
du fait que c’était une époque de 
guerres et d'ébranlement sociaux, 
quand beaucoup de gens saisis­
saient la première possibilité de 
se distraire.

La demande de musique récréa­
tive a été entendue par ceux qui 
possédaient les moyens de diffu­
sion et le flot de musiquette a 
submergé des gens à qui on ne 
pouvait le reprocher, car ils ne 
savaient pas distinguer l’art véri­
table des pâles imitations.

La musique légère a été compo­
sée par des compositeurs de ta- i 
lent se basant sur le folklore et 
les traditions classiques tels que 
George Guershwin et Isaak Dou- 
naevski et par des centaines voire 
des milliers de tâcherons qui ont 
senti l’odeur de l'or. La bonne 
musique légère réjouissait les 
gens, embellissait leur vie, tan­
dis que la mauvaise musique lé­
gère engendrait une attitude fri­
vole envers la musique, le man­
que de goût, l’ignorance.

La deuxième contradiction de 
la révolution technique dans la 

. musique, découlant dans une 
grande mesure de la première 
réside en ceci : le développement 
impétueux de moyens techniques 
de diffusion de la musique dans 
les masses a lié le domaine de

porte quelle minute, dans n'im- 
portc quel point du globe.

Les grands virtuoses du passé 
pouvaient-ils envisager qu’avec le 
temps, l'art des interprètes serait 
perpétué, enregistré sur bande 
magnétique et disque, de même 
que les œuvres des compositeurs 
sur le papier à musique ?

Dans le meilleur des cas, ce 
n’étaient que des rêves et rien 
que des rêves. La musique restait 
l’apanage d'une élite. L’interpré­
tation de l’œuvre musicale n'était 
accessible qu'à ceux qui. y assis­
taient. Chaque interprétation 

. était unique et disparaissait à 
tout jamais avec le dernier son...

Le rêve de grands musiciens 
du passé s'est réalisé. Ce miracle 
s'est opéré sous les yeux de ma 
génération. On a vu apparaître 
le premier disque, la première 
bande enregistrée, le cinéma par­
lant, on a entendu les premières 
émissions musicales à la radio 
et à la télévision.

Des perspectives sans précédent 
en matière d’instruction musicale 
se sont offertes aux plus larges 
masses populaires, ce dont ne 
pouvaient rêver ni Beethoven, ni 
Berlioz ni Tchaikovski.

L’apparition des moyens tech­
niques de diffusion de la musique 
dans les masses peut être consi­
dérée, de bon droit, comme une 
révolution qui a joué un rôle 
non moins grand que l’invention 
de système de notation.

En 1973. l’assemblée générale mimstration, cependant que la 
Commission artistique et tcclini-ordinaire avait lieu la der-pour

nière fois au mois d’octobre, et, que poursuivait encore ses tra-
commc suite à l’alignement deLettre de Monsieur . Après de brefs exposés du 

secrétaire général sur la situation
vaux

l’exercice comptable sur l’année
civile, l’assemblée générale avait 
lieu à partir de 1975 au mois de

générale et du trésorier sur la si­
tuation financière, les présidents 
de chaque commission rendèrentDimitri KABALEVSKi mars. Dans ces conditions, il de­

venait difficile de faire en juin compte au conseil du résultat de
un congrès d’été : il n’y en eut leurs travaux, et le conseil ar-à M. André AMELLER donc pas en 1975. rêta les dernières dispositions

En 1976. le conseil d’adminis- pour l’assemblée générale du len-
tration a décidé de tenir en au- demain. Et à 23 h. du soir, cha-
tomne cette assemblée générale 
intermédiaire entre deux assem-

cun s’en fut coucher, comme dans
TRADUCTION Malbrough !

blées ordinaires, et de la tenir à 
Toucy, et c’est ainsi que le 26 sep­
tembre dernier avait lieu le pre-

Le petit orage du matin ne 
troubla pas le sommeil, et se bor-Mon cher Ami et Collègue,
na a gêner quelques minutes, par 
la coupure d’électricité qu'il pro-C’est très volontiers que je mier congrès d’automne dans le 

cadre du Centre national de pro­
motion musicale Albert Ehrmann

vous donne la permission de ré­ voqua, ceux qui s'étaient levés 
un peu trop tôt. Il n’était cepen­
dant pas question pour certains 
de s’attarder au lit, car à 8 h. se

produire mes propos : si vous
de Toucy.

Le 25 septembre, dès 9 h. 30.
pensez qu’ils peuvent intéresser 
les musiciens de votre pays, j’en 
serai très heureux. arrivaient à Toucy les membres réunissait, sous la présidence de 

M. Ehrmann, le Comité de ges­
tion de Toucy. M. Tonnon. ren­
tré dans la nuit, y était présent 
ainsi qu’à l’assemblée générale 
qui suivit à 10 h. 30 et se déroula

du conseil d’administration et les
membres des commissions. Obligé 
de s’absenter en raison d’un deuil, 
le directeur du centre avait tenu

Avec mon bon souvenir et mes
salutations cordiales.

2) UN COUTEAU 
A DEUX TRANCHANTS.

à donner des instructions préci-D. KABALEVSKI. dans l'auditorium du centre sousses au personnel, et ce dernier a
droit à nos remerciements car la présidence du président Amel-
il n'y eut pas le moindre flotte­
ment dans l’accueil, dans l’ins-

ler.Avec un même couteau on peut 
sauver l’homme de la mort et lui 
enlever la vie. Tout dépend de 
celui qui le tient.

Tout moyen technique de dif­
fusion de la culture peut-être 
comparé à ce couteau. A la même 
linotype, o« peut composer les 

. œuvres géniales de Shakespeare 
ennoblissant d’innombrables lec­
teurs. aussi bien que des livres 
pornographiques en corrompant 
un tout aussi grand nombre. Le 
même écran de cinéma peut véhi­
culer l’humanisme aussi bien que 
les idées rétrogrades. Un grand 
artiste et un médiocre utilisant 
le même microphone, la même 
bande, les mêmes disques !

Tout vient des hommes ! Tout 
vient de leur conscience, de leurs 
convictions, de leurs Intentions, 
du niveau de leur culture ! Une 
responsabilité morale gigantes­
que* Incombe ii ceux qui détien­
nent les nouveaux moyens de 
diffusion de la musique dans les 
niasses !

On ne saurait surestimer le 
grand rôle positif que jouent ces

On pourra lire à la page ad­
ministrative le procès verbal in 
extenso de cette réunion, au cours

tallation et dans les repas.
Cette journée du 25 septembre 

fut une journée d’intense travail.MÉCK©L@@IS de laquelle, après les souhaits de 
bienvenue du président Amellcr.Des leur arrivée, le président on put entendre les expo 
secrétaire général, du trésorier et

si-.s duEhrmann et le président Amellcr
avaient rendez-vous avec M. Gui-Nous avons appris avec beau- 

Tactivité artistique, de l’éduca- ; coup de tristesse le décès de 
tion culturelle avec la production ! deux personnalités du monde 
industrielle, avec le commerce qui. musical : 
comme l’on sait, ne coordonne j 
pas toujours ses activités, tant 
s’en faut, avec les impératifs ar­
tistiques.

C’est ainsi que l’industrie de 
la musique récréative est née et 
son influence sur la culture mu­
sicale contemporaine est loin 
d'être Inoffensive l

des présidents des commissions.tard, architecte du centre, pour
La séance fut levée vers 13 h .fixer la date de réception défi-

nprès la traditionnelle photogra­
phie (voir ci-dessus) et l’on se

nitive des travaux.
De 10 h. 30 à 12 h 30 se réunis­

saient dans les diverses salles de retrouva par petites tables deM. Roger BOURDIN, éminent quatre dans la salle à manger 
du centre pour le déjeuner de 
clôture. Ic personnel de la cui-

l'établissement, Commissionlaflûtiste, professeur au Consor- des Finances, la Commission duvatoire de Versailles, et M. Louis 
FOURE5TIER, chef d'orchestre. journal, la Commission artistique 

et technique, la Commission jou- sine s'était distingué et le repas 
se prolongea dans une excellenteprofesseur honoraire de la classe nesse. et la Commission des Mo­de Direction d'orchestre au Con- ambianec jusqu'à l'heure des dé-siques militaires. Après le déjeu-scrvatoire National Supérieur de 

Paris, où il a enseigné pendant 
de nombreuses années.

parts.ner. tandis que la Commission
Pour certains des congressistes.des finances et la Commission

c'était le premier contact avec(Suite page 3) artistique et, technique poursui­
vaient leurs travaux, se réunls- îe Centre national de promotion

La Confédération Musicale de musicaie Albert Ehrmann. Toutsait la Commission des Relations
France s'associe au deuil des porte à penser qu’ils en aurontextérieures, puis la Commission

N’OUBLIEZ-PAS 

LE 1 F POUR TOUCY

familles et des élèves do ces deux emporté une excellente lmpres-des Affaires administratives, et
musiciens ; elle leur présente ses 
condoléances émues.

sion. et qu’ils seront, au sein desimultanément. Commission
d'étude des vœux. leurs fédérations respectives, 

d'ardents propagandistes pour lesAprès le dîner, à 20 h. 15, avait 
lieu la réunion du Conseil d’ad- « stages de Toucy ».iiwwangiMgrjij'fi ncwaaraga



■

NOVEMBRE 1976CONFEDERATION MUSICALE DE FRANCE

LA PAGE DES JUNIORS
ÉDITORIAL. |

pièces illustrant le premier ta­
bleau. La première, dans une =
verve toute méditerranéenne, ex- *"
prime Ja joie des vainqueurs de
la Bastille. Quant à la seconde, = Du 15 au 31 juillet 1976, l’Orchestre National = 
s*endiaintfra^'eUe marqué le pas- § Junior de la Confédération Musicale de France s'est g 
sage du convoi funèbre des vie- = réuni au Centre National de Promotion Musicale E
ÎStenintjTanAa pero^sion 1 Albert Ehrmann à Toucy. Sous la forme d’un orchestre § 
elle est un grandiose crescendo = d'harmonie étaient rassemblés 56 jeunes musiciens, = 
^?t,e quin ™nt "c^sântt I sélectionnés au cours des stages de juillet 1975, puis | 
se heurtant dans une polytona- - février — deux sessions —, Pâques et concours d ex- « 
paLro*yt"n unÜon, "le | cellence 1976. L’équipe d’animateurs estait composée § 
de l'unité des énergies, puis de = de Claude DECUGIS, Jean-Michel GORlbSE, Roger =

I LENOIR, René TONNON et Daniel ZEMP C’était la | 
rythme obstiné de la percussion. = première réalisation importante de la Commission ^

Monsieur le maire, les Juniors = |pimp.cp 5
de l’Harmonie Nationale offrent - Jeunesse.
cette exécution du 14 juillet à I = Sur je pjan artistique, disons que 1 ensemble a 
moniVfa cŒiusc ïécëptk>n 1 | donné d’étonnants résultats, et pourtant le répertoire 
que vous nous avez réservée et = choisi — Cap Kennedy ou les Camisards — était de

| | la plus grande difficulté.

iSven!' àaUccmiUSq“l0fUpr£dM 1 d’option prise par les responsables de jouer ex- | 
au langage musical « une action = clusivement des œuvres écrites pour orchestre d nar- ~
directe sur la raison et sur le jjj monje confirme le courant actuel : confiance aux |

E musiciens de notre temps, il est souhaitable, indis- ce 
E pensable, qu’à l’avenir, notre orchestre puisse être E 
E entendu, non pas par quelques milliers de personnes, = 
= mais par des centaines de mille, voire des millions | 
Ê d'auditeurs. E

nn
V.

Le pupitre de basses de rorchestre Junior

L’orchestre National Junior I

0O0

del).— Suite Antillaise (Kces De nombreuses personnalités du 
Vlak, Ed. Molenaar). — Intro- monde musical nous ont rendu 
duction et Marche Funèbre pour visite pendant le stage ou ont 
un 14 Juillet (Darius Milhaud, assisté à un de nos concerts, 
Ed. Chants du Monde - Loca- parmi elles, citons :

M. Ameller, président de la 
Confédération Musicale de Fran­
ce ; M. Bardin, directeur du Con- 

n servatoire de Névors : M. Brisse. 
a vice-président de la Fédération de 

Picardie ; M. Chabrier, president 
de la Fédération de l’Yonne ; M. 
Dondeyne, chef de la Musique des 
Gardiens de la Paix ; M. Druge, 
vice-président de la Fédération de 
l’Yonne ; M. Faillenot, president 
de la Fédération Aube - Haute- 
Marne ; M. Get, directeur de l’E­
cole de musique du Vimeir (Som­
me), membre de la Fédération 
de Picardie ; M. Gouverneur, 
membre de la Fédération de Pi­
cardie : M. Julien, vice-président 
de la Fédération du Centre ; M.

vice-président de la

56 MUSICIENS...
4 Lûtes, 1 piccolo. 2 hautbois.

2 bissons, 1 clarinette basse, 15
clarinettes <8 -r 7). 3 saxophones 
altos, 2 saxophones ténjrs, 1 tion).

L’orchestre d’harmonie, considéré à tort comme E 
sous-orchestre par rapport au symphonique, doit =

saxophone baryton. 2 cornets, 1 
bujrle, 5 trompettes, 4 cojs, 3 
trombones. 4 saxhorns basses, 2 
contrebasses Sib, 1 timbalier, 3

oOo E
René Tonnon. dire (Leur du E un

Ë avoir, et aura une place de choix. Misons sur la =; 
Ê qualité et nous serons pris au sérieux.

L’Orchestre National Junior doit bénéficier des = 
s moyens audio-visuels de notre époque et 1 image ^ 
| favorable qu’il peut apporter, dans notre pays, ne | 
= peut et ne doit servir que la seule Confédération = 
E Musicale de France. A ce moment seulement, il aura E 
E atteint son but. ~

Centre National de Promotion
Albert Ehrmann,Musicalepercussions.

présenté avec beaucoup de ta­
lent. et d’érudition les différents...REPRESENTANT

24 FEDERATIONS =
concerts.

Voici comment, à Clamecy. ilAisne, Musique d’Alsace. Ar­
dennes, Aube - Haute-Marne. Au- introduisit l’œuvre de Dariusvergne, Bouches-du-Rhône. Cen­
tre, Ch.impagne-et-Meuse, Côte- 
d'Or, Dauphinoise. Franche-Com­
té-Belfort, Ile-de-France, Indre- 
et-Loire, Loire et Haute-Loire, 
Nord et Pas-de-Calais. Normandie. 
Orléanais-Berry, Picardie, Seine- 
et-Marne. Sud-Est. Sud-Ouest, 
Vosges, Yonne.

Milhaud « Introduction et Mar­
che Foncbre pour le 14 juillet » :

Monsieur le Maire,
:C’est tout spécialement pour ce 

concert de Clamecy que Daniel :
Zemp a proposé aux stagiaires 
de jouer l’œuvre de Darius Mil-. E Claude DÉCUG3S. :
haud.

Quand Romain Rolland, votre 
illustre compatriote, eut écrit le 
14 juillet qu’il avait voulu expres­
sion collective du peuple, il vou­
lut que la musique de scène fut 
aussi le résultat d’un travail d’é-

Neuranter.
Fédération de Seine-et-Mu rnc ;
M. Pareille, professeur au Conser­
vatoire d'Amiens : M. Petit, mem­
bre de la Fédération Orléanais- 
Berry ; M. Pommard, directeur de 
l’école de musique de Bléré, mem­
bre de la Fédération d*Indre-et- AffATC 
Loire; M. Poùllot, tuba-solo de 
la Musique de la Garde Répu­
blicaine. ' pn/>r

(Extrait du journal du Centre | 
du 5 août 1976). j

LE REPERTOIRE
GRILLE No 8Hymne de la Confédération 

Musicale de France (Roger Bou- 
try, Ed. Leduc). — Cap Kennedy 
(.Serge Lancen, Ed. Chappell). — 
Toccarina (Désiré Dondeyne, Ed 
Gardiens de la Paix). — Les Ca­
misards (André Ameller, Ed. Mar­
tin). — Pavane (Morton Gould, 
Ed. Mills - Dolejal). — New Ba­
roque Suite (Ted Huggens. Ed. 
Molenaar). — Danse des Clari­
nettes (Jacques Devogel, Ed. An-

LES ç 1 S 9 ^ oZA 4
quipe. C’est ainsi que Darius 
Milhaud, Arthur Honneger, d'au­
tres encore, écrivirent chacun 
une intervention musicale confiée 
— puisqu’il s’agissait de specta­
cle en plein air — à une forma-

n

6
tion d’harmonie.

Darius Milhaud écrivit les 2 C

LES GRANDES HEURES DU PARC VAUVERT

L’Orchestre National Juniors a enthousiasmé
1.500 spectateurs

DMU-
ESI-

CAUX F
■ r :

6ce niveau ne peut être dirigé 
par quatre chefs ; c’est une ques­
tion... d'harmonie, nu sens habi­
tuel du terme. Leur travail fut 
donc obscur, mais particulière­
ment efficace, puisqu’ils contri­
buèrent il la mise au point d’un 
orchestre absolument sensation­
nel, de l’avis du public, mais 
aussi des orfèvres en la matière. '

Enfin, il faut souligner les 
talents du présentateur, M. René
Tonnon. directeur du Centre Na- A célèbre pianiste ;
tional de Toucy. dont les coin- B . Dans Jc titre d’une œuvre
mentaires simples permirent de >c B Gric,, — Phrase musicale
suivre facilement les œuvres les dc quelques mesures qui se re­
plus difficiles... produit clans son rythme ;
L’AVENIR DE LA MUSIQUE C : Note. — Opéra moderne ;
POPULAIRE D : Stupides.

M. Ameller nous a fait, part de <4. la ggg- — «Sate ofl-
sa satisfaction apres le conceit. «rin-\ire de Chine —-Tcte d’ictus; 
L’expérience est la première en "'p compositcur hongrois au-
France. Mais dc véritables moyens * • 7.:nos -
financiers doivent lui être don- G ̂ Note • G. Taille fer l’était
nés; elle ne peut se contenter ri|1 P’.irc saint. Maur ; 
de dons et de subventions. D au- ; Cclu‘j (ÎG Genève est bien
très expériences peuvent etre • __ Salutation •

01

aw .fs ; p". °riginaire 

% • 4rdon ™cai icn"sur ia toni-pourrait en monter une. I quc-
Dans le domaine de la musique 

populaire, la chance de la Nièvre 
est d’étre à proximité de Toucy.
Dc même, la chance de Clamecy 
est dc voir l’école dc musique 
confiée à M. Gorissc. Le conseil­
ler général, le maire et son 
Conseil municipal entendent 
poursuivre leurs efforts nar l’in­
termédiaire de l’Association Loi­
sirs et Culture. Après une longue 
période de léthargie, Clamecy re­
naît en de multiples activités so­
cio-culturelles. Le Parc Vauvert 
en particulier, qui comptera le 
concert du 30 juillet au nombre 
de ses grandes heures.

defées de difficultés techniques queUN SPECTACLE l’auditeur non averti ne pou­
vait deviner, tant l’exécution 
semblait aisée. Or les Camisards

« SON ET LUMIERE »
Dans le magnifique décor du 

parc, un véritable spectacle «son 
et lumière attendait le visiteur : 
sur le grand podium réalisé ré­
cemment. cinquante-six musiciens 
et musiciennes de 14 à 20 ans, 
chemises et corsages blancs, sous 
la lumière des projecteurs de 
la Maison de la Culture de Ne- 
vers : au fond, le château, illu­
miné pour la circonstance. L’al­
lée dominant l’orchestre et l’im­
mense pelouse étaient envahies 
par les Clamecycois. les touristes, 
les familles et amis des musi­
ciens, venus parfois de très loin 

assister à ce concert uni-

H

Da­
niel

d’André Ameller, est une œuvre 
dont la difficulté est telle que 
seules cinq formations osèrent 
l’affronter au Concours Interna­
tional de Vichy 1976. Dc même 
Cap Kennedy de Serge Lançon, 
le 14 juillet, de Darius Milhaud, 
Toccarina, de Désiré Dondeyne, 
sont autant des tours de force 
à accomplir tant par leur dif­
ficulté que par le travail prépa­
ratoire de mise en place et d’in-

1

J
ZEMP teur de la musique d’un célèbre 

ballet. — 2 jumelles ;
2 ; Parcouru à l’envers. — In­

terjection. — Compositeur cata­
lan à qui Albcniz et Granados 
doivent beaucoup ;

3 • Compositeur hongrois au­
teur du Mandarin Miraculeux. — 
Un véritable, c’est précieux :

4 ; Compositeur et organiste 
américain élève' d’Horatio Parker. 
— Très petite quantité :

ü : Prénom d’une compositrice 
contemporaine auteur de Sym­
phonie pour orchestre d’harmo­
nie.

HORIZONTALEMENT

terprétation.
...ET DE SON ENCADREMENT Nom persan

Ceci nous amène aux chefspour
que...
LA QUALITE 
DE L’ORCHESTRE...

Il faut noter en premier lieu 
le côté spectaculaire des deux 
derniers morceaux (Danse des 
Clarinettes de Devogel et Suite 
Antillaise de Kees Vlak). Us sou­
levèrent l’enthousiasme et durent 
être exécutés en « bis ». Lors 
des soli, les musiciens se levaient 
et c’était un cornet remplaçant 
six trompettes, puis quinze clari­
nettes ou trois saxophones alto 
ou deux bassons ou encore les 
deux énormes contrebasses dont 
le balancement cadencé faisait 
étinceler le cuivre sous les pro­
jecteurs.

Mais la facilité du procède ne 
retire rien à la qualité exception­
nelle de l’Harmonie Nationale 
Junior. Toujours en nous pla­
çant du côté grand public, la ré­
vélation fut dans l’exécution des 
nuances : un pianissimo ne souf­
frait aucun chuchotement de la 
part d’un spectateur bavard. 
L’orchestre était bien t,n ensem­
ble dans lequel chaque exécu­
tant se fondait, ayant conscience 
de son rôle pour une réalisation 
harmonique absolument parfaite. 
Les œuvres choisies étaient truf-

d’orchestrc. Les quatre morceaux 
que nous venons d’énumérer 
étaient placés sous la baguette 
de Daniel Zemp. directeur dc 
l’Harmonie Peugeot de Sochaux. 
Son talent est incontestable sa 
parfaite connaissance des ins­
truments force l’admiration.

Claude Décuçis, directeur de 
l’Harmonie Municipale et dc 
l’Harmonie Junior du Havre, le 
relayait pour les œuvres dites 
de musique légère (New Baro­
que Suite, Pavane, Danse des Cla­
rinettes et Suite Antillaise). Elè­
ve de Marcel Mule, responsa­
ble de la Commission des jeunes 
dc la C.M.F., son activité en fa­
veur des jeunes musiciens n’a 
d’égale que sa compétence dc 
chef.

tî

Note ;
6 ; L’opposé dc Legato ;
7 Sorte de luth à 5 cordes ; 

Mesure chinoise. — Dans le pré­
nom de Schumann ;

Ancien ornement appelé 
aussi « Sanglot ». — Compositeur 
français élève de Xavier Leroux ;

9 •' Victoire dc: Napoléon. — 
Musicien des anciens Pays-Bas 
auteur de Messes ;

t. •

K ,

8 :
l; ir J. Ibcrt.

A
De REVERTICALEMENT

Compositeur français au-
10 ; Mot. d'enfant. — 

par exemple. — Région.1 ;
Solution grille No 7

Le travail de répétition par 
pupitre durant le stage de 15 
Jours au Centre National de Tou­
cy. fut confié aux deux assis­
tants dc MM. Zemp et Décugis 
M. Le noir (Jolgny) et M. Gorissc 
(Clamecy). Les habitants des 
Vaux d’Yonne ont sans doute été 
déçus de ne voir Jean-Michel 
Gorissc ne diriger que le tout 
premier morceau. Il nous faut 
lem* préciser qu’un orchestre do

fi

Amour ; Bach. - C. Ken, - D ™n», - 
E Ut ; Mi. F. PTT ; Sax. — G. Riz . Lomont. — H. Ha , Détonne.
I. Un ; Os. J. MonteverdL

VF.RTIC A L.EMENT
1. Harpe ; Rhum.
D.»i. - 5. Or : Lese. 

i 9. Schumann. -

K
* /
{ *

3. Ropartz. — 4. Muse ;Piano.2. Amer ;
- C. Oudot. — 7. Ibcrt ; Moue. — 8. Ea ; Son. —

10. Sixte.f:
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Les moyens techniques de diffusion de la musique 

et la culture musicale
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O(SUITE DE LA 1ère PAGE) trique par le rythme mécanique de plaisanter, de 

des instruments à percussion.
L'industrie de la musique ré­

créative se développe grâce à la 
radio- à la télévision, aux dis­
ques et au cinéma, en étouffant 
tout autre musique.

C'est ainsi que le grand bien 
de la culture contemporaine de­
vient son grand mal !

Ose reposer, se 
divertir, danser. L’amour infini 
de la musique sérieuse ne m’a 
Jamais empêché d’aimer égale­
ment la bonne musique légère, 
y compris le jazz. Je dois avouer 
que j’ai composé ce genre de 
musique non sans plaisir ! L’un 
à mon avis n'exclut pas l’autre, 
mais au contraire, le complète, 
tout comme le sentiment de l’hu­
mour, l'aptitude à se distraire 
complète très bien l’existence de 
l’homme le plus sérieux.

Je suis contre les extrêmes. Un 
snobisme reniant la musique lé­
gère est, d’après moi, déraison­
nable et indigent, comme d’ail­
leurs tout exclusisme. Mais, cer­
tainement, on est mille fols plus 
déraisonnable et plus pauvre si 
l’on ne reconnaît nue la musique 
légère. Il ne s’agit ià d'cxclusi-

mO4) UN GRAND BIEN
DEVIENT UN GRAND MAL. E■J

O
Z 3Un intermédiaire entre la mu­

sique et l'auditeur est venu s'a­
jouter à la triade déterminant la 
musique comme un art vivant 
« compositeur - interprète - audi­
teur ». Oet intermédiaire peut 
être l'imprésario, parfois c’est ce­
lui qui élabore les programmes, 
un rédacteur, une personne res- 

,-ponsablc de la musique à la ra­
dio. à la télévision, aux studios 
d’enregistrement de disques, au 
cinéma, etc...

Dans les pays où les moyens 
de la- diffusion de la cult-urô au

« C 4
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5) UN DIVERTISSEMENT
LEGER OU UNE RICHESSE 
SPIRITUELLE ?

La lutte de deux conceptions 
de la musique est, à mon avis, 
le problème fondamental de la 
culture musicale contemporaine. 

La première conception a été 
. . .. .. celle des gens de progrès de tou-

sun des masses sont propriété tes les époques et de tous les 
privée, on voit très bien la dé­
pendance entre l’activité de ces 
intermédiaires et leurs goûts sub­
jectifs et .surtout le profit com­
mercial. .

L'intérêt commercial, la course 
aux bénéfices. la nécessité d’im­
pulser constamment la consom­
mation poussent les impresnri à 
s’orienter vers le plus habituel, 
le plus facilement perceptible, le 
primitif et le récréatif. Il en ré-
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peuples, des personnalités de l’art 
et de la science, de la pensée 
sociale. Conformément à cette 
conception, la musique constitue visme, mais d’indigence d’esprit !

Et je suis prêt à lutter jusqu’à 
la fin de mes jours contre cette 
indigence, contre le manque de 
goût en musique !

GQ malphonse leduc • .(J) m
LU Sun puissant moyen d’enrichisse­

ment spirituel de l’homme, de 
son développement idéologique et 
moral.

C'était le point de vue non seu­
lement de Beethoven et de Tchai- L'IMMUNITE CONTRE
kovski, mais de Shakespeare et LE MAUVAIS GOUT.

........ - de Léon Tolstoi. de Romain Roi- Dans l’encombrement mons-
sulte 1 exploitation la plus « avan- land et de Maxime Gorki, de trueux de la vie musicale mon-
of^fontre ^ réïfnd^f oui “-Einstein, de Marx diale, une importance particulière

ipar contre, assez répandus), qui et de Lenine. aDDartient à l’éducation musicale
entraînent non seulement l’affer- D'autres n’y voient qu’un di- et esthétique de la génération
missement de ces goûts, mais leur . vertissement léger et le complé- montante.Q 
diffusion .ultérieure. ment de leurs loisirs. T, . .

On voit apparaître un business _ Mozart ne délasse nas à D y a une loi : celui qui connaît,
cynique ne ménageant ni l’art bas Mozart ! Mious^rgskv me ain.le et comPrend la musique
ni l’âme humaine. fatigue par sa profondeur à bas séreuse, apprécie egalement le

Les « marchands de musique » Moussorgskv ! Chostakovitch ne charme de la musique légère tout
‘ opèrent d’une manière extrême- me divertit pas à bas Chostako- ?n sachant, ce faisant, distinguer

ment simple : le «-jazz » de corn- vitch ! Telle est la conception le bon grn,n de nvraie- Tandis
merce divertit plus et donne des simpliste découlant de cette at- quc ieu* qui vc^ent entendre 
bénéfices plus important que l’Or- titude. que Ve la musique legere, ne sont
chestre Symphonique de Boston, Pas a même de discerner, même
dont U faut imprimer les enre- Mais cette attitude renferme ?ans ce monde étroit du. diver-
gistrements de jazz. C’est pour- une profonde contradiction. La «Memcnt. ce qui est bien de ce
quoi on substitue Brubeck à musique récréative non seulement qui es^ 1113 ‘
Brahms e* Prokofiev ; Honegger, divertit, mais remplit l'amc et 13 en découle la tâche princi-
Bartok et ..anaeek doivent ceder la conscience de l'homme. Par pale de l’instruction musicale de
la piace au jazz commercial, a quoi ? Elle éduque aussi le monde musse : l’éducation du bon goût
une chansonnette sans valeur. de scs sentiments, elle forme chez les enfants dès l’âge le plus

Les illustres chanteurs sont aussi sa conception du monde et tendre. I) faut que mes adoles-
contrrur.ls ci entrer en compéti- ses principes moraux. Mais coin- cents, quand ils auront à faire 
lion ayec les vedettes de variétés ment ? a la musique légère, sachent déjà
qui tentent de compenser le mari- Xl faut appeler les choses par apprécier le charme et la beauté
que de voix su moyen de micros, leurs noms : elle corrompt sou- de l'art véritable, sérieux et per-
en remplaçant rémotion, tantpfc vent la conscience et mutile l'â- çoivent la différence entre la mu-
par le murmure suggestif, tantôt me. surtout chez les jeunes. Une sique bonne et mauvaise. Il faut
PaTr “y3 moments hystériques. grosse dose de la musique récréa- que la bonne musique, folklori-

Lt incuistrie de la musique ré- tivé. surtout si elle est mauvaise. que classique et contemporaine,
créative na pas ménagé égalé- abêtit. Sur cette base, le busi- entre dans le monde des enfants
ment les grands classiques. Le • ness fait parfois le jeu de la en même temps que les bons li-
saxophonp hurle cyniquement le politique. Là on tâche de détour- vres.
thème du Premier Concerto pour ner à tout prix l’attention de Seuls l’ammir et Vhnhifnrie h,
piano de Tcheukovski, en trans- la jeunesse des intérêts sociaux i uü! 1 amour et 1 habitude de. formant cette mélodie en un fox- et politique des rSs âurles vint cSnfé^T’lrnniumtf "coïïre
trot banal. Les trombones « coas- brûlants problèmes sociaux ac- conUe

. sent » la . Cinquième Symphonie tuels. le mauvals "oufc-
de Beethoven. Des quatuors et Si je dis cela, je ne veux pas Malheureusement, dans les éco-
sextuore vocaux nous frappent appeler à une croisade contre la les de musique, môme dans les
par la maîtrise vocale d'interpré- musique légère en général. Non, dernières classes, les professeurs
tation de pièces instrumentales je suis à mille lieues de cette négligent le plus souvent la mu-
compliquées de Bach, toiit. en idée. J’estime que cette musique sique légère; font comme si elle
tuant l’ame de sa musique, son est nécessaire à tout homme nor- n’existait pas. ' Pourtant, ils ne
cours ininterrompu, sa liberté nié- mal, comme le besoin de sourire. dansent pas sur la musique de

Bach ou de Prokofiev ! Dans les 
restaurants ils n'entendent pas 
Bach ou Ravel !

En allant à l'opcrette. ils sa­
vent parfaitement qu’ils n'enten­
dront pas Bartok ni Moussorg- 
sky !

Et leurs élèves, adolescents 
dont les goûts Tic sont pas. tou­
jours stables, satisfont ' leur be­
soin de musique légère en puisant quer soi-même ! 
à des sources qui ne sont pas tou­
tes bonnes. Ces sources exerçant 
une action très énergétique et 
même obsédante, la compétition 
entre la musique sérieuse et la 
musique légère de mauvais goût 

‘ sé termine souvent par la défaite 
de l'art, fierté de l'homme !

L’école doit aider ses élèves à 
s’y reconnaître dans la complexité 
de la culture musicale contem­
poraine.

7) L'EDUCATION
DES EDUCATEURS

Pour autant que je sache, dans 
tous les pays du monde où on 
attache une grande importance 
à l'instruction musicale des mas­
ses, le problème de l’éducation 
des éducateurs est venu à matu­
rité. Malheureusement, ceux qui 
dirigeant le processus d’une large 
pénétration de la musique dans 
les masses populaires sont sou­
vent de braves gens, mais de 
mauvais éducateurs.

Cependant, chaque personne 
qui, indépendamment de son pos­
te, établit un programme de 
concert, fait une émisison de ra­
dio et de télévision, dresse un 
plan d'enregistrements, approuve 
ou rejette une musique de film, 
ou mémo tout simplement tra­
vaille à un poste radio de ba­
teau ou de train, doit être édu­
cateur. Car il apprend quelque 
chose aux gens, influe sur leurs 
conceptions, sur leur monde in­
térieur.
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Cela concerne surtout les 
compositeurs et les interprètes. 
Toute œuvre composée et inter­
prétée n’est pas seulement un 
acte de création et d’interpréta­
tion, c’est aussi un acte pédago­
gique. Hélas, il n'en n’est pas 
toujours ainsi.

Un compositeur ne peut pas 
être éducateur s’il écrit la musi­
que de films antiesthétiques, im­
moraux. sans parler de films 
de publicité célébrant « le meil­
leur fromage du monde », les 
« meilleurs soutiens-gorges du 
monde », s’il fournit un réper­
toire aux légions de chanteurs 
et chanteuses mécVocres. Evi*- 
dominent, l’argent est pour lui 
un stimulant beaucoup plus fort 
que tous les idéaux pédagogi­
ques.

Je crois que les expérimenta­
teurs avant-gardistes, les adeptes 
de l’art abstrait sont très loin 
de ces idéaux. Etr origin/il J 
Original à tout prix ! Créer une 
sensation ne fut-ce. que pour un 
seul jour 1 Voilà leur but uni­
que î

8) QUATRE CENTS HAUT- 
PARLEURS CHEZ VARESE 
ET UN SEUL CHEZ MO­
ZART

Les moyens techniques se sont 
implantés solidement dans l’art 
mais pour le moment, cela n’a, 
pas d^nné de résultats art'Sü- 
ques sensibles. L'intérêt exclusif 
pour les sonorités nouvelles et 
les formes nouvelles en dehors 
des tâches idéologiques et créa­
trices n’a rien a voir avec la 
création véritable. Ce n’est 
par hasard que 
« cnncrète » et
est « construite » dans la "plu­
part des cas. par clés ingénieurs 
et non par des musiciens.

Les

m
pas

la musique 
« élect ronique »

nombreuses_ __ recherches
conduites dans ce domaine ont 
donné des résultats positifs au 
cinéma, dans diverses émissions 
de radio et de télévision, où les 
moyens techniques sont propres 
au genre.

La palette de bruits primitifs 
utilisée à la radio et au cinéma 
il y a 10-15 ans s’est enrichie 
.par de nouveaux movens très 
intéressants. Un chant à deux 
ou trois voix et même une fugue 
peuvent être exécutés par un 
« timbre de vent » ou un « tim­
bre de fils électriaues ». Le bruit 
des vagues peut être obtenu avec 
l'intonation voulue et inclus dans 
la partition à côté de n'importe 
quel instrument ci.* l’orchestre. 
Des timbres inédits nous trans­
portent dans le monde de la 
science-fiction et dans l’espace 
cosmique.

Certains compositeurs essaient 
d’associer leurs compositions nu 
fond constitué par l'enregistre­
ment d.? bruits « concrets » ou 
bien de les combiner avec de 
la musique d’autres compositeurs.

Toutefois, si intéressantes que 
soient ces expériences, elles ont

(SUITE PAGE G)

Ici on assiste à l'union de 
sphères diamétralement opposées 
au premier abord : de la musique 
récréative de mauvaise qualité 
imprégnant la vie quotidienne 
et de la musique « intellectuelle » 
prétendant’ faire abstraction de 
toute réalité. Ces deux sphères 
sont incapables d’accomplir la 
plus importante fonction de 
l’art : embellir la vie par une 
beauté véritable .ennoblir le mon­
de spirituel de l'homme, l’ins­
pirer.

Eduquer les enfants, les ado­
lescents. la jeunesse, c’est égale­
ment éduquer les éducateurs ! 
Il faut obligatoirement s’édtv
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élections municipales étaient tique qui, après avoir examiné à 1977. Un certain nombre de jour-
fixées au 13 mars. En effet, tous Vichy un certain nombre de prin- nalistcs seront invités à assister
les points de l'organisation sont cipes généraux, s’est réunie le 25 aux diverses réunions et au de-
dé j à arrêtés : location de salles, septembre toute la journée et a jeûner du samedi ; une notice
concert, etc. accompli un important travail. d'information leur sera remise.

Un certain nombre de décisions Enfin dos contacts seront uris 
et d’orientations ont été soumises avec les autres organismes nurio- 
au conseil d'administration. naux ayant les mêmes buts que

les nôtres.
C) Commission des Affaires Ad­

ministratives :
M. Villatte explique qu'en l'ab­

sence de M. Rolando il a présidé 
la réunion. Il .semble quaprès !:■. 
prochaine assemblée générale et 
dans le cadre de la mise en place 
des commissions, la Commission 

‘ des Affaires Générales et cc.ie 
des Relations Extérieixes pour­
raient être fusionnées. En effet le 
gros travail administratif que re­
présentait la modification de-s sta­
tuts et du règlement intérieur cri. 
maintenant terminé.

5 En vue de l’organisation maté­
rielle de l'assemblée généra'c de 
mars prochain et des élections, il 
a été décidé que pour pouvoir 
être examinés par l’assemblée gé­
nérale les vœux devraient parve­
nir à la CMP avant le 31 janvic- 
1977 et qu’une date limite .-cra 
fixée pour la réception des can­
didatures au Conseil d'Admini.- 
tration et autres organismes «en 
principe 3 semaines avant 
tion *.

D) Commission des Vœux :
M. Verdier rend compte qu'il

a présenté au Conseil d’Ad mi ni­
tration un projet de circulaire in­
diquant «.la procédure à s.ùt. ;e 
pour la "transmission et l'étude 
des vœux. Le Conseil a déride 
d'examiner ce projet de manière 
à simplifier au maximum la pro­
cédure pour réduire les délais. 11 
est rappelé aux Fédérations oue 
les vœux peuvent être envoyés à 
n'importe quel moment de l'année, 
ce qui permettrait aux conv.nL>

1) APPEL DES DELEGUES Au cours de la réunion du 51 
juin qui s’est tenue à Vichy, à 
l’occasion du concours internatio­
nal de la Lyre d'Or. le président 
et le secrétaire général ont rendu 
compte des démarches qu'ils 
avaient effectuées auprès des di­
verses administrations.

26 Fédérations étaient présen­
tes :

AISNE: Monsieur Roger 
ARDENNES : Prési­

dent M./Jean Pihet. — AUBE et 
HAUTE-MARNE : Président M. 
Maurice Faillcnot. — BRETA­
GNE-ANJOU : Président M. René 

CENTRE : Président 
M. André Relin. — CHARENTE 
représentée par M. de Chalain. 
- - COTE D’OR : Président M. An­
dré Amener. — GERS : Président 
M. André Del tour. — HAUTE-GA­
RONNE : Président M. François 
Verdier.

L'assemblée générale se tiendra 
dans les locaux du Théâtre d’Is­
sy-les-Moulineaux où aura lieu

i
le 25f septembre 1976 i\ Touc" a £ *1 ïi àh‘S b- '' ?». 11 * faIlu en faire la
eu pour objet de faire le point le samedi 12, de 9 h. a 1-h. synthèse. ...
des diverses questions en cours en Le concert aura lieu au meme En ce Qux c°,n<\errlc *? ®iw7?e*
vue d’en informer rassemblée ge- endroit, le vendredi, à 21 11. °n a if s?u<? dcn<irnlp • „ , * „ tion. C est ainsi que l’épreuve de

PYRE- ^ banquet du samedi aura -icu lecture rythmique a été suppri-
NEES Président M. Louis Ga- Commissions: De leur côté; au même endroit. Il sera égale- mée ; elle sera remplacée par un
chassin. — HAUTE-VIENNE - : les commissions ont tenu de nom- ment possible de prendre sur pla- déchiffrage instrumental.
Président : Jacques de Chalain. - breuses réunions. ^ déjeuner et le dîner du vén- Les épreuves seront donc:
Chassagne: — ILE-DE-FRANCE:- - • —• Commission des Finances, le drecli. Toutes précisions necessai- Dictée: 6 points.
Président M. Paul Pin. — INDRE- 25 septembre. res seront données en temps utile - -Questions théoriques : 4 points.
ET-LOÏRE - Président M Jean — Commission du Journal, .e 4 aux Fédérations qui devront faire
Froidcfond. _ MIDI : M. Lu- mni et le 25 septembre. connaître le nombre de partiel-
rien Miérhamn - MOSP.I 1,7 pi ' — Commission Artistique et pants à . chaque repas et envoyer
MEURTHE-ET-MOSELLE : PréJi- Technique, le 21 juin et le 25 sep- la somme correspondante, 
dent M. Raymond La fond. — tembee.
NORD et PAS-DE-CALAIS : Pié- — Commission Musiques Mili- 
sident . Léon Rose. — NORMAN- taire», le 25 septembre.
DIE : Monsieur Claude Decu- ~~ Commission Jeunesse, le 25
gis. — ORLEANAIS - BERRY : septembre.
Président .M. René Cimetière. - , “ Comité dc Gestion de Touey,
PICARDIE- Monsieur Tri- le 3 111 ai et le 25 septembre,
gaux. — SAONE - ET - LOIRE : - — Commission d’Etudcs des

SAR- Vœux, le 25 septembre.
— Commission des Relations 

Extérieures, le 21 juin et ie 26 
septembre.

Les présidents ou les rappor­
teurs dc ces commissions feront à 
l’assemblée un rapport sur leurs 
travaux.

Tlilrault.

BoiVin.

HAUTES

Lecture chantée : 5 points. 
Déchiffrage instrumental : 

points.
En ce qui concerne les mor­

ceaux. le choix a été fait par des 
spécialistes. Si le nom dc certains 
compositeurs reviennent souvent, 
c’est parce qu’ils ont beaucoup 
écrit pour combler la lacune exis­
tant pour ces instruments. On a 
évité dans la mesure du possible 
de choisir des recueils.

Pour le solfège chanté, la tessi­
ture a été diminuée, elle ira 3u 
do au fa. Jusqu’au cours noyen 
1ère année, le choix sera laisse à 
l’élève dc lire en clé de sol ou en 
clé de fa, suivant l’instrument 
dont il joue. A partir du moyen 
2ème année, les 2 clés seront 
exigées.

Le concert sera assuré en pre­
mière partie par l’Harmonie du 
Personnel de la RATP, en 2ème 
partie par la Musique des Gar­
diens de la Paix, la Garde Répu­
blicaine dont c’était le tour se 
trouvant absente de Paris à cette 
date. élec-Monsieur Jean Fonta.

' THE-ET-MAYENNE : Président 
M. Daniel Hureau. — SEINE-ET- 
MARNE : Monsieur Neuran- 

SUD-EST : Président M.
. Maurice Adam. — SUD-OUEST : 

Président M. Henri Ciran. — 
VAUCLUSE : Président M. An­
dré Trinquier. — YONNE : Pre­
sident M. Roger Chabrier.

20, Fédérations absentes :

f) Journal :
Tout en laissant au Président 

de la Commission intéressée le 
soin de faire part à l’assemblée 
de certaines dc.s dispositions en­
visagées. M. Pin estime nécessaire 
de dire un mot sur la présenta­
tion des articles envoyés par les 
Fédérations. Certes, depuis la let­
tre du président en mai dernier, 
il y a eu de nettes améliorations.
Mais certains textes manuscrits 
ou dactylographiés sont encore 
trop serrés et sans marge, et sur­
tout il est fait trop fréquemment 
usage d'abréviations, ce qui exige

travail fastidieux de la part du tion entre le moyen II et le su­
périeur f pré-supérieur». Ce degre, 
comme tous les autres sauf ’c m- 

-périeur, comportera des mentions 
et non des

:
• ter.

;
c) Démarches diverses : Dès le 

mois d’avril, le pré Ident et le se­
crétaire général ont entrepris. 

ALPES-MARITIMES. — ALPES soit ensemble, soit séparément. 
DE HAUTE-PROVENCE. — CHO- une série de visites de courtoisie 
RALES D’ALSACE. — MAN DO- et de démarches auprès des di- 
LINES D'ALSACE. — MUSIQUE vers échelons du Secrétariat 

— AUVERGNE. — d’Etat à la‘Culture et du Secré- 
- DU - RHONE. — taviat d’Etat à la Jeunesse et aux 
— CHAMPAGNE ET Sports.

MEUSE. —. CORSE. — DAUPIII- Parmi les questions évoquées, 
NOISE. — FRÀNCHE-COMTE - figure au premier rang celle ciu 
BELFORT. — INDRE. — LOIRE Certificat d’aptitude- à la direc- 
ET HAUTE-LOIRE. - OISE. tion des Sociétés Musicales. 
OUEST. — TARN. — TARN-ET- 
GARONNE. — VAR. — VOSGES.

Etaient excusées les CHORA­
LES D'ALSACE, DAUPHINOISE.
OISE, OUEST, VAR.

La dictée sera en ut ma jeu: 
pour les 2 année.? du préparatoire.
Pour les autres degrés, elle sec i 
dans une tonalité précise et on 
y évitera les difficultés rythmi­
ques inutiles.

Il a été créé un degré de transi- sions de les étudiée plus à loisir.
E» Comité de Gestion de Touey :
A la demande du Président. M. 

Pin résume les travaux dc cette 
Commission.

M. Tonnon, directeur du Centre, 
a fait un exposé sur la situation 
financière, qui est, très satisfai­
sante, et la commission, suc la 
proposition dc son Préside::', M. 
Ehrmann, a remercié M. Tonnon 
de sa bonne gestion.

M. Tonnon a ensuite rendu 
compte des différents stage.- ayant, 
eu lieu depuis la dernière ceo ai on 
de la Commission et de ceux qui 
sont prévus jusqu’à la fin de Tan­
née 1976.

Stage des Juniors de l’Yonne. 
Stage de batteries - fanfares, 

avec M. Trémine (15 stagiaires).
Stage Harmonie orchestration, 

avec M. Dondeyne <16 stagiaires'. 
Stage de l’Harmonie Juniors. 
Stage franco-allemand (24 sta­

giaires allemands, 23 français). 
Stage de chant choral.
Pour la fin de 1976 il est prévu : 
Pour la Toussaint, un .-rage 

d'analyse musicale et d’histoire 
de la musique.

Pour Noël, un stage d'harmonie 
et. d'orchestration.

Mais il faut, pour les organise*.*, 
avoir un certain nombre de can­
didats.

M. Gachassin demande quels 
stages sont prévus pour 1977.

M. Ameller répond que ce ] ro- 
gramme dépend pour une part 
des Fédérations et des stages 
qu'elles désirent voir organiser 
pour leurs musiciens.

M. Tonnon précise que de toute 
façon il a dû établie dès le 1er 
septembre pour le Secrétariat 
d'Etat à la Jeunesse et aux Sports 
un programme prévisionnel.

Ce programme porte sur 15 sta­
ges, mais M. Tonnon tient à pré­
ciser que ce programme prévision­
nel est sujet a modifications en 
fonction des circonstances.

(On trouvera la liste de ccs sta-

D'ALSACE.
BOUCHES unBRIOUDE. comité de lecture, car on ne peut 

transmettre les textes tels quels 
à l’imprimeur.

prix.
4) EXPOSE DU TRESORIER 

Le Président donne la parole 
à M. André Deltoue, Trésorier, 
qui fait l'exposé ci-après.

b) Concours d’Exccllencc :
Dès le concours d’excellence de 

mars 1977 l’épreuve de lecture 
chantée comportées 3 clés : sol 
2ème, fa 4ème et ut 4ème.

Il est de nouveau précisé oue 
les élèves et lauréats du Conser­
vatoire National Supérieur de Pa­
ris ne pourront participer au 
concours d’excellence C\IF dans 
une discipline identique.

Enfin, il a été constaté que de 
très bons candidats en instru­
ment étaient nuis ou presque en 
solfège. Le 18 qui leur a été don­
né en solfège pat- le jury' de leur 
Fédération n’était donc pas justi­
fié. Il faut donc éviter ce procédé 
qui gonfle anormalement le nom­
bre des candidats au concours 
d’excellence.

c) Morceaux imposés dans les 
concours dc musique :

La liste des morceaux imposés 
pouc les concours sera publiée 
dans le journal de janvier 1977.

Toutefois, certaines sociétés 
ayant pu travailler des œuvres 
prises dans la liste actuelle, la 
nouvelle liste ne sera que facul­
tative en 1977 et ne deviendra 
obligatoire qu'à partir du 1er jan­
vier 1978.

Cette nouvelle liste sera mise 
au point lors d’une réunion pré­
vue pour le 27 novembre : elle 
sera actualisée tous les 3 ans et 
comprendra de plus en plus 
d’œuvres originales.

B) Commission des Relations 
Extérieures :

M. Villatte expose à l’assemblée 
que cette Commission s'est réunie 
2 fois et que le Président et le 
Secrétaire Général ont rendu 
compte des démarches déjà faites 
ou restant à faire.

Un contact sera pris avec le 
Ministère dc l'Agriculture (musi­
que dans les campagnes» par MM. 
Villatte et Pin.

Une audience a été demandée 
à M. Poher, en qualité de Prési­
dent de T Association des Mai io­
de France.

Une audience sera demandée au 
Président des Présidents dc 
Conseils régionaux.

Une conférence, de presse aura 
lieu lors du Congrès de mars

La question se trouve bloquée 
par la position du Secrétaire d'E­
tat à la Jeunesnc et aux Sports, 
qui estime inopfca.rtun dc créer un 
nouveau corps aussi spécialise au 

M. Tonnon. directeur du Cen- moment où l'on cherche à créer France a abandonné l’expeil-
tre National de Promotion Mûri- un diplôme interministériel d’ani- comptable et a mis au point une
cale Àibert-Ehrmann, assistait à mateur. Il y a là une méconnais- méthode de comptabilité qui per-

sance des qualités et des ccmpé- met d’établir chaque mois dans
tences nécessaires à un directeur un très court délai un bordereau
de société. Nous nous employons mensuel des recettes et des dé-
à dissiper cette confusion et nous penses. C'est dans ce cadre que
avons demandé une audience au pour la première fois, le budget
nouveau Secrétaire d’Etat auprès prévisionnel 1977 a pu être établi
duquel nous espérons trouver une et qu'à partir du 1er janvier 1977
meilleure compréhension puisqu'il il sera possible de préparer tous
connaît bien le Centre de Touey. les comptes prévus par le pian

Nous sommes par ailleurs inter- comptable,
venus en faveur dc l’Harmonie 
Nationale Juniors. Nous avons ob­
tenu de l'Office National de Dif­
fusion Artistique une subvention 
de 3.000 F pour les déplacements 
de cette formation. D'autre part, 
nous avons fait les démarches par 
l’intermédiaire du Centre d'infor­
mation et de Documentation Jeu­
nesse pour que la télévision vien­
ne enregistrer cette formation.
Jusqu’ici seule la télé régionale 
s’est déplacée.

La Confédération Musicale de

la séance.

2) OUVERTURE DE LA SEAN­
CE à 10 li. par le President

La réunion est placée sou.; -a 
présidence de M. André Ameiler. 
président de la Confédération Mu­
sicale de France, qui souhaite la 
bienvenue aux délégués présents. 
Il fait remarquer que c'est la pre­
mière fois qu’une assemblée gé­
nérale se tient à Touey. ce qui 
permet aux délégué.? de frire 
connaissance avec le Centre de 
Promotion Musicale.

La Commission des Finances a 
également étudié une proposition 
de M. Chabrier, Président de la 
Fédération de l’Yonne, tendant à 
changer le mode de perception 
de la cotisation : chaque musi­
cien aurait une carte confédérale 
équivalent à une licence de musi­
cien. Il payerait un timbre an­
nuel de 5 F dont 2 resteraient à 
la Fédération et 3 iraient à la 
CMF. En échange, chaque société 
recevrait 10 numéros du journal.

En outre, cette cotisation com­
prendrait une assurance obliga­
toire minimum, non plus nomina­
tive, mais collective, basée sur les 
effectifs comme pour les sociétés 
sportives.

Le conseil a estimé que cette af­
faire demandait une étude pré­
cise et détaillée, c’est pourquoi il 
ne s’agit aujourd'hui que dune 
simple information.

M. de Chalain tient à féliciter 
le conseil d’administration pour le 
travail accompli, notamment en 
matière comptable, mais il pré­
sente des réserves sur l’assurance 
obligatoire, de nombreuses socié­
tés étant déjà assurées ailleurs.

M. Gachassin demande à M. 
Del tour de ne pas oublier de si­
gnaler qu’il, sera tenu des comptes 
d’exploitation pour chacune des 
grandes activités de la CMF : 
•Journal, Touey, etc.
5) RAPPORTS DES COMMIS­

SIONS

Il explique comment- le conseil 
d'administration a organisé son 
travail, notamment par -a mise 
en place de commissions spéciali­
sées qui ont accompli au cours de 
la Journée précédente un travail 
très important. Une évolution est 
en cours dans plusieurs domaines 

; et l'assemblée générale de mars 
1977 en apportera la confirma-

Enfin, nous avons dû effectuer 
plusieurs démarches auprès de la 
Préfecture de Paris pour obtenir 
son autorisation en vue de l’em­
prunt décidé par l’assemblée gé­
nérale de mars dernier.

tion.

3) EXPOSE DU SECRETAIRE 
GENERAL d) Statuts et Règlement inté­

rieur :Le Président donne la parole 
à M. Paul Pin, secrétaire géné- A la suite dc l’assemblée géné­
ral,, pour faire un exposé «sur la 
situation générale.

raie des 12 et 13 mars derniers, 
le dossier à présenter au Minis­
tère de l'Intérieur pour les modi­
fications des statuts et du Règle­
ment Intérieur a été préparé. Ce­
la a représenté un travail maté­
riel très important pour le secré­
tariat administratif. Le dossier a 
été remis au Ministère le 12 mai, 
une copie en a été remise par 
courtoisie à la Préfecture de Pa­
ri?. Aucune réponse n’est parve­
nue jusqu’à ce jour. Un contact 
sera pris au début de novembre.

e) Assemblée Générale des ïl 
et !*2 mars 1977 :

a) Conseil d’administration : M. 
Pin explique que le conseil d'ad­
ministration a tenu 3 réunions 
depuis celle qui eut lieu le jour 
même dc la précédente assemblée 
générale pour élire le bureau.

La réunion du 12 avril a été 
consacrée d’abord à la mise eu 
place des commissions dont la 
liste et la composition ont été pu­
bliées dans le journal dc mai. On 
a pu remarquer que certains 
membres de ces commissions ont 
été choisis en dehors du conseil 
d’administration en raison de 
leurs compétences.

ges à la fin. dc Tact ici e).
F> Commission des Musiques 

Militaires :
M. Trémine signale que les de­

mandes d'incorporation dans les 
Musiques Militaires arrivent tou­
jours trop tard. Il inu!. les en­
voyer dès la convocation au stage 
de sélection de 3 jours e» n'ou­
bliant pas d'indiquer comme pro­
fession a musicien

M. Ameller précise qu’il faut 
faire la demande en 4 exemplai­
res :

a) Commission Artistique :
M. Thlrault rend compte des 

travaux de la Commission Artis-

Le conseil d'administration .t 
décidé de maintenir les dates des 
11 et 12 mars 1977, même si les

1
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73ème ASSEMBLEE 
GENERALE 

DE LA C.M.F. (suite)
1 au centre de sélection ;
1 au bureau de recrutement ;
1 au chef de la musique choisie; 
cl 1 au Commandant Sernlcr- 

Çollcry. à la CMP.
Une circulaire avec modèle sera 

envoyée aux Présidents de Fédé­
rations.

G) Commission Jeunesse :
M. Decugis rend compte c.ue le

Conseil d'Administration a nom­
mé trois nouveaux membres dans 
cette commission : MM. Gortsse, 
Levr-mgi et Zemp.

L'Orchestre National Juniors est 
une réussite. Il est dommage que 
l'effectif reste limité à 56 du fait 
de la capacité/d’accueil de Toucy.

M. Amener" dit que l'essentiel 
est que la . formation soit équili­
brée.

M. Decugis précise que le réper­
toire se compose uniquement 
d’œuvres originales à l’exclusion 
des transcriptions si bonnes 
soient-elles. 11 s’agit de revalori­
sée la formation Harmonie et à 
travers elle la CMP.

H) (Commission du Journal :
M. Ciran expose que la Commis­

sion a examiné plusieurs problè­
mes. et tout d’abord celui du tarif 
spécial de routage, pour lequel 
certaines Fédérations éprouvent i 
quelques difficultés en «-e qui i 
concerne l'acheminement de leur 
journal ou bulletin fédéral.

M. Cimetière demande que la 
CMP fasse une démarche pour 
que ces journaux soient considé­
rés comme le prolongement du 
journal de la CMF.

La Commission a ensuite exa­
miné une demande de la Fédéra­
tion du Nord et du Pas-de-Calais 
qui. précisément en raison des 
difficultés qu’elle rencontre au 
point de vue du tarif de routage, 
souhaiterait remplacer' son bulle­
tin par un certain nombre de pa­
ges qui lui seraient réservées 
dans le journal de la CMF contre 
remboursement bien entendu.

Cette question nécessite une 
étude financière qui tienne comp­
te de toutes les incidences, et 
d’autre part elle est liée à la mo­
dification envisagée dans la pré- 
scotntica du journal.

Il est en effet envisagé de 
substituée à la présentation du 
type journal, une présentation du 
type magazine. M. Ciran tient à 
préciser que personnellement il 
est partisan du maintien du type 
journal, mais en l’améliorant.'

L’imprimeur du journal a été 
contacté et doit soumettre pro­
chainement des propositions.

Le Conseil d" Administration a 
donc décidé d'attendre les résul­
tats d’une étude complète pour 
prendre une décision.

Enfin M. Ciran rappelle, comme 
l’a déjà fait M. Pin, les soucis du ; 
comité de lecture et l’interdiction 
d’envoyer des coupures de jour­
naux.

M. Pin annonce à l’Assemblée 
que le nouveau Règlement des 
Concours paraîtra dans le numéro 
d’octobre du journal et qu’il sera 
présenté de telle façon qu'en le 
découpant et en le pliant on aura 
un fascicule.

L’ordre du jour étant épuisé, le 
Président Ameller remercie rive­
ment tous les membres du Conseil 
d'Administration qui ont fait' déjà 
un travail important et construc­
tif et se réjouit de l’atmosphère 

. sympathique qui règne au sein du 
Conseil d’Administration.

Il lève la séance à 12 h. 30.
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150 ans dexpérience 
nous ont confirmé 
que rien ne vaut 
la méthode traditionnelle 
pour fabriquer 
un instrument de musique 
de premier choix.

■
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Au cours du siècle dernier. Monsieur Buffet et 
quelques artisans habiles comme lui se sont 
consacrés à la facture des meilleurs instruments 
à vent. Ils travaillaient presque entièrement à 
la main. Soigneusement. Passionnément. Parce 
que c'était la seule façon d'atteindre la plus 
haute qualité.
Aujourd'hui comme depuis 1825. produire 
cette qualité d'instrument, c'est toujours, chez 
Buffet Crampon, l'affaire d'artisans les plus 
habiles travaillant selon les principes qui ont fait 
leur preuve dans le temps.
Le timbre riche et sonore, l'émission facile, 
la régularité de gamme irréprochable (qualités 
propres autant à nos1 modèles d'étude Evette 
qu'à nos modèles professionnels) suscitent le 
respect des musiciens les plus exigeants partout 
dans le monde.
Clarinettes, saxophones, hautbois, cors anglais 
et bassons.
Essayez-les chez les meilleurs spécialistes 
d'insîiuments de musique,
Buffet Crampon.
Digne de votre talent.
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6, rue Maurice Berteaux / 78200 Mantes-la-Vilie

:
candidats. Pour tous renseigne­
ments complémentaires et candi­
datures. s’adresser à : Direction 
des services administratifs, Hô­
tel de Ville, 35400 SAINT-MALO.

VILLE DE VICHY
■ CONSERVATOIRE MUNICI­
PAL DE MUSIQUE (Ecole agréée 
du 1er degré) VACANCE D’UN 
POSTE DE PROFESSEUR DE 
CLARINETTE et SAXOPHONE. 
Recrutement dans les conditions 
reglementaires. Candidat de 1ère 
catégorie inscrit sur la liste d'ap­
titude nationale, 16 h. de cours. 
Echelle indiciaire brute 400-785 - 
C.N.R.A.CJL. ou candidat 
2èmé
conservatoire, recruté sur titres 
et références, avec concours ré­
gional sur épreuves, selon dispo­
sitions de l’arrêté ministériel du 
12-6-1969. Echelle indiciaire brute 
300-588. 16 h. de cours. Régime 
sécurité sociale et retraite com­
plémentaire. I.R.C.A.N.T.E.C. Pri­
se do fonctions le lcr janvier 
1977. Candidatures jusqu’au 20 
novembre 1976. Tous renseigne­
ments complémentaires en mairie 
de Vichy. Service du personnel. I 
Tél. : 98.92.3G, poste 325.

Harmonie Municipale (Division 
d’Excellence A).

Vacance du poste de directeur.
Poste d’auxiliaire à temps in­

complet. Indemnité forfaitaire an­
nuelle indexé sur le traitement 
des agents communaux.

Recrutement sur titres et réfé­
rences avec épreuves de direc­
tion.

Prise de fonctions le lcr jan­
vier 1977.

Possibilité de jumeler tes deux 
postes.

Tous renseignements complé­
mentaires en mairie de Vichy, 
Service du Personnel 
98.92.36 poste 325.

LISTE DES STAGES PREVUS 
EN 1977

. LES JUNIORS DE POISSY:
6 au 13 février 1977 (7 jours), 

Zone A : Dijon, Grenoble, Limo­
ges, Montpellier, Nantes, Poitiers, 
Reims, Strasbourg.

13^au 20 février 1977 (7 jours), 
Zone B : Amiens, Bordeaux, Caen, 
Clermont-Ferrand, Corse, Lille, 
Lyon, Nancy, Metz, Nice, Orléans, 
Rennes, Rouen, Toulouse.

20 au 27 février 1977 (7 jours', 
Zone C ; Créteil, Paris, Versailles.

Ces stages seront de perfection­
nement pour : flûte, hautbois, cla­
rinette, saxophone, cor, petits cui­
vres, trombone, saxhorns et tuba.

27 mars au 6 avril 1977 (10 
Jours) : Sélection juniors ABC.

6 avril au 17 avril 1977 (10 
jours) : Sélection juniors A B C.

■i

f@s,c:^esS'5',e chœoirs C/SGIfLBA)
vous offrent d’agrémenter vos concerts par un ensemble 
original (classique - variétés).
Depuis 10 ans, les Juniors de Poissy se sont produits à 
Berlin, Stuttgart, Kiel, Brunswick, Bad Hombourg, Munich, 
Aix-la-Chapelle, Constance, Kassel, Pirmasens, Berchtesga- 
den, Amperade (Danemark), Anvers (Belgique), etc... et 
naturellement, en France.
Pour tous renseignements, s'adresser à :

5.
:)

l

:
; AVIS OS

f dit de 
catégorie, diplômé de■ 1) La ville de SAINT-MALO 

recrute poux le 1er janvier 1977. 
soit par mutation, soit sur Con­
cours Régional, un Directeur d'E­
cole Municipale de Musique (avec 
Direction d’Orchestre et (l'Har­
monie Municipale), poste assimilé 
à celui de Professeur d'Ecole Na­
tionale de Musique. Indice brut : 
400-785. Tous renseignements et 
candidatures (avec C.V., titres et 
diplômes) sont à adresser à : Di­
rection des Services Administra­
tifs Hôtel de Ville, 35400 SAINT- 
MALO. Date limite du dépôt de 
candidature 1er décembre 1976. 
La date du concours sera com­
muniquée ultérieurement aux 
candidats.
■ 2) La Ville de SAINT-MALO 
recrute pour le 1er janvier 1977 
des professeurs de : Solfège, chant 
et ensemble vocal, flûte, clarinette 
et musique de chambre, piano, 
guitare, violon, méthodes actives 
et flûte à bec, alto, violoncelle et 
musique de chambre, trompette, 
trombone, tuba, saxophone, haut­
bois. Rémunération identique aux 
agents du cadre B de la fonction 
publique. Dépôt des candidatu­
res : 1er décembre 197G.

La date des concours sera com­
muniquée ultérieurement aux

“ CÆGIÜA JUNIORS ”
21 bis, place de la République 

78300 POISSY
27 mai au 2 juin 1977 (5 jours) : 

Méthode Willems.
25 juin au 3 juillet 1977 (8 

jours) : Juniors de l’Yonne.
3 juillet au 13 juillet (10 jours) : 

Musique de Chambre.
15 juillet au 30 juillet 1977 (15 

jours) : Orchestre National Ju­
nior.

Tél. : 965-14-88

■j

|

1er août au 10 août 1977 (10 
jours) ; Gestion des Associations.

H août au 20 août 1977 (10 
jours) : Harmonie 
tien.

21 août au 1er septembre 1977 
(10 jours) : Orchestre à Plectres.

2 septembre au 12 .septembre 
1977 (10 jours) ; Direction Cho­
rale.

27 novembre au 3 décembre 
1977 (6 jours; : Analyse - Histoire 
Musique.

21 décembre au 31 décembre 
1977 U0 jours) : Accordéon.

Pour tous renseignements, s’a­
dresser à M. le Directeur René 
TonnOll, C.U.P.M.A.E. Toucy.

?

Occhestva-

i

Tél. :
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LES MOYENS TECHNIQUES DE DIFFUSION DE LA MUSIQUE EDITIONS MUSICALES 

TRANSATLANTIQUES
5 v. ' ÿ:

(Suite de la page 3)
deux défauts qui font irrémédia- 
sultats obtenus et l’art véritable.
Primo, en règle générale, les 
principes idéologiques et créateurs 
en sont absents : le calcul ra­
tionnel, la conception technique 
y régnent sans partage. Secundo, 
toutes ces expériences aboutis­
sent à la création 
« synthétique » (artificielle) ex­
cluant tout acte créateur d'in­
terprétation. Autrement dit, le 
principe créateur vivant est exclu, 
de même que la pensée vivante, 
rémotion, sans quoi il n’y a ni 
peut y avoir d'art véritable. L’art, 
c’est avant tout l’homme ! la 
conscience, le cœur et l'ame de programmes d’études en tant que 
l'homme vivant (que les cons- discipline obligatoire, 
truetivîstes du XXèmc siècle me 
pardonnent) ne jouent pas un 
rôle négligeable en art !

9) NOS SUCCES
ET NOS DIFFICULTES quiem » aux côtés des meilleures 

troupes professionnelles ukrai­
niennes.

Je pourrais citer beaucoup plus 
d’exemples. Je pourrais vous par­
ler des écoles de musique pour 
enfants, qui sont au nombre 
d’environ 4.500 rien que dans la 
Fédération de Russie (néan­
moins il y a 20 à 25 demandes 
d’admission pour une place), Il 
y a encore divers cercles musi­
caux, studios dans les écoles d’en­
seignement général.

Tout cela Cet beaucoup d’au­
tres choses dont j’ai déjà parlé) 
serait impossible dans une large 
diffusion de moyens techniques, 
avant tout de la radio, de la té­
lévision, des disques. Ces moyens 
sont pour nous une des plus 
grandes réalisations de la culture 
contemporaine.

Mais si grands que soient, nos 
succès dans l’éducation musicale 
publique, je ne puis dire que 
cette tâche est résolue. Elle se 
pose toujours devant nous comme 
un idéal qui n’est pas. encore at­
teint. Nous avons beaucoup de 
difficultés. Je vous parlerai des 
deux difficultés les plus épineu­
ses.

4*:' La tâche de l’instruction mu­
sicale publique a été avancée 
par l’Etat en 1918. Au lende­
main de la Grande Révolution 
socialiste d’Octobre, la thèse de 
Lénine, selon laquelle le grand 
art véritable doit appartenir à 
tout le peuple, a été mise à la 
base de toute la politique artisti­
que de notre Etat. Dans le pre­
mier décret du pouvoir des So­
viets sur l'école d’enseignement 
général, la musique, de môme que 
le dessin, a été incluse dans les

14, Avenue Hoche - 75008 PARIS - Té!. : 924.01.46
MUSIQUES POUR HARMONIES 

NOUVEAUTES
■.

d’une musique
A. AMELLER. — CRESCENDO pour Orchestre d'Harmonic.
J. CHAILLEY. — MORS EST ROLANZ pour musique d’harmonie. 

Orchestration Désiré Dondeyne.
R. DIEDERICH. — PRELUDE ET FUGUE pour Orchestre d'Harmo-

nie.ié.
EN PREPARATION :
Cari STAMITZ. — CONCERTO pour clarinette et Musique d'Har- :;-j 

monie. — Arrangement Philippe ROUGERON. JL’apparition de moyens techni­
ques et l'équipement graduel des 

t , ,, . , écoles d’enseignement secondaire
Quant a la '< musique électri- et supérieur ont contribué consi-

que» c'est probablement le dérablcment à la solution de
« Poème électronique » d Edgar cette tâche. Mes collègues de la
Varèse qui a été le plus sensa délégation soviétique à ce con- 
tionnel : pendant lTSxposition grès : Kira Kakhn, Youli Aliev
Universelle a Bruxelles, en 1958, 
il a été exécuté dés dizaines de 
fols eh quelques ihois.

Le poème a été conçu par une 
firme hollandaise pour laquelle
la publicité' prime l’art. Un pa- TT _ _
Villon spécial, construit par Le . *fnc. ?,aJ;ge diffusion des moyens
Corbusier, était prévu pour l’in- ïÏÏror seS ,dans no"
terprétation du poème. Il faut Ve pays, par le, Erand, amour Premièrement, l'intérêt pour la 
dire que ce n’était pas la meil- , PeuPle P°.m' musique et culture en général et pour la
leure réussite de l’illustre ârchi- <ce,a p,‘?f seulement dans les gran- musique en particulier grandit
tecte. L’intérieur de ce pet?t pa- „ ^ ,eS- De nombreuses lettres beaucoup plus vite que les pos-
villon avec une seule entrée et d enfants et d adultes contenant sibilités de le satisfaire. Il n’y .
une seule sortie de part et d'au- diverses questions sur la musi- a pas assez de professeurs et de
tre. au plafond plissé passant Que nous parviennent principale- matériel pour les 200.000 écoles
sans transition à des murs égalé- “J®™ des cites omn-ières. des vil- d'enseignement général, pour les
ment plissés, rappelait désagréa- ]&ses et des petites villes. Lin- milliers d’écoles de musique et
blement la paroi intérieure de S1 ,pour la musique grandit d’un • grand nombre d'autres
l’oesophage humain. La lumière littéralement de jour ep jour. foyers de la culture musicale,
s’éteignait. Un film était projeté Permettez-moi de citer trois II n’y a pas assez de bons mu-
sur les plis des murs, une sorte exemples. sicicns et chanteurs pour les or-
de cauchemar. Simultanément Un festival de l’art des enfants chestres symphoniques, théâtres
400 (!) haut-parleurs installés de l'URSS a eu lieu l’automne lyriques et chœurs, dont le nom-
dans les plis vous ahurissaient dernier dans la grande colonie bre grandit sans cesse. On ne
par une cascade de sifflements de vacances « Orlenok », sur le peut surmonter cette première
stridents, d’hurlements et de bor- littoral de - la Mer Noire. Une difficulté qiv? grâce au pian
borygmes horribles... Il parait que des premières places a été obte- d’Etat échelonné pour les années
ces sons répondaient entièrement nue par un merveilleux orches- à venir.
à la forme intérieure du pavil- tre d’instruments folkloriques • Deuxièmement, l’industrie de
Ion... russes d’une école de la petite la musique récréative de mauvais

400 hauts-parleurs pour l*inter- cité ouvrière de Moundybach si- \ aloi dont j’ai déjà parlé et qui
prétation d’un seul poème ! Voilà tuée dans les montagnes de l’Ou- vient de certains pays occiden-
ce que peut faire la publicité ! ral. taux tend à gagner le inonde en-
Voilà ce que c’est que l’intérêt -J'ai reçu une lettre d’un loin- lier ; elle exerce une influence
commercial et son influence sur tain village avec la prière d’en- néfaste sur le développement
l’art ! voyer une grande liste d'enregis- d'une culture musicale authen-

La même année 1958, j’ai vi- trements pour les leçons de mu- tique.
sique à l’école. La liste compre- La plus large diffusion des science, même la plus dévelop- de l'instruction musicale des mas- 

Nord de notre pays. C’était une nait Beethoven, Chostakovitch, moyens techniques exclut au- péc et la plus précise, ne peut sc • ses et i>our réaliser cette idée,
leçon de musique. Une jeune Ravel. Il n’y a pas longtemps. jourd’hui la possibilité d’eriger substituer à l’art quand il s’agit Nous devons faire tout, notre
institutrice parlait de Mozart à J’ai reçu une lettre d’Extrême- un barrage sur la voie de cette de ja formation du monde spin- possible pour le succès de notre
des enfants de 12 à 14 ans. En- Orient, de ITIe. de Sakhnline. production, des filtres assainis- tuel de l’homme. tâche, nous devon." nous adres-
suite elle a branché l’unique °u tes enfants préparent une sent l’atmosphère musicale .qui Dans le contexte des contradic- scr. si cela est néce^aire, à
haut-parleur de l’école. Retenant grande composition évoquant la entoure ; non, seulement- les adul- tions complexes de notre vie, l’art toutes les instances, y compris
leur souffle les enfants écou- Jbtte de l'humanité pour le tes, mais les. enfants et les ado- non sulement ne disparaît pas. les organismes gouvernementaux
taient • la « Symphonie en sol bonheur sur la musique du « Bo- lescents. Cette musique s’est ré- mais • il assume une responsabi- et les gouvernements,
mineur» du grand compositeur... lero » de Ravel. pandue également dans notre mé toujours plus grande peur La musique n’est pas seule-

Rien que des chiffres : 400 et A l’école du village de Taras- pays. Or, son influence freine sen- l'éducation de la génération mon- ment un art. Elle aide à mieux
1. Les mêmes moyens techniques sovka, en Ukraine, il y a trois siblement l'éducation. esthétique tante. Une place particulièrement se comprendre, elle rend les
une bande de magnétophone et chœurs, un cercle de bandouris- des niasses. Mais je suis optimiste importante revient à la musique, gens plus humains. La musique
un haut-parleur... A quoi don- tes, un cercle de jeunes chefs J’a! 5°* dans le triomphe du l’art le plus émotionnel, pêne- aide l'humanité à défendre la 
ner la préférence? De toute d’orchestre, un théâtre d’Opéra bon goût, dans le triomphe de trant le plus profondément en paix.
évidence. ;e haut-parleur de l'é- et de marionnettes, où les spec- la raison. Je suis sur que nous nous. L’I.S.M.E. doit devenir le phare
cole rurale a donné beaucoup tacles musicaux sont donnés en résoudrons le problèmes de Tins- J'espère que. notre organisation de l'instruction musicale des peu- 
plus à la culture musicale que français. Le chœur de cette école truction musicale des masses. internationale. l’LS.M-.Ê. est en pies du monde dans notre siècle,
les 400 haut-parleurs de l’Expo- a participé, il y a quelques mois, mesure-de faire beaucoup plus qui doit être considéré comme
«Ition Universelle qui s’était te- à une soirée consacrée à mon L’I.S.M.E. qu’elle ne fait pour diffuser l’idée celui de la culture,
nue dans une des capitales, les œuvre en exécutant avec maes- ET L’AGE DE LA CULTURE
plus civilisées du monde !

•j

VILLE DE COLMAR
23 et 24 Avril 1977 !-■

CONCOURS- INTERNATIONAUX 
DE MUSIQUE DE CHAMBRE

> •et Pavel Lobanov vous parleront 
en détail du rôle de la politique 
dans l'instruction musicale, de 
nouveaux moyens et méthodes 
découverts dans ce domaine.

■

Ensembles professionnels et dilettantes 
Uniquement TRIOS et QUATUORS à cordes avec piano

h
h!
UPrix de 500 à 6.000 Frs y» HRenseignements et inscriptions :

OFFICE DU TOURISME 
68000 COLMAR

Téléphone : (89) 41-02-29 
Délai limite d’inscription : 15 Janvier 1977
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Réellement nouveau ;
«Les récréations pianistiques

de Julien PORRET
18 morceaux descriptifs et progressifs en 3 recueils 
de 6 morceaùx, avec exercices préparatoires, faci­
litant leur exécution.

Aux Editions G. BÏLLAUDOT 
14, Rue de l’Echiquier, PARIS-Xème»....

sité une école rurale dans le

tria une partie difficile du « Re-
On appelle souvent le XXèmc 

siècle, l’âge de la science et de 
la technique, de l’atome, du cos­
mos, etc... Cette définition n’est 
pas complète. Lo gigantesque 
progrès scientifique et technique 
de notre temps fait naître l’il­
lusion que la science et la techni­
que deviendrait le souci princi- 

' pal de L’humanité, L'homme a 
atteint des vitesses cosmiques, 
mais si son pouls dépasse 70

■ battements à la minute, on ne 
lui permettra'pas de voler dans 
le cosmos. L’homme sait mainte-

■ nant mesurer des grandeurs in­
croyablement petites et incroya­
blement grandes, mais pas une

r seule méthode découverte par 
lui n’est à même de mesurer la 

' force clc son amour et de sa 
: haine.

,Si profondément qu'il pénètre, 
les mystères du micro et du ma­
crocosme. il n'y trouvera pas une 
réponse à .certaines questions, à 

• savoir : qu’est-ee que la noblesse 
ou la trivialité ? Qu'ost-ce que 
l’héroïsme ou là lâcheté ? Qu'csl- 
cc que la beauté ?

Il arrive que certains jeunes 
savants, surtout les physiciens 
et les mathématiciens, sont en­
clins à tout mépriser, sauf leurs 
problèmes scientifiques. Us mé­
prisent., en premier lieu, l’art, 
ne reconnaissent pas son impor­
tance vitale, son rôle éducateur; 
en lui attribuant, dans le meil­
leur des cas. le rôle d'un hobby 
agréable. ïl est intéressant de 
souligner que ces gens sont cri­
tiqués par .d'éminents représen­
tants de ces mêmes sciences phy­
siques et mathématiques, lesquels 
comprennent, qu’il y a une dif­
férence entre les notions d'ins­
truction et de niveau culturel, 
qu'on peut être un homme fort 
savant et, en mémo temps, in­
culte. Us comprennent qu'aucune

l %
£
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TROMBONES
CORNETS
CORS D'HARMONIE;
CORNETS - TROMPETTES

? CORS ALTOS
BUGLESi
SAXOPHONES
ALTOS
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Concours
Militaires

_ WeKklang 

Des instrumente à vent dont le prix 

ne fait pas de bruit
Distribué epFrance

Pour le recrutement à l’emploi
de chef d'une des principales
musiques des Armées.
Les concours 

ment aux emplo 
sotis-chof de .musique des Armées 
auront lieu i\ Paris du 14 au 25 
mars 1977.

Le nombre de places mises au 
concours est fixé à :

— 5 chefs de musique des Ar­
mées ;

-- l sous-chefs de musique des 
Armées. . . / ............

Les officiers, les sous-officiers 
et les musiciens des Armées de 
Terre, dé Mer, de l’Air, de la Gen­
darmerie et des Services, les mu- 
siéiens civils français ayant satis­
fait aux obligations légales du 
service militaire actif peuvent 
faire acle de candidature suivant 
les conditions prévues par l’ins­
truction ministérielle No 1171- 
MA-EMA-ORG-LOG-03 du 26 sep­
tembre 1973,

Cette instruction insérée au 
Bulletin officiel des Armées peut 
être consultée aux sièges des ré­
gions ou divisions militaires ter­
ritoriales et des bureaux de re­
crutement (BOC-SG-PP, page 
1429 et BOC-PP 1974, page 2139).

Les dossiers de candidature ré­
gulièrement constitués devront 
parvenir au Ministre de la Dé­
fende (Direction des personnels 
militaires de l’Armée de Terre, 
de Mer ou de l’Air) avant le 20 
janvier 1977, terme de rigueur.

Les candidats seront avisés par 
la voie hiérarchique de l’autorisa­
tion dé concourir et des modalités 
pratiques de déroulement des 
épreuves.

pour le recrute- 
Ls de chef et de

! ;ar Couesnon f.v;-

K ••

! ■

'■M-o-
Pour le recrutement aux emplois

de chef et de sous-chef de mu­
sique des armées en 1977.
Le concours pour le recrute­

ment à l’emploi de chef d’une des 
principales musiques des Années 
aura lieu à Paris du 7 au 12 mars 
1977.

Une place est mise au concours.
Les chefs de musique des ar­

mées. les sous-chefs de musique 
des armées, les musiciens et gra­
dés musiciens appartenant à la 
musique de la Garde républicaine 
de Paris, les musiciens civils 
ayant satisfait aux obligations 
légales du service militaire actif 
peuvent faire acte de candidature 
suivant les conditions prévues 
par l’instruction ministérielle No 
1171-MA-EMA-ORG-LOG-03 du 26 
septembre 1973.

Cette instruction insérée au 
Bulletin officiel des Armées peut 
être consultée aux sièges des ré­
gions ou divisions militaires ter­
ritoriales et des bureaux de re­
crutement (BOC-SG-PP, page 
1429 et BOC-PP 1974, page 2139).

Les dossiers de candidature ré­
gulièrement constitués devront 
parvenir au Ministre de la Dé­
fense (Direction des personnels 
militaires de l'Année de terre, de 
mer ou de l’air) avant le 20 jan­
vier 1977, terme de rigueur.

Les candidats seront avisés par 
la voie hiérarchique de l’autori­
sation de concourir et des moda­
lités pratiques de déroulement 
des épreuves.
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Vient de paraître aux Editions Ouvrières 
12, avenue Sœur-Rosalie CONSORTIUM MUSICAL I 

Éditions COMBRE (ex-Philippo) [
75621 PARIS CEDEX 13

:v;GEORGES AUBANEL
25 DUOS

DE TECHNIQUE INEGALE POUR 
FLUTE A BEC SOPRANO ET ALTO
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24, boulevard Poissonnière, 75009 PARIS 
Tél. 824-89-24 - 246-52-22VILLE DE COLMAR:

gVüe&neH s
© SOIXANTE LEÇONS DE SOLFEGE (Degré prépara­

toire - élémentaire). Mélange des Clés de Sol et

23 et 24 Avril 1977 

CONCOURS INTERNATIONAUX 
DE MUSIQUE DE CHAMBRE 

Ensembles professionnels et dilettantes 
Uniquement TRIOS et QUATUORS 

à cordes avec piano 

Prix de 500 à 8.000 F 
Renseignements et inscriptions :

OFFICE ES>5J TOURISME 

68000 COLMAR - Tél. (89) 41-02-29 
Délai limite d'inscription : 15 JANVIER 1977
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Fa.
|j O LE NOUVEAU SOLFEGE progressif rythmé et chanté 

j du Cours des débutants au Cours élémentaire.
1 O MANUEL PRATIQUE DE LECTURE MUSICALE 
: i Etude des Clés de Sol, Fa et Ut.
[;] G TRAITE RYTHMIQUE (Du Cours préparatoire au 

Cours, supérieur).
| O INITIATION MUSICALE PAR LES RONDES ENFAN­

TINES ET LES CHANSONS POPULAIRES
$ G LE SAXOPHONISTE : Méthode pratique et progrès- 

sive.
f Michel MERIOT - Henri CLASSENS : Le Saxophone | 
| classique en 4 volumes (A à D). |
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EXAMENS FEDERAUX 1977
MODIFICATIONS PROPOSEES PAR LA COMMISSION 

ARTISTIQUE POUR LES EXAMENS FEDERAUX ET CONFE­
DERAUX 1977 ET ADOPTEES PAR LE CONSEIL D’ADMINIS­
TRATION

MORCEAUX IMPOSES
CHANT

DIVISION TITRES ET MORCEAUX AUTEURS EDITEURS
A partir de cette année, suite aux décisions prises par 

le Conseil d’Administration de la C.M.F., j’ai été chargé de 
présider les travaux de la Commission Artistique.

Bien entendu, il ne peut être question de revoir en 
quelques mois un programme aussi important que 
complexe.

Le premier problème auquel nous nous sommes atta­
chés — le plus urgent — a été celui du choix des morceaux 
d’examens.

Ceux-ci ont été imposés par des Commissions de spé­
cialistes pour chaque instrument.

Nous avons évité, dans la mesure du possible, le choix I 
de recueils. '

Préparatoire 1ère ann. Une vocalise (facile) de CONCONE 
Une mélodie au choix du professeur 

Préparatoire 2me ann. Une vocalise de CONCONE
Une mélodie au choix du professeur 
Une vocalise de CONCONE 
Une mélodie au choix du professeur 
Un air ou une mélodie d’un style différent 
Une vocalise de CONCONE 
Une mélodie au choix du professeur 
Un air ou une mélodie d'un style différent 
Une vocalise (moyenne difficulté) 
de CONCONE
Une mélodie au choix du professeur 
Un air au choix du professeur 
Une vocalise (plus difficile) de CONCONE 
Une mélodie au choix du professeur 
Un air au choix du professeur 
Une mélodie classique 
Une mélodie moderne 
Un air au choix du professeur
a) une mélodie classique
b) une mélodie moderne ou contemporaine
c) un air d’opéra 
Une mélodie ancienne classique 
Une mélodie moderne ou contemporaine 
Un air d'opéra ou extrait de cantate au choix 
du professeur, convenant à la voix du 
candidat.

N.B. Le choix des morceaux doit être fait en fonction des voix et du degré dans lequel se présente le 
candidat.

Elémentaire 1ère ann.

Elémentaire 2mc ann.K-

Moyeu 1ère année

Moyen 2cme année

Pré supérieur
Un niveau pré-supérieur a été introduit entre le Moyen 

2ème année et le Supérieur proprement dit, ceci, à la de­
mande de nombreuses Fédérations, pour essayer de com­
bler le fossé qui séparait bien souvent ces deux divisions.

Il est préconisé d’attribuer des Prix en Supérieur (sans 
modification) et des Médailles en Pré-supérieur.

D’autre part, il est de nouveau précisé que les Elèves 
et Lauréats du Conservatoire National Supérieur de Musi­
que de Paris ne pourront participer au Concours d’Excel- 
Ience C.M.F. dans une discipline identique.

Nous avons élaboré en commun, lors de la réunion de 
la Commission Artistique à Toucy en septembre dernier, les 
modifications à apporter à l’actuel programme de solfège.

Mous avons réduit l’étendue vocale des épreuves à la 
10ème (Do-Fa).

Par souci de simplification, la lecture rythmique est 
remplacée par un déchiffrage à l’Instrument qui devra 
compter dans le total des notes de Solfège.

La simplification des accompagnements pianistiques 
est envisagée dans toutes les divisions.

Jusqu’au Cours Moyen 1ère année inclus, le candidat 
pourra choisir entre la lecture en clé de Sol et la lecture 
en clé de Fa 4ème ligne.

A partir du cours Moyen 2ème année, les clés de Sol 
2ème et Fa 4ème seront exigées.

Dès-le Concours d’Excellence de mars 1977, l’épreuve 
de lecture chantée comportera trois clés : Sol 2ème, Fa 
4ème et Ut 4ème.

Les changements de clés se feront par phrases méïo-

Supérieur

Excellencel'rf-.

M

PIANO
Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2me ann. 
Elémentaire 1ère ann.

Une petite chanson 
extrait de : « Pour Yvonne » 
Trianon
extrait de : 2 pièces pour piano 
Carillon

Rhené Bâton Eschig

CombreJean Gallon

Serge Lanccn

• Haydn

Jacques Lamy 
J.-15. Bach

Serge Lanccn

Ilinrichsen 
Schott dépos. 
Lemoine

ï£
:.!&‘

Elémentaire 2mc ann. Ariette et Variations
(thème et variations 1 3 4 5 7 8 13)
Toccatina en Ré Majeur
a) Prélude en Sib Majeur 

1er livre
b) Zwiefache n° 2

.
Moyen 1ère année 
Moyen 2ème année

Combre 
Au choixJtr

Ilinrichsen 
No 1902 b 
Sch°tt dépos. 
Au choix

V *.

Pré-supérieur Concerto Italien 
1er mouvement

J.-S. Bach%
•V

Supérieur Au choixJ.-S. BachPrélude en Ut mineur 
1er livre
Sonatine (1er mouvement) 
3ème Ballade

Durand 
Au choix

Ravel
ChopinExcellence

VIOLON
Combre
Combre

Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2tnc ann.

Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2me ann.

Joseph S trimer 
Oberdocffer

Florent Schmitt ] Hamclle 
André Ameller

A travers les steppes 
La petite fleur de mon jardinP: ■■àà

Chanson à bercer op. 19 n° 1 
Prélude et Danse

Arioso et Rondo 
Choral et Scherzo-caprice
a) La fille aux cheveux de lin
b) Final du Concerto en la mineur 
Concerto de Boccherini en Ré Majeur 
(1er mouvement)
(terminer ii la fin du solo précédant la 
cadence)
1er mouvement du Concerto Op. 53 en la 
mineur (jusqu’à la lettre G)

Billaudot

Dclricu
Lemoine
Durand
Durand
Eschig

diques.
Les Dictées correspondront au niveau du Solfège.
En Préparatoire 1ère et 2ème année, la Dictée sera 

en Do Majeur.
Notation : Théorie sur 4 ; Dictée sur 6 ; Lecture sur 10. 

5 pour la lecture chantée ; 5 pour la lecture instrumentale. 
Pour les candidats non instrumentistes, la lecture chan-

I Moyen 1ère année 
! Moyen 2cme année 

Pré-supérieur

Supérieur

R. Bcrthelot 
M. Dautrcmcr 
Debussy 
J.-S. Bach:

EschigDvorakExcellence

tée sera notée sur 10.
Pour l’année 1977, il n’y aura pas de changement pour 

l’obtention des récompenses, des modifications sont à 
l’étude.

'y ALTO A CORDES
BillaudotPréparatoire 1ère ann.

Préparatoire 2cme an.

Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2èmc ann.

A. AmellerL'Arc-en-ciel 
N° 1 vert 
L'Arc-en-ciel 
N° 3 et N® 5 
Ponette
Sonate en G minor
N° 3 Largo et N» 4 Allegretto
Concertino No 4

BillaudotA. Ameller

Des programmes étudiés amèneront une progression 
continue et rationnelle.

L’aboutissement des travaux devrait se situer vers

DelricuJ. Meyer 
II. Furccll

CliappellMoyen 1ère année : 
Moyen Sème année :

R. Roche 
P. Doury 
C. Philip

1981. E. BachSonata N° 3 
(sans reprises)Le Président de la Commission Artistique, 

Vice-Président de la C.M.F.
Roger THIRAULT Pré-supérieur : 

Supérieur : H. SternierConcerto
1er mouvement op. 43

B3SS ÉOITE5JB1S
G. Encsco EnochConcersttickExcellence : :B.G. A DOPE. 17, rue Sauïnier, 75009 Paris.

F. BASILE, 61. avenue de Valenciennes, 59100 Cambrai.
P. BEUSCHEK, 27. Bld Beaumarchais, 75001 Paris.
G. BILLAUDOT. H, rue de l'Echiquier. 75010 Paris.
BOOSEY cl HAWKES. 4, rue Drouot. 75009 Paris.
CAMIA, 37. rue du Château-d’Eau, 75010 Paris.
CHAPPELL. 4. rue d’Argcnson. 75008 Paris.
CHOUDEXS, 38, rue Jcnn-Mermoz, 75008 Paris.
COMBRE, 24, Bld Poissonnière. 75009 Paris.
J.-M. CTIAMPEL, Boîte Postale No 2. Neuville-sur-Ain 01.
Editions J. DECAMPS, 11. avenue Gcorges-Lafcnestc, 75011 Paris. 
DELRIEU, 45. avenue de la Victoire. 00000 Nice.
DÏGOUDE-DIODET, 39, faubourg-Saînt-Martin, 75010 Paris.
O. DHIEBOLT, 19. rue des Hallebardes. G7000 Strasbourg.
DURAND, 4. place de Fa Madeleine, 75008 Paris.
EDITIONS OUVRIERES. 13. avenue Sœur-Rosalie, 75013 Paris. 
Editions SEDUCTION, 17, rue Alfrcd-Koll.
ENOCH, 27, boulevard des Italiens, 75002 Paris.
EDITIONS TRANSATLANTIQUES, 14, avenue Hoche, 75008 Paris. 
ESCHIG, 46. rue de Rome, 75008 Paris.
FALLONK, 117, rue d’Auxonne, 21000 Dijon.
GACHER, 69, rue du Faubonrg-Saint-Marlin, 75010 Paris.
GRAS. 36, rue Pape-Carpentier, 72200 La Flèche.
IIA IM EL LE, 24, boulevard Malesherbcs.
HEU G EL, 34. rue Montpcnsier, 75001 Paris.
IIOJIXER Trossingcn. Wurtemberg (Allemagne Fédéra le i. 
HORTANSTA, 46, rue de Douai. 75009 Paris.
INTERNATIONAL MUSÎC COMPANY chez ESClfKÏ.
LEDUC. î75. rue Saint-Honoré, 75001 Paris.
LEMOINE, 17, rue Pigalle, 75009 Paris.
LA COMETE. Rolland 82, rue du Faubourg-Saîut-Martin.
MARTEAU R.. 16, rue Pantin-Latour, 75016 Paris.
MEDIATOR, 118. avenue lettre, 93800 Epinay-sur-Seine.
MOLENAAR (Ed. R.. Martin).
MARTIN Robert. 106, La Coupée, 71009 Charna.v-Jcs-Màcon. 
MARGUËRITAT, 290, avenue Victor-Hugo, 94120 Fontenay-suos-Rols.

VIOLONCELLE.1

DelricuSchubertBerceuse n<> 1A des Morceaux du jeune 
Violoncelliste Feuillard 
« En vitesse » a) Tendresse 

b) Prouesse
Rigaudon N* 8 du volume 4 B 
du jeune Violoncelliste Feuillard 
Deux Pièces Brèves
a) Elévation
b) Brève pantomine
lcr et 2cme mouvements
du Concerto en mi mineur
Transcript. Paul Bazelairc
Final du 4èmc Concerto-en Sol Majeur, op. G5
2èmc et 1er Mouvements
de la Sonate en Sol Majeur

Préparatoire 1ère ann.

Ridcatm-UougcPierre-Max
Dubois
Fr. Coupcrin

Préparatoire 2me ann. 
Elémentaire 1ère ann. Delricu

I Marc 
Bcrllioniicu

('ombreElémentaire 2me ann.

LeducVivaldiMoyen 1ère année

Eschig 
Rév. Salmon 
Ed. Ricordj ou 

| Rév. Tortalier 
Ed. Delricu 
Leduc 
Cliappell

Goltermann
SammarliniMoyen 2ème année 

Pré-supérieur :

Marin Marais
Girolamo
Freseobaldi

La Folia, révision Bazelairc 
Toccata

Supérieur
Excellence

K ICO UDI (chez CHAPPELL).
MUS ICO RAMA, 119, vue Saint-Maur. 75011 Paris.
NAGËLS, Barenrciler, à Chambray-lcs-Tours.
NOËTZIX - ESCHIG.
OXFORD UN1VEKSITY, Booscy et Hawkcs.
PETERS IIINRICHSEN. éditions SCHOTT (Vincennes).
R {.NATO DESLAURIER, 25, vue MirheMe-Oomtc, 75003 Paris. 
S AL Aï SERT, 22, rue Chauehat, 75009 Paris.
SCHOTT, 35. rue Jean-Moulin, 91300 Vim cnncs.
RIDEAU ROUGI:, 21, rue Longchamp, 75016 Paris.
VN Al'. 34, rue du Fauboiirg-Sainl-Martin, 75010 Paris. 
UNIVERSAL EDITION, ed. Jlossey et Daubes.
ZUKILUH, 78, Bld Uaspail, 75000 Paris-

ASSUREZ 

VOS SOCIETES

A LA C.M.F.

i n
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EXAMENS FEDERAUX 1977
BATTERIES-FANFARES CONTREBASSE A CORDES

CONCOURS D'EXCELLENCE Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2cijjc an. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2èmc ann.

Petites pièces faciles pour contrebasse «Koala» 
3 noveîettes Tarzane
Petites pièces pour Contrebasse : « Villanelle»
Six pièces caractéristiques
Op. 46 N« 1 Parade
Danse finlandaise
Fantaisie Italienne

Zurfluh 
(ombre 
Aug. Zurfluii 
Billaudot

A. A nieller 
A. Ameller 
R. Nivcrs 
E. Ratez

CLAIRONS A PISTONS 
et CLAIRONS-BASSES 
A PISTONS

1) Execution de toute la « Mar­
seillaise », arrangement de A. 
Trémine pour batteries-fanfares, 
éditions J-M Champel ;

2) Morceau imposé : Sur 1ns 
bords du Golo de Dcfrance. Edi­
tions R. Martin ;

3) Lecture à vue.
TAMBOURS :

1) Exécution de l’une des dix 
marches (pages 10, 11 et 12, Nou­
vel enseignement pratique du 
tambour, tome 2, Editions R. 
Martin ;

2) Morceau imposé 
de P. Bréard, Editions Alpha ;

3) Lecture à vue.

REGLEMENT
ARTICLE 1. — Un concours de 

solfège et d’instrument pour les 
tambours, clairons, trompettes, 
etc. est organisé chaque année 
par la Confédération Musicale de 
France.

ARTICLE 2. — Les épreuves 
auront lieu à PARIS le 14 mars 
1977.

ARTICLE 3. — Sont admis au 
concours : les candidats âgés de 
moins de 25 ans ayant obtenu 
dans chaque épreuve (solfège et 
instrument.) organisée par nos 
Fédérations régionales de 18 à 
20 points dans la division supé­
rieure. /

ARTICLE 4. —- L’inscription au 
concours doit être obligatoire­
ment transmise par la Fédération 
régionale à laquelle est inscrite la 
société à laquelle fait partie le 
candidat, la date limite des ins­
criptions est fixée au 1er février 
1977.

ARTICLE 5. — Tout candidat 
n’ayant pas obtenu au concours 
d’excellence deux premiers prix 
pourra être admis à concourir 
l’année suivante.

ARTICLE 6. — Les épreuves de 
solfège sont obligatoires. Pour­
ront seuls en être dispensés les 
candidats qui ont obtenu un pre­
mier prix l’année précédente.

ARTICLE 7. — L'épreuve de 
solfège comprend :

1) Une lecture à vue chantée';
2) Le candidat aura à répon­

dre par écrit à quatre questions 
élémentaires de théorie musicale 
(voir méthode « Nouvel Enseigne­
ment pratique du Clairon », Edi­
tions Robert Martin) ;

3) Reconnaissance des sons.
ARTICLE 8. — L'épreuve d’ins­

trument comprend :
1) L’exécution d’une sonnerie 

•choisie par le jury :
2) L’exécution d'un morceau 

imposé ;
3) L’exécution d’une lecture à 

vue instrumentale.
ARTICLE 9.

Moyen 1ère année : 
Moyen 2cme année :

Pré-supérieur : 
Supérieur : 
Excellence :

Combre
Ed. Transatlan­
tiques

R. Calmcl 
Cor loi is

!('ombre 
Combre *

Concerto en Ré op. 31 
Kruzavé

Lahro 
A. Ameller

FLUTE
Préparatoire 1ère ann. Willy

Van Dorssclacr 
Serge Lanccn 
André Ameller 
Georges Migot 
Ph. Gaubert 
Pierre Camus 
Eisa Iîarraine 
Gabriel Faure 
Ph. Gaubert

Au petit Trianon
Billaudot
(’happcll
Lemoine
Ed. Ouvrières
Ileugcl
Leduc
Gras
Ilamellc
Enoch

Préparatoire 2me ann. 
i Elémentaire 1ère ann.

Elémentaire 2mc ann. Fantaisie 1 
Moyeu 1ère année 
Moyen 2cme année 
Pré-supcricur 
Supérieur 
Excellence

Ariette
Le lys Marlagon

!Festival, Sicilienne
Chanson et Badinerie 
Elégie et Ronde 
Fantaisie
Nocturne et Allegro ScherzandoBATTERIES-FANFARES 

MONITEURS TAMBOURS 
ET CLAIRONS

Des examens pour le titre de 
Moniteur Tambour ou Clairon 
sont organisés chaque année par 
la Confédération Musicale de 
France.

Les épreuves auront lieu à 
Paris, le :

Sont admis à concourir tous 
les Fanfaristes sans distinction 
d’âge, capables d’exécuter le pro­
gramme.

L'inscription au concours sera 
obligatoirement transmise par la 
Fédération Régionale à laquelle 
est inscrite la société dont fait 
partie le' candidat, la date limite 
des inscriptions est fixée au 1er 
février.

Les candidats qui auront subi 
avec succès toutes les épreuves 
se verront décerner un diplôme 
de moniteur.

HAUTBOIS
Préparatoire 1ère ann.

Préparatoire 2mc ann.

Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2mc ann. 
Moyen 1ère année

Moyen 2ème année

Pré-supcricur
Supérieur
Excellence

Cantllène Fuste-
Lambczat
Passant

Combre
CombrcPastorale

Air Gai 
Air Lointain 
Rondo

Gérard Troubat 
M. Dautrcmer 
Germaine 
Taillcferrc 
D. Dondcync

Combre
Martin

Lemoine 
Transat­
lantiques 
C'houdens 
Lcd uo 
Lemoine

Chanson espagnole 
Eglogue
Intermède champêtre 
Concerto

Pierre Revel 
Ph. Gaubert 
Jacques Murgier

BASSON ;
Berceuse (ext. des 3 pièces 

faciles)
Hymne (ext. des 3 pièces 

faciles)
Concertino
Rondoletto
Poursuites
Sicilienne et Allegro 

Giocoso
Fantaisie Variée 
Récit et Variations sur 

un air populaire 
Concerto No 2353 en 

Mi Mineur

Préparatoire 1 : Henri Vachcy

Iïcnri Vachcy

Munie Cccconi 
Marcel Bitch 
James Moreau 
Gabriel Grovlez

Dclrieu

Préparatoire 2 : Dclrieu :
Elémentaire 1 : 
Elémentaire 2 : 
Moyen 1 : 
Moyen 2 :

Combrc
Leduc
Combre
Leduc

PROGRAMME
MONITEUR CLAIRON 
OU CLAIRON MAITRE : 

voie nar Technique de l’instrument,
jury aura lieu pàr points suivant J» «“““SJ* 
le barème ci-dwsous : î'ïï&jSFnrpuvr âr anTfAnn • «Nouvel Enseignement Pratiqueffo à Î0 poÆoÛège chanté. du ». EdlMo^ R. Martlm

de 0 à 4 pour la théorie, 3) Exécution d une sonnelie
de 0 à 6 pour la reconnais­

sance des sons.
Epreuves instrumentales : 
de o à 10 pour le morceau im­

posé,
de 0 à 5 pour la lecture à vue 

instrumentale, 
de 0 à 5 pour la sonnerie.
ARTICLE 10. — Attribution des 

récompenses pour chacune des 
épreuves.

17 à 20 points, 1er prix,
13 à 16 points, 2ème prix,
10 à 12 points. 3ème prix.
N.B.C; Des feuilles d'adhésion 

batterie-fanfare sont à la dispo­
sition des fédérations qui devront 
les réclamer à la C.M.F.

Prc-Superieur : 
Supérieur :

Excellence :

André Bloch 
Fernand 
Oubradous 
Vivaldi

Leduc
Leduc

j

à*-
reglementaire (voir toutes les 
sonneries dans la méthode N.E.P. 
du Clairon).

4) Morceau imposé : « Pirouet­
te » de A. Trémine. Editions Mar- 
gueritat.

5) Déchiffrage à vue d’une par­
tie manuscrite de clairon.

6) Faire travailler pendant 10 
minutes un élève ou un groupe 
d’élèves.

MONITEUR TAMBOUR 
OU TAMBOUR MAITRE :

1) Technique de l’instrument 
et détail de tous les coups.

2) Questions théoriques (voir 
toute la théorie dans la métho­
de). « Nouvel Enseignement Pra­
tique du Tambour », Tome 1, 
Editions R. Martin.

3) Exécution de l'une des cinq 
marches tambour des 1er, 2ème, 
Sème et 4ème groupes, pages 5, 
6, 7, 8, 9, 10 et 11 de la méthode 
N.E.P. du tambour, tome 2.

4) Morceau imposé : « Joyeux 
Réveil », Editions R. Martin,

5) Déchiffrage d’une partie ma­
nuscrite de tambour.

6) Faire travailler pendant 10 
minutes un élève ou un groupe 
d’élèves.

•t

CLARINETTE
Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2me ann- 
Elémentaire 1ère ann.

Badinage
Madrigal et Gavotte
Introduction et Rondo
coupure de la lettre F à la lettre H
Elégie et Danse
Pièces de fantaisie Op. 73
N»» i et 2 (rév. Clarinette Sib)
Rapsodie provençale

Eglogue
Sarabande et Thème 
Récit et Impromptu

Jean Gallet 
Mignion 
Serge Lanccn

Henri Vachey 
R. Schumann

i Billaudot 
Billaudot 
Billaudotï

Elémentaire 2me ann. 
Moyen 1ère année

Moyen 2ème année

Pré-supérieur
Supérieur
Excellence

Leduc
! Ed. Billaudot
!1

L. Excoffier | Combre

Stan G oies tan Salabert
Raynaldo Ilnhn Ileugcl
M. Dautremer : Leduc

oOo
;SAXOPHONE ALTO MibPROGRAMME .

ET MORCEAUX IMPOSES LPréparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2me ann. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2me ann. 
Moyen 1ère année

Farniente 
A cœur joie
Chant élégiaque et final
Sarabande et Menuet
Tableaux aquitains
N*- 3 Le traverseur de Landes
N® 4 Le raconteur d'histoires
Adage et Arabesque
Pièce brève
Danse des démons
Plainte - Espièglerie
Allegro Arioso et Final
(ne jouer que Arioso et Allegro)

Serge Lanccn 
Van Dorsselacr 
Jean Bouvard 
Emile Lcsicur

Cliappcll
Billaudot
Billaudot
Billaudot

CLAIRONS :
1) Une sonnerie choisie par le 

jury (pages 56, 57, 58, méthode 
« Nouvel Enseignement Pratique 
du Clairon ») ;

2) Morceau imposé : Etude ca­
ractéristique No 1 pour clairon 
solo de A. Trémine. Edition Phi- 
lipp. Lecarlem ;

3) Lecture à vue. 
CLAIRONS-BASSES

1) Morceau imposé : Solo No 2 
dé J. Décamps, Editions J. Dé­
camps :

2) Lecture à vue. 
TROMPETTES :
1) Une sonnerie choisie par le 
jury pages 21. 22, 23, méthode 
« Nouvel enseignement pratique 
de la trompette de cavalerie ») ;

2) Morceau imposé : Etude ca­
ractéristique No 1. page 29. tome 
2. NEP de la trompette de cava­
lerie de A. Trémine ;

3) Lecture a vue. 
TROMPETTES BASSES 
TROMPETTES-CORS
et TROMPE DE CHASSE :

!
J.-M. Londcix Leduc

:Moyen 2ème année
Prc-supcrieur
Supérieur

Excellence

René Bcrthelol 
René Duclos 
Paul Bonneau

Leduc
Leduc
Leduc

;
■

î
Pierre Lanlicr Lemoine

MONITEUR TROMPETTE 
OU TROMPETTE MAITRE :

1) Technique de l'instrument.
2) Questions théoriques (voir

toute la théorie de la méthode Prénaratoirc 1ère ann «Nouvel Enseignement Pratique Préparatoire icrc ann.
Priit'innT B1’"&C,l£?tnde <*"raJerie P/réjwratoIre Une ann. 
Editions R. Martin. Elémentaire 1ère ann.
.3 Exécution d une sonnerie , nl6mcntairc 2mc anll. 

reglementaire (voir toutes les son' ; Moven 1ère année 
nerics dans la méthode N.E.P. de ! ^loven 2ème année 
la Trompette, tome 2). il0>en ~emc annec

4) Morceau imposé : Etude Ca- i»ré-sunérietir
ractéristique No 10 de la méthode P
N.E.P. de la Trompette, tome 2, 
page 38.

5) Déchiffrage à vue d’une par­
tie manuscrite de Trompette.

6) Faire travailler pendant 10 
minutes un élève ou un groupe 
d’élèves.

SAXOPHONE Sib SOPRANO ET TENOR
Autumn Evensong
(arrangement de Piet de Rooij)
Le Berger rêve-
Geneviève
Eglogue
Sérénade
a) Baie Comeau
b) Pointe-au-pic 
Suite rococo
a) Ariette 
b> Tambourin 
transcription Londeix 
Sonate en sib 
Ballade

H.A. Kimmcr Molenaar
(Martin)
Billaudot
Martin
Billaudot
Leduc
Leduc

Félix Antonini 
A. Ameller 
Mignion 
Joseph S trimer 
A. Ameller

Gretry Scholt

Supérieur
Excellence

Ha end cl 
' Frank Martin

Leduc
Boosey et 
îlawkcs

1) Morceau imposé : Soir d’été, 
de F. Andrieu. Editions R. Mar­
tin : i

2) Lecture à vue.

TROMPETTE ut ou Sib

Iles Éditions Robert MARTINI
| 106, La Coupée 7J 009 MACON CEDEX 1
■M ^

Préparatoire 1ère ann. Mini Concerto 
< mutante seulement) 
Menuet, antique 
Petite Marche 
Fantoche

| Jacques Robert • Combre

! Billaudot 
! Deirie.u 
; Combre

Préparatoire 2mc ann 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2me ann.

C. Beaufort 
C. Brown 
Paul Fievct

v}Moyen 1ère aimée Vacances joyeuses

Arb qulnâde
Badinage
Boutade
Andanle et Sclierzzo

K. Clerlssc Combre;__ fournissent tous les morceaux imposés dans
| les examens de 8c» CM.F. 
TÎiiifiiiiiiiiifiitiiiiimiuiif iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii!ifietiiiiiiii]fur=

s Moyen Sème année 
Pré-supérieur 
Supérieur 
Excellence

A. Beaucamp 
E. ïïozza 
Pierre Gabayc 

I Henri Busser

Leduc 
l Leduc 
} Leduc 
j Leduc -

(i

fi
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EXAMENS FEDERAUX 1977 (suite)
■

CORNET ET BUGLE Sib SOLFÈGE ET INSTRUMENTS 

BATTERIES - FANFARES
Préparatoire 1ère anti.

Préparatoire 2me ann.

Elémentaire 1ère ann.

Elémentaire 2me ann. 
Moyen 1ère année 
Moyen 2cmc année 
Pré-supérieur 
Supérieur

Excellence

Réveil matin

Concorde 001

Cap-Hom

Premier solo 
Danièle
Grave et Gigue 
Fantaisie en Mib 
Sonate
(3 mouvements : Allemande - Aria - Gigue) 
Pièces de concours

Paul Fievet Combrc

Michel Fiche Combre

G. Jouvln 
A.J. Dervaux 
A. Rclin 
A- Amellcr 
Jean Avignon 
J.-Ed. Barat 
M. Emmanuel

Combre

Biliaudot
Martin
Biliaudot
Leduc
Leduc

REGLEMENT — Année 1977

Les examens sont ouverts à 
tous les fanfaristes âgés de moins 
de 25 ans.

Tout candidat totalisant en 
toute division 18 points obtient 
une mention ascendante ou un 
prix ascendant et doit concourir 
l’année suivante dans la division 

j immédiatement au-dessus.
Les candidats ayant obtenu un 

premier prix de solfège et un 
premier prix d'instrvment en di­
vision supérieure avec un mini­
mum de 18 points, pourront se 
présenter en excellence nu con­
cours de fin d’année organisé par 
la C.M.F. à Paris.

Les candidats devront obliga­
toirement fournir au jury trois 
parties séparées ou trois conduc­
teurs du morceau imposé.

Les épreuves se dérouleront 
dans les fédérations régionales : 
les fanfaristes devant passer ces 
concours devront s’adresser à la 
Fédération régionale à laquelle 
ils appartiennent.

PROGRAMME SOLFEGE

L’épreuve de solfège consiste à 
lire sur une méthode de clairon, 
tambour, trompette, cor, etc... un 
numéro choisi par le jury selon 
le classement des candidats.

L'épreuve de solfège est obliga­
toire pour tous les candidats.
QUESTIONS THEORIQUES

L’élève aura à répondre par 
écrit à quatre questions élémen­
taires de théorie musicale selon 
le classement des candidats.

(Voir pour tous les instruments 
à l’exception des tambours et 
des trompettes de cavalerie la 
méthode « Nouvel enseignement 
pratique du clairon ») - Editions 
Robert Martin.

L’EPREUVE INSTRUMENTALE 
COMPREND :

PREPARATOIRE 
(3ème Division)l

CLARONS ET CLAIRONS 
BASSES ■

SOLFEGE, — Travailler de la 
page 3 à la page 10 inclus. Mé­
thode « Nouvel Enseignement Pra­
tique du Clairon ». ' de A. Tré- 
minc.

THEORIE. — Du début de la 
N.E.P. du Clairon à la page 5.

EXAMEN INSTRUMENTAL

G. Balay Leduc

COR
Préparatoire 1ère ann.

Préparatoire 2èmc an. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2ème ann. 
Moyen 1ère année : 
Moyen Sème année :

. Pré-supérieur 
Supérieur :

Excellence :

Solo pour Cor
(tiré des petites pièces très faciles*
Jacqueline
Cordelinette
Suc la diligence
Chant sans parole
Variations brèves
sur un chant scout

Suite for Horn
I/hunting call-II/Soliloquy-III/Gigue 
Pièce en Ré

A. Amcller 
A. Ameüer 
J. Meyer 
R. Cierisse 
R. Clcris.se 
R. Rcrthclot

Zurfluh 
Aug. Zurfluh 
II. Lemoine 
Combrc 
Combrc 
A. Leduc

1) A. Une sonnerie choisie par 
le jury, soit le Rappel de Pied 
Ferme ou l’Ouverture du Ban, 
pages 56 et 57 N.E.P. du Clairon.

B. Morceau imposé : travailler 
l’exercice No 11 page 13 de la 
méthode N.E.P. du clairon.

2) Lecture à vue préparée : tra­
vailler les exercices Nos 5, G. 7 
page 4, méthode N.E.P. du clai­
ron.

;e-

J. Bull 
II. Iîusser

A. Leduc 
Sehottm TROMBONE

Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire 2me ann. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2me ann. 
Moyen 1ère année 
Moyen 2ème année 
Pré-supérieur 
Supérieur 
Excellence

Quatre piécettes N° 1
Hauterivc
Ostinato
Méditation
Choral Varié
Choral Varié
Cavatine
Coulissiana
Introduction et Allegro

E. de Coriolis 
A. Amellcr 
II. Reuter 
Ch. Brown
F. Lamy 
R. Boutry 
Saînt-Saëns 
M. Dautrciner 
M. Hugon

Biliaudot
Leduc
Leduc
Leduc
Leduc
Leduc
Durand
Choudcns
Transat­
lantiques

ELEMENTAIRE 
(2ème Division)

SOLFEGE ; de la page 3 à la 
page 15 (inclus) N.E.P. du clai­
ron.if THEORIE : du début do la mé­
thode N.E.P. à la page 15.

EXAMEN INSTRUMENTALfc- ' V

TUBA ou SAXHORN Sib
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury ; voir pages 56 et 57 
N.E.P. du clairon.

B. Morceau imposé : travailler 
les exercices Nos 11 et 12 onge 
24 de la méthode N.E.P. du clai­
ron.

Préparatoire 1ère ann. 
Préparatoire Seine an. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire Seine ann. 
Cour Moyen 1 : 
Moyen S : 
Pré-Supérieur :
Cours Supérieur : 
Excellence :

Morceau ou Etude au choix du Professeur
Morceau ou Etude au choix du Professeur
L’enterrement de Saint-Jean
Romance
Concertino
Tubabillage

Tubaraque 
Piccolo Suite

i

Bariiiier
Cierisse
Dause
Gabaye

Boutry 
P.M. Dubois

Leduc
Leduc
Combre
Leduc

:•

2) Lecture à vue préparée : 
exercices 4. 5. 6 pages *12. N.E.P.
du clairon.

Leduc
Leduc

FLUTE A BEC MOYEN 
(1ère Division)

Solfège : de la page 3 à la page .
35 (inclus) N.E.P. du Clairon.

THEORIE du début à la page 
29 N.E.P. du clairon.

Préparatoire 1ère ann. 
.SOPRANO : 1) Mari, je songeais l’autre Jour

Page 16 du recueil Premières Notes de 
Michel SAN VOISIN

2) Gaillarde 1
Page 35 du recueil Premières Notes de 
Michel SAN VOISIN

p ■
Ileugel

C. Gervaise
EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury, voir pages 56, 57 N.E.P. 
du clairon.

B. Morceau imposé ; exercice 
No 10 page 33 N.E.P. du clairon.

2) Lecture à vue.

Hcugclou
ALTO : Choral

Page 26 du recueil n° 1 Jouer et apprendre 
la Flûte Alto de Michel SANVOISIN

J.-S. Bach — Pour les Clairoris et Trom­
pettes :

1) L’exécution d’une sonnerie 
choisie par le jury, et d’un mor­
ceau imposé.

2) L’exécution d'une lecture à 
vue instrumentale très simple.

— Pour les Tambours :

ïleitgclPréparatoire 2me ann-

SUPERIEUR 
(Division Supérieure)

SOLFEGE. — Travailler toute 
la méthode N.E.P. du clairon.

THEORIE : Toute la théorie 
de la méthode N.E.P.

EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury, voir pages 5S.57, 58 N.E.P. 
du clairon.

B. Morceau imposé : les 40 pre­
mières mesures de l’Etude Ca­
ractéristique No 1 pour clairon 
solo de A. Tréminc, éditions Phi- 
lipp Lccarlem.

2) Lecture à vue.

SOPRANO : Aria
Page 54 du recueil n*> 1 Jouer et apprendre la 
Flûte Soprano de Michel SANVOISIN 
Pavane
Page 42 du recueil n° 1 Jouer et apprendre la 
Flûte Alto de Michel SANVOISIN

1ère Sonatine
(1er mouvement Allegro Moderato)

Sonatine en Fa 
(Rondo)

Tclemann Heugel
ou

ALTO : P. AUaingnanl
1) L’exécution d’une marche 

choisie par le jury et d'un mor­
ceau imposé.

2) L’exécution d'une lecture à 
vue très simple.

— Pour les autres instruments :
1) L’exécution d’un morceau 

imposé.
2) L’exécution d’une lecture à

Hcugel

Eschig
3919

î Elémentaire 1ère ann. . 
SOPRANO : W. Rochr

ou
J. HookALTO : Eschig

10138
Eschig
10781

Elémentaire 2me ann. 
SOPRANO : vue.Amusette IV

ai la Calotine - IV la Folette)
Sonate op. I n° 1 
(1er mouvement Adagio)

Sonate en Ré mineur CHEDEVILLE lé Cadet 
(2cme mouvement)

2ème Sonate en Ré mineur 
(5ème mouvement : Allegro)

Sonate en La mineur 
(2ème mouvement : Allegro)
Sonate n° 1 en Fa 

I (1er mouvement : Adagio Allegro)

6ème Sonate en Fa 
(1er Adagio - 1er Allegro)

Sonate en Do majeur
<2ème mouvement : Adagio - 3ème mouve­
ment : Allemande)

J. Aubert
et oOo

La notation est la suivante ; 
EPREUVE DE SOLFEGE :

Solfège de o à 10 ; Théorie 
(4 questions théoriques écrites), 
de 0 à 10.
EPREUVE INSTRUMENTALE :

Morceau imposé, de 0 â 15 ; 
lecture à vue instrumentale, de 
0 à 5.

ATTRIBUTION DES RECOM­
PENSES POUR CHACUNE DES 
EPREUVES.
DIVISION SUPERIEURE :

1er prix ascendant, 18 à 20 
points ; 1er prix, 16 à 17.75 
points ; 2ème prix, 13 à 15,75 
points ; 3ôme prix, 10 à 12,75 
points.

DIVISION PREPARATOIRE,

ELEMENTAIRE, MOYENNE. :
1ère mention, 16 à 20 points ; 

2ème mention, 13 â 15,75 points ; 
3ème mention, 10 à 12,75 points.

N.B. — Pour les clairons, trom­
pettes et tambours qui ont à 
exécuter, en plus du morceau 
imposé et de la lecture à vue. 
une sonnerie ou une marche, les 
examinateurs devront noter de 
la façon suivante :

Sonnerie ou marche, de 0 à 
5 ; morceau imposé, de 0 à 10 : 
lecture à vue instrumentale, de 
0 â 5.

J.-B. LoeilletALTO : Heugel 
MM 4

Moyen 1ère année 
SOPRANO : Chedeville 

Le Cadet
Noetzel
3137 La méthode « Nouvel Enseigne­

ment Pratique du Clairon » 
(N.E.P.) de André Trémine. Edi­
tions Robert Martin, contient 
toutes les questions théoriques 
qui peuvent être demandées aux 
Fanfarises. Tambours, Clairons. 
Trompettes, etc...

L et
Sr- ALTO :

D. PurceJI Eschig
4732
Noetzel
3144
Nagels MA 121

»: J.-B. LoeilletMoyen 2ème année 
SOPRANO :

U. Valentinoet
ALTO : 

Pré-supérieur : 
SOPRANO : TROMPETTES 

ET TROMPETTES BASSES

PREPARATOIRE 
(3èmé Division)

SOLFEGE. — Travailler de la 
Page 3 à la page 10 dans Mc- 

Enseignement 
Pratique de la Trompette de Ca­
valerie », de A. Trémine.

THEORIE. — Du début de la 
N.E.P. de la Trompette à la 
page 5.

EXAMEN INSTRUMENTAI,
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury, soit le « Garde à Vous » 
ou le « Rappel pour Honneur », 
page 21 N.E.P. de la Trompette, 
tome 2.

B. Morceau imposé : travailler 
l'exercice No 60 de la méthode 
N.E.P. de la Trompette.

2. Lecture à vue préparée : tra­
vailler les exercices Nos 19, 20, 
21 de la méthode N.E.P. de la 
Trompette.

J.-C. Pcpusch Noetzel
3149

et
J.-C. ScliickartALTO : Eschig

1609i
f

Supérieur :
SOPRANO : Partlta n° 2 en Sol majeur 

(Siciliaua-Aria 1 Allegro-Aria 5 Presto)

The Fitzwllliam Sonatas 
Sonate 1 (courante et Allegro) 
en Sib majeur

Suite « La Présidente »
(Gracieusement-Gavotte 1 Gavotte II)

Sonate n" 4 en Do majeur 
(1er mouvement : Cantabilc - 4èmc mouve­
ment : Vivace)

Les candidats de flûte à bec des catégories préparatoires 1ère et 2cme année et élémen­
taire 1ère année peuvent concourir indifféremment en 'flûte soprano ou en flûte alto. 
A partir de l’élémentaire 2ème année, ils doivent concourir avec les 2 flûtes., le candidat 
étant autorisé â prendre le programme immédiatement inférieur pour l'instrument 
choisi en second. Le classement sera établi dans la division la plus élevée.

Tclemann Eschig
10949

thode « Nouvel

et
G.-F. HaendclALTO : Eschig

10062

Excellence : 
SOPRANO ■; N. Chedeville Eschig

10334
et

ALTO î G.-P. Tclemann Heugel 
'MM 13

U

■

:
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BATTERIES - FANFAÉES (suite)HARPE
CLAIRONS A PISTONS 
ET CLAIRONS BASSE 
A PISTONS

ELEMENTAIRE 
<2ème Division)A- Amellcr CombrePréparatoire 1ère ann.

Préparatoire 2êiue an. 
Elémentaire 1ère ann. 
Elémentaire 2ème ann. 
Moyen 1ère année : 
Moyeu 2cme année 
Pré-supérieur : 
Supérieur :
Excellence :

Moznïque (Turquoise et 
Opale)

Promenade 
Aquatintes 
Berceuse Russe 
La Source 
Ballade
Préludes II et rv 
Prélude et Danse 
Fantaisie

Rideau Rouge
Hortensia
Leduc
Leduc
Leduc
Leduc
Lemoine
Leduc

J.-M. Damasc SOLFEGE, 
à la page 15 (inclus) N.E.P. de 
la Trompette.

THEORIE. — Du début de la 
méthode N.E.P. de la Trompette 
à la page 15.

EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury, voir page 21, tome 2, 
NJS.P. de la Trompette.

B. Morceau imposé : travailler 
les exercices 100 plus 101 de la 
méthode N.E.P. de la Trompette.

2. Lecture à vue préparée : tra­
vailler les exercices No 53, 54 et 
55 de la méthode N.E.P. de la 
Trompette.

De la page 3
PREPARATOIRE 
(3ème Division)

SOLFEGE et THEORIE : mê­
me programme que pour les Cui­
rons.

1) Morceau imposé : Poisson 
d'Avril de Randouyer, Editions 
Champel.

2) Lecture à vue préparée : mê­
me programme que pour les Clai­
rons.

Tournier
Renie
Jacques Ibcrt 
Tournier 
H- Busser 
J. Ibert

GUITARE
Etude Ns 12, Méthode Alfonso, vol. 1 
Andante N° 21, Méthode Alfonso, vol. 1 
Allegretto, N° 49r Méthode Alfonso, vol. 1 
Etudes Simples N° 2

/. /
Préparatoire 1ère àhn. 
Préparatoire 2me ann. 
Elémentaire 1ère ann.

Schott frères 
(Nouvelle Ed.) 
Schott frères 
(Nouvelle Ed.) 
Schott frères 
(Nouvelle Ed.) 
Max Eschig 
7997
Schott frères 
(Nouvelle Ed.) 
M. Eschiff 799 
M. Eschlg 805

M. Eschiff 805

D. Affuado 
F. Carulli ELEMENTAIRE 

(2ème Division) 
SOLFEGE et THEORIEM. Carcassi mê­

me programme que pour les Clai­
rons.

1) Morceau imposé : Concorde, 
de B. Delli. Editions R. Martin.

2) Lecture à vue préparée : mê­
me programme que pour les Clai­
rons.

, L. Brouwer

Elémentaire 2mc ann. Allegretto, N° 55, Méthode Alfonso, vol. 1

Etude simple N» 4 
Bourrée, F. Fernnndez-Lavie 
dans choix d’études, vol. 2 
Etudes simples N° 13, F. Fernandez-Lavie, 
dans choix d’études, vol. 2

1 English Dance 
! 4 pièces faciles UE 13972 
i Prélude VII 

4 pièces faciles
Prélude en Ré composée pour le Luth

F. Carulli MOYEN 
(1ère Division)

SOLFEGE. — De la page 3 à 
la page 35 (inclus) N.E.P. de la 
Trompette.

THEORIE. — Du début à la 
page 30 N.E.P. de la Trompette.

EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. Une sonnerie choisie par 

le jury, voir pages 21 et 22. tome 
2, N.EJ?. de la Trompette.

B. Morceau imposé : exercice 
No 135 N.E.P. de la Trompette.

2. Lecture à vue.

SUPERIEUR
SOLFEGE. — Travailler toute 

la méthode N.E.P. de la Trom­
pette.

THEORIE. — Toute la théorie 
de la méthode N.E.P. de la Trom­
pette.

EXAMEN INSTRUMENTAL

1) A. Une sonnerie choisie par 
le jury, voir pages 21, 22 et 23, 
tome 2, N.E.P. de la Trompette.

B. Morceau imposé : Début et 
Adagio de l’Etude No 4 page 32, 
tome 2, N.E.P. de la Trompette. 
. 2) Lecture à vue.

L. Brouwer 
G. FnhrmannMoyen 1ère année

L. Brouwer MOYEN 
(1ère Division)

SOLFEGE et THEORIE : mê­
me programme que pour les Clai­
rons.

1) Morceau imposé ; Le Défilé 
de Normandie, de A. Trémin<\ 
Editions Margueritat.

2) Lecture à vue.

SUPERIEUR
SOLFEGE et THEORIE : mê­

me programme que pour les Clo­
rons.

1) Morceau impose : Fêvrv 
la Jeunesse de Gadenne, Edi­
tions Champel.

2) Lecture à vue.

Moyen 2èmc année EschiffJ. Dowland

M. Ponce Eschiff 
G .A. 125 
Schott G.A.E. 10 
ou Ricordi 
S Y 2211 
ou Eschiff 1039 
M. Eschiff 8059

Pré-supérieur J.-S. Bach

Etude en 3 mouvements Fernandez-Lavie
dans choix d’études, vol. 2
Prélude , et Allegro Santiago de Murcia

« El. Abejorro » (le Bourdon)

Allemande
Laùtensuite n° 1 en Mi mineur 
Nocturno

J.-P. Billet
Supérieur Santiago 

de Murcia 
E. Pujol

Eschiff 1025

Chappcl 
BA 11109 
Rév. Il Teuchert 
Ricordi SY 2212 
Schott GJl. 103

Excellence J.-S. Bach

F. Morcno- 
Torroba

: .. PREPARATOIRE 
(3èmc Division) 

SOLFEGE. — De laPour la méthode ALFONSO, les .numéros des morceaux indiqués correspondent à la nouvelle édition. page o
la page 6 ; solfège rythmique 
instrumental pour tambour : 1er 
cahier.

THEORIE. — De la page 1 a 
la page 5 N.E.P. du Tambour, 
tome 1.

ACCORDEON
CATEGORIE A : Elève utilisant le système STANDARD (Accords composés)
(basses composées)

Préparatoire 1ère ann. Légende Bretonne 
Préparatoire-2me aan. Ronde en montagne

Elémentaire 1ère ann.
Elémentaire. 2me ann.

.Moyen 1ère année 
Moyen 2ème année 
Pré-supérieur 
Supérieur

Excellence

CATEGORIE B : Élève utilisant l'HARMO-NEON, le CAVILANE ou uniquement les Bassettes
(basses chcomatiques)

Préparatoire 1ère ann.
Préparatoire 2me ann.
Elémentaire 1ère ann.

Elémentaire 2me ann.
Moyen 1ère année 
Moyen 2ème année 
Pré-supérieur 
Supérieur

Exccllcnce

P. Beuscher 
Parisiana 
Musique 
Ed. T. Fallonc 
P. Beuscher 
Ed. Séduction 
Camia 
La Comète 
Camia

E. Lorin 
Armandino 
et Rawson 
Tony Fallone

; Emile Carrara 
Luhnazi
F. Balta 
M. Azzola 
Astier
et Denoux 
André Astier

EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. 4ème et 5ôme marche, 

page 6 « Nouvel Enseignement 
Pratique du Tambour », tome 2 
de A. Trémine.

B. Travailler le détail des coups 
simples des « Fia ». des « Ra » 
de 3. des « Ra )> de 5 et des 
«Ra » de 9.

2) Lecture à vue préparée 
travailler les exercices No 3
4 page 21 de la méthode N.E.P. 
du Tambour, tome 1.

N .B. — La Méthode « Nouvel 
Enseignement pratique, de la 
Trompette de Cavalerie » N.E.P. 
de la Trompette d’André Trémine 
est en vente aux éditions R. Mar­
tin.

P Berceuse pour Catliy 
Valse Intermezzo . 
Oavottma 
Presto en Fa 
Feux de joie 
Fantaisie en mi mineur

Danse Insolite CORS ET TROMPETTES 
COR Mi bMusicorama

PREPARATOIRE 
(3ème Division) ELEMENTAIRE 

(2ème Division)Morceau au choix du professeur 
Ballcrina
1ère Suite en Miniature
(Pastorella et Chant Choral)
Preludio n° 6
Tarentella Giscosa
Adagio Cantabile
Feux de joie
Fantaisie en mi mineur

Divertissement en Fa

De la page 3 
à la page 10 « Solfège Rythmi­
que 1er cahier ».

THEORIE.

SOLFEGE et THEORIE : mê­
me programme que pour les 
Trompettes dans la méthode 
N.E.P. de la Trompette.

1) Morceau imposé : exercice 
No 56 de la méthode N.E.P. de la 
Trompette.

2) Lecture à vue préparée : mê­
me programme que pour les 
Trompettes.

SOLFEGE.Jean Gallon 
Peter Hoch

Combre 
O. Dhicbolt

De la page i 
à la page 9 N.E.P. du Tambour, 
tome 1.

Ed. Séduction 
Ed. Ouvrières 
UNAF 
La Comète 
Camia

Louis Lunazzi 
G. AubancI 
J. Mendel 
M. Azzola 
Astier 
et Denoux 
Brehme

EXAMEN INSTRUMENTAL
1) A. 2èmc et Sème marche 

page 7 « Nouvel Enseignement 
Pratique du Tambour ». tome 2, 
et l’une des Batteries Règlemen­
taires. page 1.

B. Morceau imposé : exercices 
No 3 page 36 N.E.P. du Tam­
bour, tome 1.

2) Lecture à vue préparée : 
exercices No 3 et page 29 N.E.P. 
du tambour, tome 1.

Hohner
ELEMENTAIRE 
(2ème Division)

SOLFEGE et THEORIE : mê­
me programme que pour les 
Trompettes dans la méthode 
N.E.P. de la Trompette.

1) Morceau imposé : travailler 
les exercices Nos 95 et 96 de la 
méthode N.E.P. do la Trompette.

2) Lce£wre d vue préparée ; mê­
me programme que pour les 
Trompettes.

ADDITIF
. Morceaux imposés en prc-supérieur 

Alto : Concerto en Ré Majeur, op. 31, 1er mouvement, International 
• Music Company — Pleyel.

Contrebasse : Concerto en Ré, op. 31, de Labro — Combre.
Cors : Variations brèves siir un chant scoiit, Berthelot — Leduc. 
Tuba : Introduction et danse, de Baràt — Leduc.

COMMUNIQUE
M. Jacques CHAILLEY, direc­

teur de la Schola Cantorum, a 
demandé à Jean-Claude HARTE- 
MANN d’adjoindre à sa classe 
de direction d’orchestre, une sec­
tion spécialement réservée au 
Théâtre Lyrique et à l’Accompa­
gnement des solistes.

MOYEN 
(1ère Division)

STAGE DE FORMATION D'ANIMATEURS DE CENTRES DE VACANCES
(MUSICALES)

C.N.P.M.A.E. (TOUCY)

No 1 au No 20 
« Solfège Rythmique 1er cahier » 
et du No l au No 10 2èmc 
cahier.

THEORIE. — De la page 1 à la 
page 12 N.E.P. du tambour, 
tome 1.

SOLFEGE.

MOYEN 
(1ère Division)

SOLFEGE et THEORIE : mê­
me programme que pour les 
Trompettes, dans la méthode 

, N.E.P. de la Trompette.
I 1) Morceau imposé: travailler 

l’exercice No 144 de la méthode 
N.E.P. de la Trompette.

2) Lecture à vue.

SUPERIEUR
SOLFEGE et THEORIE : mê­

me programme que pour les 
Trompettes.

1) Morceau imposé : Bergers 
et Bergerettcs de Duysscns, Edi­
tions R. Martin.

2) Lecture à vue.

?

L'objectif de ce stage serait la préparation au Diplôme d'Etat 
d'Animateur de Centres de Vacances avec, en supplément, des activités 
musicales orientées vers la pratique instrumentale et vocale en Centre 
de Vacances* EXAMEN INSTRUMENTAL

1) A. L’une des cinq marches 
pages 8 et 9 « Nouvel Enseigne­
ment Pratiqué du Tambour ». to­
me 2, et l’une des Batteries-Rè­
glementaires pages 1 et 2.

B. Morceau i7n])Osc•': exercices 
No 1 et 2 page 38 N.E.P. du 
Tambour, tome I.

2) Lecture à vue.
SUPERIEUR

S’il est possible de réunir 15 candidatures à un tel stage, il 
sera programmé pendant les vacances de février.

Pouvez-vous : ;
1. Après une rapide enquête dans votre Fédération, me faire savoir 

r avant le 15 novembre, si vous êtes intéressés par ce projet.
2. Pour le 1er janvier 1976, me donner la liste nominative des candi­

dats à ce stage.
Le prix du stage serait de 150 F par stagiaire.

LE DIRECTEUR DU C.N.P.M.A.E.

PERCUSSIONI
Les titres des morceaux impo­

sés paraîtront dans le journal de 
décembre.

REMISE A NEUF 
DE TOUS INSTRUMENTS

t: Travailler tous 
les exercices de 1 h 36. Solfège 
Rythmique 2ème Cahier.

THEORIE. — De la page 1 à la 
page 17 N.E.P. du Tambour, to­
me 1.

EXAMEN INSTRUMENTAL,
1 ) A. 3ème. 4ème ou 5ème mar­

che page 11 « Nouvel Enseigne­
ment" Pratique du Tambour », to­
me 2.

B. Morceau impose : exercice 
No 2 et 3. page 42 N.E.P. du 
Tambour Tome 1.

2) Lecture à vue.

SOLFEGE.

AVANT DE FAIRE REALISER VOS DISQUES 
Pressage - Report de bandes - Prises de son 

Vous devez demander notre documentation

CUIVKK
NleJcpiagf'

BOIS
Argenture Vernis 

FABRICATION - OCCASIONS
Le « Solfège Rythmique Ins­

trumental pour Tambour ». 1er 
et 2ème cahiers, et la méthode 
« Nouvel Enseignement Pratique 
du Tambour ». tomes 1 et 2. 
d’André Trémine. sont en vente 
aux Editions Robert Martin.

ARTISAN SPECIALISE 
fi. MA2EREAU

JO. rue N.-!».-<l«M,oretti 
- I» A îî I » 

Fournisseur 
de io Garde ïieinmlicaîne

244, Rue Béranger, 80000 AMIENS 
Tel. (22) 92-26-47 - 91-38-62
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DATES LOCALITES El DEPARTEMENTS CONCOURS S’ADRESSER.

Concours International

encours National ouvert à toutes formations y compris majorerais. 
Concours Internat.T r.al.

Concours National ’i toutes formations.

5 juin 1977 
2G Jufn 1977

SAINT-SATUR fCher)

CHALAIS (Charente)

LES SAGLES-D’OLONNE [Vendée) 
SAINT-ASTIER (Dordogne)

M. Léon ROUET, 76. rue du Commerce, Saint-Salur, 13300 
Sancorrc (lél. 54.05.15).

M. Dcliigr- Henry, président do - La Fraternelle-, 16210 
Choisis

M. Jean JEANNIER, Président, 07, rue du Palais, 05100 Les 
Sables-d’Oionno.

M. André GALEA, Mairie de Saint-Aaticr 24110.
frf 26 juin 1977 

26 juin 1977

*** ************************★**★*■**★■*****★*★******************************************* ****** **************** ** A ***
Pour les Sociétés de Musique voyageant avec leur autocar

* . S. C. T. T. v. TRANSATOUR
J l'Agence officielle de la Confédération Musicale de France propose un séjour à PARIS de deux jours
* avfP visite de Paris et de Versailles, avec guide, tour sur la Seine en bateaux-mouches, hôtel et repas. Possibilité d’organiser
* théâtre sur demande. Au prix de 127 F par personne (groupe de 40 personnes minimum).
5 Pour tous renseignements : S.C.T.T.V. TRANSATOUR, 34, rue de Lisbonne. 75008 PARIS

******** ********************************** *** A** A * * * * * A '**** ** ************* ****¥¥¥*¥*¥-*¥¥*¥*¥-*¥*¥ ¥ + *.***.*¥ **¥**.*« y. «t’y
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DIVERS

PETITES ANNONCES SERVICE DES DOMAINES 
Adjudication du 16 novem­

bre 1976, à 14 h 30 à la D.N. 
I.D., 17. rue Scribe à ParLs- 
9ème. Salle des Adjudications.

Enchère verbale 
INSTRUMENTS de MUSI­

QUE: saxhorns, clairons, trom­
pettes, flûtes, violons, guitares, 
bougos, accordéons, trompes 
de chas-e, cors, tambours, cha­
peaux chinois. Disques micro­
sillon 33 et 45 tours. 2 amplis.

Visibles au lieu de la vente, 
le mardi 16 Novembre, de 
9 h 30 à 11 h 30.

Renseignements :
«tel. 742.42.80) poste 219.

■ VOS BALS DE SOCIETES 
avec JOSE CLAVELITO. Dis­
ques E.D. ém. Radio et Tclév. 
Tous genres de musique toutes 
les époques. JOSE CLAVELITO 
17520 CIERZAC. Tél. : (45)
83.61.38.

■ï'":

' f :. Payables d avance à raison de 5 F. la ligne de 32 let très, signes ou intervalles + T.V.A. 20 %
Les personnes intéressées par les annonces portant la référence « Ecrire au journal sous le No...» 

doivent obligatoirement mettre leur correspondance d ans une enveloppe timbrée, sans adresse. Les enve­
loppes non timbrées ne seront en aucun cas trans mises.
« La première enveloppe doit être placée dans une seconde enveloppe à l'adresse de la C.M.F. 
(journal No...) 121, rue La Fayette - 75010 PARIS.

OFFRES D'EMPLOIS

i. > -
Ifl Clarinettiste-amateur, cherche 

petit fonds de commerce ou étu­
die toutes propositions. Région 
Est, Sud-Est. Ecr. au journal sous 
No 316.

DEMANDES D’EMPLOIS■ Poste Adjoint administratif
__ rr . -----~~.---- -------Atelier Maritime Plaisance, libre
■ Harmonie lere Division (Sa- 1er mars 1977 offert à bon mu- 
voie) procure emploi et facilite . sicien 30-35 ans. (Clarinette, Cor. 
installation à dessinateur en to- Trombone ou Tuba). Ecr. à M. le 
pographie, à linotypiste, à chau- Directeur, Conservatoire LES-
dronnier et à peintre en bâti- SABLES-D’OLONNE 85100. qui
ment, par ailleurs, musicien ama- transmettra, 
leur jouant instrument grave.
Ecr. M. CESARI. 15, rue Ripaille,
73200 ALBERTVILLE.

■ Bi-professionncl musicien et 
chef-comptable, pouvant assurer 
place soliste, clarinette ou flûte 
(niveau Conservatoire supérieur 
de Musique) 15 ans de carrière 
chef-comptable. Ex-soliste musi­
que garnison d’Alger, cherche em­
ploi. Ecr. à M. B. LUCQUIAUD, 
13, rue • Jean-Marie-Le-Halpcrt 
56600 - LANESTER.

Il COURS D’HARMONIE Clas­
sique et pratique par correspon­
dance en 40 fascicules. Ecr. pour 
renseignements : M. R. SAL- 
MON, 13. rue d’Hauteville, 75010 
PARIS.

D.N.l.D.

$

■ Harmonie Municipale 
MONTLUÇON (Allier) rech. tam­
bour-major. corniste de préféren­
ce, pour diriger sa batterie-fan­
fare, former tambours et clairons 
et assurer une partie à l'harmo­
nie. Possibilité d’emploi suivant 
compétences. Adr. candidature à 
M. le 
03100.

de Avis de concourer >

S
■ Harmonisation, mise en notes 
à partir de bandes. Transcription 
pour quatuor en quintettes. Bois, 
cuivres, classique et folklorique. 
Ecr. au journal sous No 317.

*

■ Batterie-Fanfare en pleine ex­
pansion cherche Moniteur de clai­
rons. cors et trompettes pour se­
conder le Directeur.1 Possibilités 
d'emploi et de logement, selon 
convenance. S'adr. M. André GI- 
GOS. Directeur de la Batterie- 
Fanfare Beaucourtoise, 33. Cité 
Pierre-Japy. 90500 Beaucourt.

.
(voir page administrative»

■ Directeur Ecole de Musique, 
actuellement en activité. Ex-s/off.
Musicien, prix Conservatoire Na-, 

maire - MONTLUÇON tional, rech. région indifférente

SSÆïrvèiSS fsjiÿiâi&êSi
Orchestre à cordes. Ecr. au jour- LIFFOL-LE-GRAND. 
nal sous. No 315. r—-------------------------------

V-V -■

OFFRE D’EMPLOI
■ Petite ville des VOSGES. 3.500h r A VISm ■ Harmonie Municipale d’AU- 

VERS-LE-H A MON (Sarthe* rech. 
Chef de Musique dynamique. Pos­
sibilité emploi secrétaire de mai­
rie, avec logement réservé. Ecr. 
mairie d’A U VERS-LE-H AMON - 

___  72300.

■ Ville de MEZIDON (14) rech. 
pour création, Directeur Ecole de 
Musique à temps complet. Ecr. 
avec C.V. à M. le maire, 14270 
MEZIDON.

Le prix de l'abonnement au 
journal est de 15 F.

: ; Pour tout changement d'adres­
se, ne pas oublier de donner 
aussi l'ancienne.

Les abonnements commencent 
le 1er janvier et se terminent le 
31 décembre.

Utiliser de préférence !e chè­
que poslai.

ACHETEZ 

LE MACARON
AUTOCOLLANT 
C. M. F.

■ Trombone, région Nord, 40 
ans, marié, 1 enf., peut assurer 
très bonne 1ère partie harmo­
nie, enseign. solfège, flûte et cui­
vres. direction si besoin. Faire 
offre à joura. s/319.

■ L’Harmonie des HOUILLE­
RES DU BASSIN DE LORRAI­
NE, rech. pour la direction de sa 
Batterie-Fanfare, un tambour- 
major qualifié, ancien militaire 
de préférence, ayant parfaite con­
naissance des instruments de 
batterie. Classement de la B.F. • 
Division d’honneur, de la Confé­
dération Musicale de France Da­
te de disponibilité : 1er janvier 
197*7. Les candidatures, avec C.V., 
sont à adresser au Directeur des 
Relations Publiques, Direction 
Générale des H.B.L., 2, rue de 
Metz (57802) à FRE Y MIN G-MER- 
LEBACH. Tous renseignements 
concernant conditions d’engage­
ment. peuvent être communiqués 
en s’adressant à M. BOITEL. chef 
de l’Harmonie. Tél. 04.20.70.

■ Ville de REMIREMONT (Vos­
ges) recherche d’URGENCE Chef 
de Musique pour son Harmonie 
Municipale. Le titulaire du poste 
devra assurer en outre la forma­
tion d’élèves de l’Ecole de Musi­
que. Ecr. avec références et pré­
tentions à M. le maire de REMI­
REMONT (88200).

■ Petite Harmonie et Batterie- 
Fanfare recherche directeur, si 
possible retraité. Emploi et loge­
ment assurés. Propositions à M. 
VERNIS 12800 NAUCELLE.

OCCASIONS
■ Municipalité de ville moyenne 
du Midi de la France, dispose­
rait d’une place de chef jardinier 
de Ja ville pour musicien trom­
pette ou autre qui prendrait 
la direction de la Batterie-Fan­
fare locale. Ecr. au journal 
No 318.

B Recherche tous instruments 
de musique. M. TUVERI René, 
123, rue Belliard, 75018 PARIS. 
Tél. : 606.21.01. FÉDÉRATIONS RÉGIONAL.1 i r^-

SOUS Les articles de cette rubrique sont insérés sous la 
responsabilité du président de chaque Fédération.

Les textes doivent nous parvenir avant le 5 du mois 
qui précède l’insertion.

■ Batterie-Fanfare de MONTA- 
GNY (Loire) vend environ 80 
pantalons tergal laine bleu rov, 
liseret vert, toutes tailles, 5 ans 
d’âge. Prix intéressant à débattre. 
Ecr. à M H. VALFORT. Route 
de Thizy 42840 - MONTAGNY.

■ Ville de CARENTAN recherche 
directeur pour Ecole de Musique 
et Harmonie Municipale. S’adr. à 
M. GUEDIN, 76, rue Sébline 
(50500).

/
-jr.

i■r

i
I MANDOLINES D’ALSACE■ La Fanfare du 30 G-C recrute 

des musiciens dans tous les pu­
pitres désirant faire carrière ou 
non. Pour tous renseignements, 
ecr. a M. le sous-chef de musique 
ANSELME, chef de fanfare du
??Tr2“£' CO’ 165« 54301 LUNE- VILE Cedex.

■ Vends flûte LOT. Ecr. à M. 
Maurice PAYRASTRE. GRA- 
GNAGUE. 31380 MONTASTRUC- 
LA-CONSEILLERE. Manifestations et Concerts Le*, même jour, !a Mnndoilnsla de H;î- 

tjuonau avait donne rendez-vous sous le 
Grand chêne extra-muros à son public 
venu en. nombre.

V K
La Diana de Russange avait accepté 

I organisation du Festival 
. Mandoline

1976 de la 
auquel devaient assister 

les sociétés de Hagondange, de Yutz. de 
Stiring-Wc.ndel. de Russange ainsi que 
la société sarroise de Duckveiler. Le 
programme, très varié, allait do la musi­
que originale (écrite pour orchestre a 
P ..Citr(Û aux pièces à caractère plus 
folklorique en passant par dos morceaux 
heureusement transcrits donc une suite 
do mélodies diverses satisfaisant tour, 
les goûts.- Un grand bravo aux organi­
sateurs cl, bien entendu, aux exécutants.

■ 1.500 F Violon LABERTE et 
HUMBERT 1927 No G030. S’adr. 
M. G. BRUN, 24. avenue Clemen­
ceau. 84200 CARPENTRAS. Tél. : 
63.13.73.

Le 18 juin, [a Sérénata de Schilti­
gheim participait, avec la Chorale Sainte- 
Cécile de cette mémo ville, à 
cert public nocturne organisé par ta 
municipalité au parc Lêo-Delibes. Au 
programme, une fantaisie de l'Opéra de 
V. Rellini, l’ouverture de la Poupée de 
Nuremberg. d’A. Adam, fa Sérénade de 
J. Haydn. Tramonto, valse de concert 
de G Sartori. etc., sous la baguette de 
M. Albert WUJcr. L'orchestre accompa­
gnait entre temps la chorale, sous la 
direction de M. A. Fugcr. pour exécuter 
• Ame des Poètes do Ch. Tronet. la 
Muntnnnra d’E. Ortelli et pour clore, 
le Chœur des Prisonniers, tiré d’I. Na- 
bucco de G. Verdi.

-'C:’' un cou-

fl VENTE DE COSTUMES. — 
Musicale » - DUN-LE-CHEFS DE MUSIQUE « Entente 

PALESTEL - 23300 LA SOUTER­
RAINE. Vend 50 costumes tergal, 
bleu de France, avec liseré et 
lyre or. Toutes tailles. Bon état. 
Prix intéressant à débattre. Ecr. 
M. Gaston MOREAU. Président, 
rue Hyacinthe-Montaudon, 23300 
LA SOUTERRAINE.

/
T

du ~ GïiCSt » confiez-nous

vos REPARATIONS de 
TOUS INSTRUMENTS CUIVRE ET BOIS 

TRAVAIL GARANTI

Toutes fournitures d'instrumexnts neufs et occasions 
aux meilleurs prix

Le dimanche 13 juin, la Sérénata de 
Broudcrdorff avait convié ses amis aux 
festivités du 20ùme anniversaire do In 
création do la société, présidée par M 
André Welsch et dirigée par M. Boni 
Malt. L'orchcstrc exécuta plusieurs
chaux de circonstance durant la L____
do célébration en l’église du village ; 

. ensuite M. le maire et notre président 
fédéral. M. Ritter, déposeront une herbe 
au pied . du

i
r

Le Torino du Strasbourg-Neurdorf. do 
son côté et dans le cadre des « Flâne­
ries nocturnes ■> offertos tous les ans, 
par la ville d. Strasbourg à sos habi­
tants et Visiteurs, s’était produit sur la 
place Snint-Aloyso à Neudorf avec la 
soction accordéons.

? mor-
niesse

S Ecole de Musique, place Hen­
ri-Dunant 16000 ANGOULEME. 
Tél.
occasions excellent état 10 saxos 
altos, 6 cors, 6 trombones.

)
( (45) 95.21.G9 recherche monument aux morts. M. 

Ritter présida ensuite à une remise «le 
diplômes et de modal i les fédérales.Grand choix

^ CONCERTS EN VUE : La Vernitia de 
Strasbourg-Robertsau donnera le 2-1 oc­
tobre, au Foyer Saint-Louis, un concert 
récréatif nv\: un ensemble d'accordeo- 
elstos du l’école do musique G. Veit.

.1 Durant l’apéritif offert par la inuni- 
cipalilé dans la cour de l’école. M. lu 
maire devait souligner l’inturût que sus­
cite la société dans le village cl dans 
les onvirons cl son bon niveau musical

L'après-midi, par un temps mdfcux. lo:,- 
sociétés do Molshcim et de Rotbau. 
sous In baguetto de noi<e directeur fé­
déra! Albert Welsch, faisaient entendre 
l'ouverture de J.-B. Kok. la va<r.e de 
notre and et compositeur Armand Brod. 
intitulée «Sans Soucis-, oie.. L’Har- 
tnonie do Bettbom Armand et le Club 
de cors de chasse de Forbaçh (en grande 
tnnucl divcrtissâlent le nombreux public 
pat des pièces cl dos sonneries de leurs 
répertoires respectifs.

t" DESCHAUX 79. NIORT E3 A vendre Timbale marque 
POSCHARDT, caisse cuivre, des­
sus peau 0 0m 80. ton de Fa 
à Si b - accord » manivelle. Très 
bon état. Prix proposé : 1.500 F. 
Contacter M. GALINAND Jean, 
255. rue Pressoir-Touvreau, 451.60 
OLIVET. Tél. 66.49.05.

;
La Société de mandollnlstcs do Mols- 

hcî'Vi. fêtera lo dimanche 7 novembre. 
m la salle rénovée de la Monnaie do 
Molshoim, son 50ème anniversaire au­
quel eût* a invité de nonibreus«îs socié­
tés régionales et d’outre-Rhin.

Le 21 novembre, la Société de Mando- 
iinlsles Sti.ïsbourgeois donnera son tra- 
dltionnel concort d’hiver en la salle do 
! Aubtttte. placï Kléber à Strasbourg. Y 
participeront la société mnndolinlste 
d Auenheirn (FflAÎ et une chorale de 
Strasbourg.

40. rue St - Jean Tél. : (48} 24.34-67
ari-.ï

i

REGION BRETAGNE MEME MAISON A RENNES 
3, rue de la Visitation

:• *:
S Particulier cherche bonne har­
pe. Tél. (76) 9809.68 ou écr. jour­
nal s/it-‘ 320.

Tél. (99) 30.34.48/

t

i
i
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« Junior » pour 10 ons de service et do 
la décoration FMA pour 15 ans.

Depuis lors, le président Pinet n re­
présenté. la F.M.A. au Congrès d'automne 
de la C.M.F. à Toucy. Un compte rendu 
do ce congrès, ainsi qu'un rapport sur 
Toucy a étû envoyé à chaque société du 
département. Lo calendrier dos stages 
d°i-Toucy a été également communiqué.

De nombreuses sociétés ont animé les 
fêtes patronales do septembre : - Les 
Enfants d'Yvols ■ à Carignon (avec assis­
tance enthousiaste). * Lo Fraternelle • de 
Morgut (avec tenues bleu • canadien). 
l‘Harmonie Municipale de Monthermo.
(déçue par le peu d’assistance). l'Har- ... 
monlo municipale de Rothel, l'Harmonie II ny a plus guère de villos qui no 
S.N.C.F. d'Amagne. l'Harmonie de Flo- som pas * jumelées - ot il faut rocon-
hlmont ot celle des « Doux Vlreux » en naître que les manifestations ot les
commun à Fromelcnnes. l'Harmonie S.N contacts qui en découlent sont fort agréa- 
C.F. à Mohon (avec force fantaisies d o- ?'?*' Lors(luo la municipalité n'a pas
pérettesj. .La Doviilolse • (devant uno mit de jumelage. Il reste aux Sociétés
forte affluence). l'Harmonie de Warcq de musique (celles qui . débordent • d'ac- 
(moscs et concert) et la Fanfare «La et d'amitié...) à le faire! C'est
Fraternelle - de Chûtcau-Forcicn c,e £,uc M• Hubert Richard, l'actif chef

Le 32èmo anniversaire de la Libération de mus|nue de l'Harmonie de Plancy-l'Ab-
des Ardennes a été célébré musicale- “aye a,.Pens6\ ot il n'a pas hésité à
ment aussi, notamment à Glvct. Vlreux doPn.er I exemple des Jumelages entre So-
Carignon. ' cietes musicales, en prônant contact

L'Union Musicale Nouzonnaiso a étren- ' avoc.da» ‘ormations belges, suisses, alié­
né sa nouvelle salle dos répétitions qui • mandc3' 
fait partie d’un ensemble do 5 salles • 
mis à la disposition do la aociélé par 
la municipalité ; l'Harmonie de Givot a 
participé aux « Journées franco-wnllones • 
locales ; l'Harmonie des « Deux Vireux ■ 
effectue un marathon d'inauguration le 
25 septembre ; le Conservatoire de Gi- 
vort a découvert ses locaux rénovés, 
tandis que les harmonies belges d'Izel- 
Florenvillo et do Salnl-Légor étalent re­
çues à Pullly-et-Charbeaux et Vouziers.
Une ombro au tableau, le décès du pré­
sident de la « Fanfare dè Rocrol -, M.
André Hardy, âgé de 72 ans.

Activités de juin et juillet 1976

!AUBE ET 

HAUTE-MARNE
VANDORENLE SEUL INSTRUMENT 

DE MUSIQUE MANUFACTURE

d'Anches « BecsTRAINEL

AUTONOME - TRANSPORTABLE 
LÉGER - ÉCONOMIQUE
LE“TOCCATA”

Une belle journée musicale

pour instruments 
de musique

56, rue Lepic, PARIS-18 
Anches et becs pour artistesA l "x1

Sri # iÇ» ,*5 :• :. >- ■ % « ;Tel. : 255.90.02 - 255.90.20«1» Sm
■

fi
■*r

Avec un bel enthousiasmé. l’Associa­
tion sportive et culturelle orvinoise do 
Traîne! lui a emboîté le pas et. le di­
manche 5 septembre, elle recevait la 
Société suisse • La Lyre de Bcgnin *. 
avec laquelle elle se jumelait au cours 
d'une Journée de iostivltés, haute on i 
couleurs. I

Le Billet du Secrétaire

Il est probable qu'au moment où pa­
raîtra ce bulletin, la plupart des direc­
teurs et responsables d'Ecoles de mu­
sique. cliques, fanfares ou harmonies, 

grande foule dont M. Jack Lcroy-Ducar- ‘ seront déjà aux prises avec les mêmes 
rïonnoy peut être flor ; au programme mu- l problèmes do reprise d'activité qui. sys- 
sical, défile, messe, concerts ajoutaient témntiquement. reparaissent apres l'ou- 
un bal et une joyeuse kermesse. Lo ju- bü momentané des vacances, 
mclagc était réussi en tou3 points et Le Secrétariat Fédéral a pensé qu'en 
l'A.S.C.O. (désormais musique' d'Euro- cette période de rentrée. Il ne serait 
’pe) voyait cinq de ses fidèles et actifs peut-être pas Inutile de rappeler brievo-
rnuslcfens récompensés. En effet. M. ment quelles ont été les activités et les
Maurice Faillcnot, qui présidait cette grands sujets discutés durant ces derniers
Journée, remettait la médaille de la mois.
Confédération Musicale de France à MM.
Droy. Dionnet. Seguin. A. Bouvy (chef 
de la batterie), et J- Lnroy-Ducardonnoy 
(chef de musique).

) Co fut un succès qui rassemblait la i

I

U?>
Le Conseil d’administration do -la Fé­

dération Musicale des Ardennes s’est 
réuni le 23 juin pour choisir, parmi les 
épreuves antérieurement imposées par. la 
C.M.F.'. les morceaux Ti jouer le 24 octo­
bre par les candidats (niveau moyen’et 
supérieur) au concours instrumental fédé­
ral, réservé aux bons instrumentistes trop 
faibles en solfège pour subir Ie3 exa­
mens confédéraux. Il a également orga­
nisé l'examen individuel de batterie-fan­
fare qui aura lieu le dimanche 7 novem­
bre, selon les normes confédérales, avec, 
pour ce début, deux niveaux seulement : 
Préparatoire et élémentaire.

Le mois de Juin a vu se dérouler 
également les examens de DP de solfège 
et Instrument, à Carignan. Margut. Se­
dan et Vouziers, sous contrôle, selon les 
lieux, d’un vice-président et de la se­
crétaire (120 candidats en tout). Les 
conservatoires municipaux et écoles de 
musique du département ont, par ail­
leurs. organisé leurs examens propres, 
avec, par exemple. 40 reçus à Nouzon- 
ville, 90 à Rothel. 90 à Sedan. 32 a Warcq.

Comme par toute la France, les so­
ciétés ont. a dés degrés divers, participé 
aux cérémonies patriotiques des 13 juin 
(Verdun), le 18 juin. 13 et 14 juillet, 
ainsi qu'aux fêles patronales locales.

EXAMENS ANNUELS :
Les vœux émis auprès de la C M.K 

par M. Dejean, Président de la Commis­
sion Artistique, semblent avoir cte, dons 
une certaine mesure, pris en considéra­
tion. d'où un choix plus judicieux des 
morceaux en Jonction des degrés, 
en solfège qu’en instrument.

Un souci d'équilibre en ce qui concer­
ne la composition des jurys, a permis 
un bon déroulement des ép.cuves, qui 
ont eu lieu les 23. 27 et 30 mai. a 
Tournefeuillc ; remercions, une loir, en­
core. la Municipalité de cette ville pour 
son aide matérielle, ainsi que tous les 
membres dc3 commissions artistiques H 
des examens pour l’organisation admi­
nistrative.

Certes, beaucoup de travail et de miv s 
au point restent encore à accompli* . 
mais compte tenu du niveau généra^ 
éprouves qui. chaque année, se lé*.■ 
légèrement supérieur à celui de l'année 
précédente, il apparaît que l'cnscm'.vo 
des résultats acquis est très sausfai* 
saut.

A tous les professeurs des G55 can 
didats présentes en 197(5 aux épreuves 
de la F.D.S.M.C.. nos remerciements 
pour cet excellent travail et- félicitations 
à tous les lauréats.

“• ■£*

g;T: .
• i
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Pour nos Sociétés, de telles journées 

sont bénéfiques. On ne peut que féliciter 
tout ceux qui y apportent leurs concours 
et qui permettent leur réalisation. Bravo 
à l'A.S.C.O.T tant

. D. BORNOT.'
.
r D PRIX : 2 500 F

rour la première fois
un accordéon intégral 
comprenant au clavier main 
gauche, le système traditionnel 
plus 3 octaves de Basses
chromatiques.

r ’’

'

HAUTE-
GARONNE
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COLOMIERS

I Une belle soirée de musique
Farm? les évènements hors série, ci- 1 populaire à Colomiers
ms : . • •<

La Batterie-Fanfare do Colomiers. sous 
l’impulsion de son président Eychenne et 
de son chef Capdeville, avait organisé, 
le 2 juillet dernier, sur la.place Daroc, à 
Colomiers, un concert - de musique popu­
laire. avec le concours de l'Harmonio 
d'Ausonne, et de l'harmonie de Tournc- 
fcuiUe.

Dans la fraîcheur du soir, ces sociétés 
offriront au nombreux public qui était- 
venu écouter une audition de choix, et 
les auditeurs charmes se croyaient re­
venus au temps où il faisait bon vivre.

La Fanfare de Colomiers nous offrit : 
le Camp des Chênes, et les Bords du 
Galo, sous fa direction de P. Capdeville ; 
E. Duffaut, avec l'Harmonie d'Ausonne, 
nous amena d'Espagne au Danube, avec 
la sortie de l'Arène, de Besson, la Pa- 
loma de Corbin. les Flots du Danube de 
Iranovicl et la Marche de Raditzky. Enfin. 
R. Pailhe, avec l'Harmonie de Tournc- 
feulllo, nous transporta, outre Atlantique 
avec Empire Stade Building. Boogic for 
Nathalie. Un Etranger à New-York, et 
nous ramena chez nous avec « 1900, Jo­
yeuse Epoque » de Delbecq.

Deux morceaux d’ensemble dirigés par 
Capdeville ouvrirent et clôturèrent ce 
concert.

Ce festival, petit par le nombre de 
sociétés, mais grand par l'exécution, 
fait honneur à la Batterie-Fanfare de Co- 
lomlcrs et à son Président Eychenne que 
l'on doit remercier pour cette innova­
tion.

HARMONIE - ECOLE
Rappelons le vœu de M. Eychenne. 

concernant les possibilités que pourra 
offrir une Harmonie-Ecole à tous tes 
instrumentistes (jeunes ot moins jeunes). 
Cette question est à suivre pour étude 
et réalisation dans les meilleurs délais. 
PRETS D'INSTRUMENTS 

Les prêts d'instruments, alloués et 
le canal du Ministère des

? — Le déplacement de l'Harmonie Mu­
nicipale de Charlevilie à Euskirchen et 
Dulrnen (RFA) pour 4 jours, avec concerts 
et parades (27-30 maïl.

La participation de la fanfare de 
Rocrol aux fêtes historiques de Marlen- 
bourg (B), le 6 juin.

— La réception par l'Harmonie de 
Vouziers de l'Harmonie do Kcttig (RFA) 
le 5 juin.

-— L’accueil de l'Harmonie de Llsigny- 
sur-Creuso (Vienne) par la municipalité 
et l’Harmonie de Margut lo 2S juin.

— Trois sorties en commun des Har­
monies de Carignan et Margut, à Charlc- 
vijle. le 2 juin. Virton (B) le 13 juin, ot 
Floing le 17 juillet (avec 55 exécutants, 
en pleines vacances).

■

■

■ ■nm
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TOUS RENSEIGNEMENTSfeu,
parvenus par 
Affaires Culturelles, ne devrait pas. du 
moins cela est souhaitable, donner lieu 
â trop de discussions, si chaque socié­
taire est d'accord sur les critères .ré­
tribution à définir lors des prochaines 
réunions.PflüL BEÜSCHERt, ; -,

FESTIVAL FEDERAL
Ce court exposé no sauraii se conchne 

sans rappeler le 39émc FeMiva- onni..'-' 
de notre Fédération, qu» s’est dt-.oiiio 
le 20 Juin, à Ravel, et au cours duqu--- 
fut célébré le GOorne anniversaire du 
Coq-Revolois.

Cette manifestation à laquelle partici­
pèrent 22 Sociétés, groupant environ 
1.500 exécutants et exécutantes (Ecole de 
Musique. Cliques. Batteries-Fanfares. Har­
monies ot Chorales lut une éclatante et 
vivante démonstration des possibilités 
offertes par la musique dans notre ré­
gion.

Un public très nombreux, ainsi que (es 
peisonnalilês officielles parmi lesquelles 
on reconnaissait M. Lespérance. repré­
sentant M. le maire de Rcvcl. ne ména­
gea pas ses applaudissements à toutes 
les formation.*; qui se produisirent et dé­
filèrent sous un soleil implacable.

Signalons une innovation de la part 
do notre President. M. Verdier, pour son 
interprétation au piano de l'ouverture du 
concours de Canivez « Emulation ». ac­
compagné par l'ensemble musical do 
Venerque. et nous aurons tout dît (ou 

sur ce festival).

r2J5~35^EicL BqâyfrXarchais 75004 PARIS Tél. 278.09.03
— Les multiples sorties de l'orchestre 

champêtre de • La Mouzonnaise », les 
concerts de quartier de Sedan, de l'UM 

Pihet au chef-lieu pour : de . Revin. les déplacements du groupe
— élaborer son budget 1976-77 ; * Diapason • (Sedan, Carignan et Stras-
— préparer lé concours Instrumental .^SÎrtnn* t*» ri,D c-

du 24 octobre et examen Individuel de rai de iiïfT rvSÎJ
batteries-fanfares du 7 novembre; 2L®r°®*

— entendre un appel du président |*anm5 de Vl'Awpnlr^ril^iSmSwiU mPihet oour lo • Franr do Tnnrv » ot nrô. > appui de • i Avenir de Monthois • et
semer le disque do la FédérationPde voiJino-T™^6 Chnlle'^nQe- t3 sociétés 
l'Orléanais-Bo'-rv - voisines, jouant souvent en commun) eturieanais Bc.ry , quc ,c Présidcnt pihet a rcmis 10 mô.

— écouler le rapport du vice-président dalllcs à des «Chevronnés» de l'Inde-•
Harbulot sur le stage de battcries-fan> pendant » de Noûvlon-sur-Meuse et l’ad- 
fares do Juillet à Toucy : . ministralrlce. Mme Collet, à des anciens

— décider la création du dipluine FMA de Rimogne.

Et nous sommes persuadés quo bien 
d’autre.-'- manifestations plectrales sont 
d’ores et déjà en cours d'organisation 
pour la période du 4éme trimestre 1976.

COMMISSION TECHNIOUE FEDERALE : 
Cette commission s'est réuni au cours 
de la 2èmc quinzaine du mois de sep­
tembre à Molsheim ot a discuté de 
problèmes relatifs aux examens fédéraux 
(dictée musicale, désignation des mor­
ceaux imposées pour mandoline, inan- 
dole, guitare) et d'autres questions tou­
chant à l’enseignement musical ainsi que 
des suggestions concernant les program­
mes.

RELATIONS AVEC DES SOCIETES 
ETRANGERES : Préconisé par notre pré­
sident fédéral, ce genre de relations 
s'est développé d’une manière plus que 
satisfaisante notamment avec nos voi­
sins allemands, tant du pays de Bade 
que de la région sarrotee. Des échanges, 
amicaux sc sont réalisés au grand plai­
sir des deux côtés el. comme prévu, 
personne n'aura à le regretter ! Des prises 

. de contact ont lieu avec des sociétés 
luxembourgeoises, belges et hollandaises 

; pour nous permettre d'élargir quelque peu 
« l'horizon européen i sans nous soucier 
de considérations politiques qui, selon 
nos statuts, n'ont absolument rien à voir 
dans nos activités musicales.

REPERTOIRE NOMINATIF DES SOCIE- 
. TES AFFILIEES A NOTRE FEDERATION : 

Continuellement mis à jour, ce répertoire
- est envoyé â toute société plectralo qui
- en fera la demande au président fédéral : 

M. Marcel Ritter, 1t. rue des Jardiniers 
à 67000 Strasbourg-Roberîsau. Do «on

- côté, nos affiliées aimoraient avoir de 
plus nombreux échanges avec lot outres 
sociétés de France el de Nava/TO, dis­
persées sur notre territoire national-

;• v-

1
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;presque
Félicitations et un grand merci û tous 

les participants pour leurs brillantes 
interprétations, sans oublier l'organisa­
tion materielle due à M. Commengc, 
Président du Coq-Revelois. aide dans 
cotte tache par la Commission des Fes­
tivals de la Fédération.

f.
I

Roger LAURENT, 
Secrétariat Fédéral.

DE-FRANCE
Nécrologie

Après le décès d'Etlecn» Lorin en sep­
tembre 1975 et d’Henri Arqué m octobre 
1975. notre Fédération est de nouveau 
doublement en deuil. No;; ami.-; René 
Chapuis et André Aubert sont décédés, 
lo premier le 2S mal 1976. le socoed te 
5 août 1976. Ils étalent tous les deux 
d'authentiques et d'exccllont3 musiciens 
amateurs.

René Chapuis. qui avait fait sa car­
rière prolesr.ionnelle au Gaz de France, 
était directeur de l'Ecolo Intercommu­
nale do Musique de Mnlsonx-AHort. et 
Président de l'Union Qëporlémontote des 
Sociétés Muslcalas du Val-de-Marne.

ARDENNES
Activités de la fin de Pété

Après Ja quasi totale léthargie des 
vacance s, musicales, l'activité a repris 
à la Fédération Musicale des Ardennes 
Ji la mi-septembre.

Le 15 septembre, le Conseil d’admi­
nistration s'est réuni autour du président
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pour obtenir des résultats tangibles.
« De vrais musiciens, aimant • leur • 

Instrument et aimant la musique • 
concluait M. Fonta.

Le concert final, auquel assistèrent 
plus do 200 personnes, fut très réussi 
et a trouvé un écho très favorable dans 
la presse locale.

dl t5 et dimanche 16 mal 197G allaient 
animer pendant doux Journées le3 dif­
férentes manifestations organisés à cot­
te occasion.

Le samedi 15 mal. une réception en 
l'hôtel de ville do • Lyon réunissait les 
représentants des sociétés chorales et 
de nombreuses personnalités lyonnaises 
M. Tony Bertrand, adjoint au moire, 
représentant M. Pradel, accueillis fort 
cordialement les participants et les fé­
licita de cetto heureuse Initiative qui, 
tout en rassemblant les hommes grâce 
è -la musique, permettait en mémo 
tomps uno action sociale de promler 
plan, puisque cette journée était pla­
cée- sous l'égide du Comité de lutte 
contre lo fléau social qu'est le cancer.

SAONE-
ET-LOIRE

Stage 1976 de l'Harmonie Dépar­ons. assuré Ta présidence de 
Départementale des Sociétés 
des Vvelines.

l'Union
Musicales tementale Juniors de l'Ariège

Nous adressons aux familles de nos 
deux amis disparus ('expression do nos 
sentiments de sincere et profonde sym­
pathie,

Pour la quatrième fois. l'Harmonie Ju­
niors do i'Aricge, forte de ses 128 exé­
cutants, a fait son stage annuel à St- 
Cyprien-Plage, dans les Pyrénées Orien­
tales. Dans ce site nierveilloux, cos 123 Pour la seconde année consécutive 
musiciens, âgés do 12 à 18 ans, sont lo stage musical du Charollais a eu lieu
venus ua regrouper autour de cinq chefs à ?aray-le-Monial, du 5 au 17 iulilet
de musique du département de l'Ariège 1976, dans les locaux du Pensionnat du
qu- ont pour noms : Vincent, Gutermann, Sacré-Cœur. Co stage, organisé oar
Sagansan, Lacombe et AHabert, pour pré- la Fédération Musicale de Saône-et-Loire
parer un programme très éclectique. s'adressait aux Jeunes musiciens et mu-

Lo stage so déroula dans le CES de sïcienncs do tout lo département du nl-
St-Cyprien, mis à la disposition de l'Har- veau élémentaire, désireux do so ner-
monle par la Municipalité. L'horaire Jour- fectlonnor dans la technique de leur
nalier do travail était lo suivant : Instrument et la dlsc:plino du solfège :

Le petit-déjeuner a lieu à 8 heuros, ot - 4p garçons et 10 filles, do 10 à 18 ans
a 9 h les cours do .musique commencent, ont suivi les différents cours et ‘ par*,
puis la répétition générale a lieu dans . tlclpé aux répétitions durant ces doux 
la _cour, le plus souvent sous l'immense semaines muslcalos parodlennos 
préau, à cause du soleil. A 11 heures, a ’ La direction technique du stage était 
, ou la baignade à la plage, et ensuite placée sous l'autorité de Madame Mar-

TOP?» do midi.. A partir de 1.5 h. ( lot, diplômé . du Conservatoire National 
môme programme Jusqu'à 17 h ou la. , Supérieur de Paris tandis que la dirèc- 
baignade reprend ses droits à la sotJs- lion administrative était confiée à M 
(action générale pour cos Jeunes mon- Jacques Brunet sociétaire do la Lvrô
tagnards pyrénéens. A 19 h, a lieu le Parodlenno. Les cours étalent assurés
repas du soir, et Ion so couche vors par M. Dumont, do Moriceau-Ies-Mlncs
22 heures. M. François, Directeur do la Lyre de

Les concerts préparés cette année ont Paray-Je-Monial et M. Mugot de Romlrc-
eu lieu le 4 septembre à St-Cyprlon, mont. 9 «omirc-
i'après-midi. et à Comet-Plago à 21 h. De ' l'avis unanime des professeurs ot 
ou ils obtinrent un magnlliquo succès des stagiaires, ce rendez-vous des leu-
devant de nombreux vacanciers. nés musiciens s'est très bien pitsc

dan une excellente amblanco et des 
progrès certains ont été obtenus par les 
Jeunes élèves à la grande satisfaction 
des familles et des dirigeants des 
société musicales.

Avant de quitter Paray-le-Monial. les 
T? iSm . » ont donné un concert le 
17 juillet a 5 h. Ce concert, en raison 
de I orage, oüt lieu sous le préau du 
Pensionnat, prévu dans lo parc de la 
municipalité.
».Tour..à .lour' la chorale, dirigée par 
Mme Marlot. et tous les Instrumentistes 
placés sous la baguette do M. Dumont, 
charmèront los familles présentes, au 
premier rang desquelles so trouvaient M. 
lo Docteur Drapier, conseiller général, 
maire de Paray-Ie-Monlal, et MM. Beau- 
champ et MeugnJer. représentant la 
Fédération Musicale de SaÔne-et-Lolro.

En résumé, nous pouvons dire que 
la -deuxième session du stage - musical 
du Charollais a tenu sos promesses.
Comme devait lo souligner le nou- rtha iQ . ,
veau président de la Fédération Musicale un ü rwï!* 26a JU,,n' ,a 21 heurcs< 
de Saône-et-Loire, M. Georges Savey. ‘ environS?n.ré.U-?,8Sait 1 000 audi‘

■ lors de sa visite du 10 Juillet dernjer. ExDMi»1nXÏ° n™ im™cns.e P arc
les résultats obtenus sont très encou- marche ?7 i.u« ♦ 1 ap^s-midi du di-
ragoants et un stage semblable, au mémo ExXiUoS SS au parc dcs
endroit et è la même époque, est en- tendaient un S 5À°°°r- personnes en­
visagé l’an prochain, si la Fédération duï A,Ga,,a' ,a ,ectur0
en a les moyens financiers. slcicnsïfi app,a.ud,(3Saient les mu-sic ens qui assurèrent les trois défilés

blantc 60 V ma,gré une chaleur acca-

Le concours de Maçon, des 26 
et 27 juin 1976
Dè3 1973, l'Harmonie Municipale do 

Mâcon avait avisé fa Fédération Musi­
cale de Saôno-ot-LoIre qu'el'o organise­
rait un Concours International do Mu­
sique en 1976. La Municipalité Màcon- 
nalse était prévenue ù la même époque, 
et l'Harmonie recevait l'assurance que 
los 26 et 27 juin 1976 étaient résorvés 
à ce Concours, et qu'aucune autre ma­
nifestation n'aurait lieu cos jours-lû. Cotte 
promosso fut tenue.

Le stage musical du Charollais

COURBEVOIE
ï Le Centenaire de la chorale Muni­

cipale
M. André Vettard. président adjoint 

I des sociétés musicales du Sud-Est et 
de l'Union Chorale remercia la Munici­
palité Lyonnaise et particulièrement M. 

i r- jrA Bertrand pour cotto réception qui mon-
Lo Comité d Organisation so mit û trait toute la place qui est faite dans

1 ouvrage^ dès septembre 1975. L'Harmo- , cotte ville nux initiatives culturellos et 
nlo Municipale do Mâcon voulait que co sociales si harmonieusement réunie»
Concours'fût International. Plusieurs So- | pour cos journées de rencontre et adres- 
ciétcs étrangères manifestèrent l'inten- sa les remerciements ot l'affectueuse
tl°« «*■ venir à Mâcon, mais le budget reconnaissance dc3 choristes lyonnais
du Concours ne pormit pas de défrayer aux participants Allemands et Suisses,
suffisamment cc3 Sociétés, qui . abnn- M. Schulcr au nom de la municipalité 
donnèrent leur projet. de Reullingon - Bulzingcn cl des socié-

Malgré cola, le Comité d'Organisation tés étrangères so félicita de cotte ren-
dut refuser du monde...! Les possibilités contre dans l'amitié et remit à M.
ÎJS *°9®fncnt ci do rostauration étaient T. Bertrand, un souvenir de sa ville.
hôfelîers jusqu’à puÜTde^'S) 3£ïlèfi5 , Lc co".CCfl du samedi soir au théâ-
à la rondo ..I Kilomètres tro ^ 8cme tint toutes scs promesses.

CInquantô-doux Sociétés furent nr.< 11 bénéficiait du patronage des plus
sentes, totalisant très exactement 2618 Îîfutef ,pstanc03t ; do la San-musicions. ; ‘D,u te et Centre International de ia Re-

cherche contre ic cancer. Un public, hélàs. 
f4 Jurys entendirent : à notre avi

applaudir, présentées excellemment par 
Jean Minodier, do remarquables forma­
tions qui firent ossaut do qualités.

Ce fut tout d'abord l'excellent groupe 
de Poppodys suivi par les chorales de 
Saint-Maurice, do Monthoy e! de Ro- 
veurolaz. Puis la Chorale de Belzingen - 
Reutllngcn en costumos régionaux, prit 
possession du plateau : une centaine 
de choristes sous la direction d'un chef 
remarquable Karl Malor, chant du Pays 
do Betzingen, chants populaires du mon­
de entier, un programme copieux en­
chanta les auditeurs, qui bissèrent !o 
final.

Dans nôtre précédent articio, nous 
avons donné une vue d'onsemble de la 
célébration du Centenaire de la Chorale, 
on mettant l'accent sur les prestations 
chorales. ■ a cappella ■ ou accompagnées 
par les divers ensembles instrumentaux. 
Il nous reste à rapporter l'excoilente 
impression quo laissa chacune des 6 
Sociétés présentes, toutes fédérées, dans- 
scs propres prestations.

i

I

l.Lo,9‘rocteur de la Chorale, qui s'étolt 
attache « ce que la date do 1876 s'im­
prime autant quo possiblo dans l'esprit 
des auditeurs, nous confiait quelle chan­
ce avait été fa Sienne, grâcô à ses collè­
gues, de pouvoir inscrire au programme 
plusieurs grands noms de cette époque.

' ' Ccst ainsi que M. Préato réussit 
le Cercle Symphonlquo. uno ! 
Ouvorture du Roi d'Ys, dont (a première 
exécution publique eut lieu Justement 
r.n 1876 (félicitations au passage pour 
( excellente interprétation par M. Schmltt 
du solo de violoncelle).

.... avec 
brillante

Le programme en était lo suivant :
trop pou nombreux put. I) UallJto, paso doble do S. Lope, di­

rection M. Lacombe, chef de musique a 
Varilhes.

2> Aimons, buvons, chantons, valse de 
Strauss, direction M. Lacombe.

3 Sociétés on division d'honneur,
2 Sociétés en division d'excellence,

en division supérieure.
19 Sociétés en première division,
14 sociétés en deuxième division.
6 Sociétés eh troisième division,
3 formations • Juniors ».
Les résultats furent excellents, et tou- 

Sa5,été3* sans exception, sont à 
Certaines furent élonnées. ne 

s attendant pas ou succès remporté : 
d autres, par contre, s'attendaient à être 
récompensées mieux qu'ellos le furent- 
c.?*‘ .. oî des concours. Telle So-
c^été s imagine Interpréter magistrale­
ment telle ou telle œuvre, sans voir 
ses erreurs sans entendre ses fautes. 
Il faut se plier à la décision du Jury et 
so dire qu on essaiera de fairo 
la prochaine fols, suivant la 
consacrée.

. De ces compositeurs déjà au faite do 
la gloire, il y .a un siècle, nous avons 

-, cite (chœur et orchestre) Oflenbach (Bar- 
carollo). Gounod (Messe de Sàlnte-Cé- 
cilo) et Wagner (Lohongrln) qui vit on 
1876. l'inauguration du lhéâtre de Bay- 
rcuth. ' -

3) Esquisses médiavaies, do Faillonot, 
•direction M. Vincent, chef de musique 
a l’Harmonie do Fofx.

4) Haondel Cérémonial, do Hacndel, 
direction M. Vincent.

Mais il y eut encore l'évocation do 
.Liszt, grâce, à la brillante Méphisto-Valse.

superbement jouée par co planiste vlr- 
. ti.ose qu'est Gérard Parmentier, fils du 

Directeur du Cercle Mondollnlste. que 
. nous avions applaudi pour la première 
-lois, alors quül était, encore tout enfant.

SJ Galilée, quatuor de trombonnes de 
J. Porrot, direction M. Guttormann. direc­
teur de la Philarmoniquc Appaméenno de 
Pointers. .

6) My Pair Lady, do Loovc. Direction 
M. Guttormann.

7) Le Cor, do Flégier. Direction M. 
Guttormann.

8) Un étranger à New-York, de J.- 
. Darling. Direction M. Sagansan. chef de
musique do l'Harmonie St-Gironnolse de 
Si-Girons.

9) Villefranche, pas redoublé de F. 
Popy. Direction M. Allabart. directeur 
de la Philarmonique de Lavelanet.

C’était donc un programme de choix où 
tous les pupitres lurent à la hauteur de 
lour tâche : une mention spéciale au 4 
trombonnes dans Galilée.

Le samedi 4 septembre. M: Henri Mou- 
rel'. Président de l'U.D. des sociétés mu- 

M.-Màlfait, Directeur de la Caecllle de aicales do l'Ariego et père du stage, vint 
Pdissy, nous démontra la haute tonue assister à la dernière répétition. Quel- 
de son groupe choral on faisant appré- ques minutes auparavant, était arrivé M. 
cier'nuési bien Palestrina ot Schumann Andr® Sarzl. Présidont fédéral, qui fut 
que Jacques Ibort et Planel. certaines Présenté par les chefs de musique aux 
de ces œuvres- étant accompagnées par j stagiaires, lesquels écoutèrent,
i'orcliestro Junior. De son côté, la Cho- i dobout» dans un grand silence, les pa­
rafe de Sainl-Craticn. sous la direction . ro,®s d encouragement qu'il lour adressa, 
de M. Francour. se distinguait avec Car- ! concert de St-Cyprien. nou3 avons
mina Burana. eu la jolo de rencontrer M. Mouroaux.

trésorier adjoint de la Fédération ; et 
parmi les estivants, un représentant do 

- 1- Fédération des Sociétés Musicales du 
. Centre.

Et s'ajoutant à cette brochette de célé­
brités de 1876, un membre de l'Institut 

.* EYnést Guiraud,- dont la Danse persane, 
qui ne quitte pas nos répertoires, fut 
interprétée avec toute sa couleur par 

• ! Orchestre d'Accordéons de Paris, adrol- 
‘ tement dirigé par Claude Thomain.

Dimanche 16 mai, cetto Journée était 
plus spécialement consacrée au souve­
nir de Fernand Dubois, président des 

, sociétés musicales du Valais, Inspirateur 
dos premières rencontres France-Suls- 

I sos de chant choral, décédé récom-

:
mieux

formule 1
:mont.

1876. Messager commençait à so faire 
connaître ; Christiane Charpentier, sopra­
no solo de la Chorale depuis 1944, fit 
valoir, avec son timbre brillant et pur. 
l'un des joyaux de son œuvre étincelante 
d'esprit.

Lo journée débuta 
en la basilique do 
chorales suisses, allemandes et lyon­
naises Interprétèrent la messe, qui su 
tormina par lo magnifique Alléluia du 
Messie de Hacndol, sous la direction 
du chanoine Pasquicr, do Saint-Maurico 
(Suisse).

C'est à Jujienas. petlto cité fort con­
nue du Beaujolais, quo se rendirent 
ensuite tous les participants, après 

un vin d'honneur offert sur la place 
du village par M. Audras. mairo ot 
le conseil municipal aux sons de ia 
batterie fanfare - La Vaillante •. tous 
se. dirigèrent. vers le cellier du châ­
teau où iin. topas «le 450 couverts ôtait 
préparé.

Au dessort Jean Minodior et Marius 
Bultnrd, principaux organisateurs do ces 
Journées Invitèrent les assistants à cé­
lébrer fo souvenir de Fernand Dubois. 
Le premier. Juan Minodior rendit un 
hommoge fervent à col homme d'ouver­
ture et ami extraordinaire qui io '•re­
ntier sut créer ces liens aujourd'hui 
oxtrùmements solides entre les Cho­
rales Vnlalsannco et Lyonnaises.

Puis. Marius Buttard, par sa « lettre 
ouverte • saisit tous los assistants 
d'une profonde émotion.

Le représentants de Chorales Suis­
ses et Allemands s'associèrent à cet 
hommage et remercièrent les organisa­
teurs et tinrent à témoigner leur re­
connaissance en offrant divers ca­
deaux.

des par une n 
Fauviôrc où

:eose
(es

Souhaitons vivement quo cotte troisiè 
- session puisse avoir lieu en '1977 pour 

le plus grand bien de nos Jeunes mu­
siciens. C'est lo vœu de tous Ic9 di­
rigeants des Sociétés du département, 
des familles, des stagiaires, de leurs 
professeurs, et do nos amis de la 
Lyre Parodicnne qui ont apporté eux 
aussi uno aide matérielle et morale 
sans laquelle une telle réalisation eût 
été impossible.

me

Cl,',"iéonfl1T0nt' ,ce concours fut un

SsSSS
mL°,„ comité d'Honneur. présidé par 

,e Pr6fct de Saôno-et-Lolre compre- 
rf râ h11 n/ oolros, M. lo Président du Ccrsoil Général. MM. les conseillers 
!fle?fimîJw.! M- le maire de Mâcon et 
io ^ coosell municipal de
Prés'dim dH-Ü?C°n : M* Marc Mêrille,• d Honneur de la Fédération

Le stage extérieur de la Fédération Combfer P?^STQ,i'L°lre : M; ftîarC0lMusicale s’est -déroulé au château de mnnia ,, Président d Honneur de l'Har-
La Loyère du 1er au 10 septembre 1976. Martin ^Edlteu?Mulîmîe M‘ Robert

Le but recherché était double : KH^nle Œcloalf^éfisident nde
1) Améliorer les connaissances mu- sidcm dc K Fédération Pri*

de53 chacun 13 tCChn,<,Ue ,nstrumenial° Saônie^lre. Sj^mÎ

2) Favoriser les initiatives des élé- rHorm?nicGqMunicioa!eîdlT de
ments les plus dou s afin de leur Henr/^ ^p ^ d? Macon. et
permettre, le cas échéant, d'aider leurs société^ *’ v,ce'prés,dont do cetto
camarades dans leurs sociétés 
pectives.

De i’avis général, le niveau moyen 
était nettement supérieur à celui du 
stage précédent. Certains éléments, 
d’uno sûreté remarquable ont donné tou­
te satisfaction (trombones, bosses, saxo­
phones). Quelques jeunes gens, très ra­
res heureusement, no sont venus qu'en 
« amateurs ».

1. ENCADREMENT :
2 Directeurs : Mlle Geneviève Bau­

dot; M. Jean Fonta 7 professeurs et 
moniteurs . : 2 surveillants : 
d'enseignants) : 
nistratlf.

Chacune des formations locales ayant 
sa place, le Cercle Mandoiiniste eut sa
part do bravos, particulièrement avec 
cette ; charmante fantaisie sur Mozart, de 
fvlacciocl.il. Puis lès bois ét-Ios cuivres 
de l'Union Harmonique, sous la baguette 
do M. Jean Boulet, mirent à l'honneur 
•os œuvres si colorées de Gorshwln et 
Roger-Roger.

Stage de La Loyère 1976
Nous adressons nos félicitations à 

MM. Maurel. Vlncent> Guttermann, Sa­
gansan, Lacombe, Ailabort pour lour .sens 
pédagogique et leur dévouement, ainsi 
qua tous ces jeunes musiciens qui œu­
vrent do tout leur cœur pour donner à la 
musique la place qu'elle devrait avoir en 
France. ,

Compte rendu de stage

Enfin, rendue presque traditionnelle pai 
Roger Baron, dans les concerts de L 
Chorale, (‘apparition des 150 fillettes 
des Ecoles de Courbevoie nous combla 
d enchantement. • apportant un point & 
plus à la réputation acquise depuis long­
temps par Mile Uva, lour animatrice.

Un programme qus3i chargé nous amc; 
à 19 heures, sans que personne ne î 
sentît las. Et tout le monde ' était d'a.- 
cord avec les compliments qu'exprln; 
M Bonnaud. au nom do la Municipal!t. 
pour cette démonstration exceptionnel)

. quant à la qualité et au volume.

NORMANDIE
res-

Le Directeur technique du concours 
lut Monsieur Jean-Claude Amlot. Direc­
teur do I Harmonie Municipale et Direc­
teur du Conservatoire de Mâcon. Il était 
assisté dans sa tâche par M. Lauront 
Delbccq. Directeur Honoraire de l'Har­
monie Municipale, compositeur, et par 
Monsieur Charles Combepine. Direc­

teur-adjoint de la Société Mûconnaise, 
M. Jean Claude Apiiol, montra à cetto 
occasion, ses qualités indéniables de 
musiciens et, d'organisateur 
nol.

DISTINCTION
fl Nous apprenons avec le plus 
grand plaisir la nomination der
Chevalier dans l’Ordre National 
du Mérite de M. Fernand CA­
THERINE, trésorier de la Fédé­
ration Musicale de Normandie. 
Nous lui adressons nos plus ami­
cales félicitations.

M. André Vettard devait conclure en 
rappelant quo la musique et. sos adep­
tes permettaient uno ouverture vers 
toutes les formes do compréhension, 
même si la langue semblait un obs­
tacle presque insurmontable.

COURBEVOIE
Concert du Cercle Mandoiiniste

,< j
Le samedi 10 avril 1976. à 21 h. le 

Corclo Mandoiiniste de Courbevoie pré­
sentait son concert annuel sous la dl- i 
rection do M. Robert Parmentier, à la 
salie Oallior.

exception-
. Puis après avoir adressé scs rcmer- 

Les membres dos Jurys étaient dos l cléments aux organisateurs et à tous 
personnalités de la musique. Il ne l°s participants il remit, au nom de In 
nous est pas possible de donner tous . Chorale Lyonnaise un magnifique Tas- 
les noms ici. mais nous devons citer ' tevin souvenir à chaque société.
M. André Amellor, Président de la CMF I 
qui avait accepté le poste do Président 
des Jurys, et quo nous remercions très 
sincèrement, ainsi que M. Rclin. vicc- 
président de la CMF.

THEATRE DE CAEN (couple 
1 responsable adml-,a ■ Samedi 6 novembre 1976. à 

1 20 'h. 30 : LES NOCES DE FI- 2. ORGANISATION GENERALE :
Deux proscriptions rigoureuses do sé­

curité : interdiction do quittor le parc 
du château ; interdiction de fumer 
dans Ic3 chambres.

3. ORGANISATION PEDAGOGIQUE : 
Après un rapldo examen, les élèves

ont été répartis en 5 groupes de ni­
veaux différents, chacun d'eux progres­
sant à son propre rythmo, pour le sol­
fège et la dictée musicale.

Lo chant choral regroupait tous les 
élèves.

Pour l’étude Instrumontalo. division 
cn_ petits ateliers, tous la rosponsnbi- 
lité> de chaquo professeur spécialisé. 

L'emploi du temps était le suivant : 
7 h : levar ; 3 h : petit déjeuner ; 

l'Ff-nlo ,to 8 h 30 à 19 h : chant choral : 10 h
de MuS'qwe , à 12 h : technique do l'Instrument ;

^ A . ïé° (mus,?a,° 12 h 15 • déjeuner ; 13 h ù 15 h 30 :
la surpriùc de cetto oolrio fui la I iTh' musicale •

«ô ) îær*'1,0 ,a ,c,° ^ rEMi°1,0 Mu- : m ='
Lecomte, toutes deux âgéos de 8 ans. I En première partlo. l’Harmonlo. pla- i • * 1 ‘ 22 h • rep°s-
qu ont interprété en duo; à la harpe ère sous la direction de M. Draux, exé- 4- DEROULEMENT DU STAGE :
celtique : < Bercouso pour poupée chl- cuta avec brio: Dès - l’installation s'instaura une rn!
J0Mfcher?o5èr^d ?ev°fS,Ct “ Duo. *• dfl «Simplement» d'Alfred Saguez ; * Kol- lahorallon étroite ot qomprôhonsîvo avec 
biieune u P0ur le pu- ouverture de Dolçhevalcrio ; -La le personnel du château ot le repré-
blc.-unt révélation. -Mardie russe » de Louis G arme : .La sentant de la municipalité chnlonnaiso.

valse merveilleuse » et “ Tarentelle des Loi professeurs formèrent uno équipe 
Marquises , de Oraux ; « blncérifo .. fan- efficace et unie, sous l'impulsion do 
uism de rilsfils, et le « Défile des spor- Mlle Baudot ot de M. Fonta.

I ils français - do Haubourdtn. Et parmi les stagiaires un soûl cas
Puis. I Harmonie céda ta place nux disciplinaire dut être sanctionné, 

élèves co I Ecole, dont î audition permit , „
d'apprécier lo jeune talent prométtour. S- CONCLUSIONS :
Parmi ceux-ci, un jeuno do H ans Inter- Lo niveau moyen de co stage a été
prêta remarquablement à (n trompette -plus-élevé que celui du précédent. Quoi-, 
d armynic « Petite Fleur - de Bécltet. qtiea éléments très doués ont été ta­

ie deuxieme partie du spectacle . étant marqués, 
constituée par uno variété théâtrale, ani- Les profèssours so plaisent à soull- 
ntéo par A0 artistes costumés accom- gner lu sérieux, l’application et la

bonne volonté qui animèrent nos Jeunes 
pendant tou» le stage. Et cos 10 Jours • 
de travail intensif semblent suffisants'

Un programma uniquement classique 
lut offert, nux nombreux parents et amis 
ou Cercle. Parmi (‘assistance nombreuse 
on pouvait remarquer la présence do 
M. le depuléinaire Charles Leprez, do 

-M. Kuntz. consciiier municipal, de M 
Préato. directeur de l'Orchestre Sym- 
'phonique et de M. R. Baron, directeur 
de la Chorale municipale.

GARO, de MOZART.
Un concert dans la cour du château 

clôtura cette journée et ce fut vers 
19 h ia séparation, avec bien sûr la 
promesse de renouveler ces rencontres 
pour le plus grand bien de la musiquo 
et de In compréhension des hommes.

• Les ballets, les concerts, 
se peut-ll rien de mieux
pour contenter l'esprit et 
réveiller les yeux ».

Jean de LA FONTAINE
Cetto Importante manifestation a pu 

avoir lieu grâce nu concours financier 
du conseil général do Saône-ot-Loire. 
do la Municipalité Mûconnaise et de 
la Fédération Musicale de Saône-et-Loiro 
Les organisateurs n'ont pas manqué do 
remercier comme il se doit, ces trois 
organismes.

L'Orchestre Mandoiiniste frtnous
agréablement entendre, entre autres, une 
fantaisie de Mozart, une grande fantaii 
sic de Schubert : » La Dernière élapo -, 
de Menfchetti; ainsi que . Trlonfo d'Amo- 
re • de Mario Macciochl.

TOURNON

OISE 60 à me Congrès de la Fédération 
à Tournon (Ardèche), samedi 
26 juin 1976 

Compte rendu 
CONSEIL D'ADMINISTRATION

La séance est ouvorto à 9 h. 30. Henri 
Combler, président de l'U.D. de l'Ar- 

? dècho. en quelques mots très amicaux, 
salue les congressistes et dit sa Joie 
que lie congre••• de la fédération ait pu 
so*'tenir, cette année, dans son dépar­
tement.

Lo président Maurice Adam remcrclo 
M. Combler et ingretto que le président 
honoraire Gabriel Rolande et le directeur 
technique honoraire André Robert, em­
pêchés par leur état de santé, no puis­
sent êlre présents. Il remercie les délé­
gués départementaux d'avoir répondu aus­
si nombreux à la convocation, prouvant 
ainsi loue attachement à la vie de ia 
fédération et l'intérêt porté aux travaux 
du congrès.

Jo remercie les personnalités qui par­
ticipent à cotto Journée, on particulier 
•••i Pierre Dldior. maire do Tournon, 
qui a bien voulu mettre les locaux do 
I hôtel do vilto ù la disposition de la 
fédération.

Et c'est on 'cur renouvelant nos re­
merciements. et en disant encore merci 
à tous ceux, sociétaires ou non de 
l'Harmonie Municîpalo do Mâcon, qui ont 
contribué grandement et bénévolement 
ù la réussito de ces lournéo, quo nous 
mettrons un point final au concours do 
Musique do Mâcon 1976.

Vu par lo président de la FMSL

Deux musiciens de talent. M 
Demcssant à la mandoline, et f 
Loussarar à ia gultaro. exécutaient avec 

•rrio et sentimentalité --L'Ave Maria» 
du Schubert.

Jean 
M. 0. MOUY

SUD-EST-.La- sonate • en--fa- majeur • de J.-P. 
Jélcmann, jouée par : Mlle Isabelle Ca­
rnaux.,,à (a fiOto, M, Roger Patrick où 
hautbois.- et ;MHe Armel lo Goniau* ù la 
harpe.-.fut .suivie do la Sonate pour lv*rpc 
d'i J.-L. Oussek, jouée par Mlle Florence 
•Mancpati, . Uis applaudissements nourris 
et répétés montrèrent a CC3 jeunes mus;!- 
tiens- l'enthbusiâsme de fouie l'ooslstan-

LYOM
Union départementale du Rhône 
Brillant succès de la rencontre 

Internationale do Chant Choral, 
organisé les 15 et 16 mai 1976 
par l'Union chorale et artistique 
des Etats-Unis de Lyon

C'ost près de 390 choristes Aile, 
mânes et Suisses qui reçus par les 
membres do J’ilnion Chorale nt Artiati- 
quo des Etats Unis de Lyon, les snrne-

jce,
E«i concfyslori. ce fut une très agréa­

ble ot symp-dthlquo soirée musicale. pagnes par un orchestre rio ?0 musi­
ciens qui permit au public do terminer 
cetto soirée 1res agréablement.

Un Auditeur.
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Puis le conseil d’administration et le 
_ comité technique se réunissent scpnré-
J ro®11* afin d'étudier et do préparer Ie3

résolutions présentées ù l’assemblée plé­
nière do l'après-midi.

PROCHAINE REUNION 
DU COMITE TECHNIQUE CHEFS DE MUSIQUE !

Elle est fixée le dimanche 19 sep* 
tembre 197G, à Lyon. La plus large par­
ticipation est souhaitée.

L’ordre du Jour étant épuisé, le prési­
dent Adam remercie les congressistes 
de leur attention et de lour participa­
tion. Puis M. le Sous-Préfet de Tournon 
prend la parole pour souligner l'Intérôt 
qu’il a pris h suivre les débats et 
encourager vivement les ' différents res­
ponsables & déposer des dossiers solides 
et mieux élaborés afin que l’adminis­
tration puisse donner plus facilement 
suite aux demandes formulées.

Le conseil d’administration se réunit 
alors Immédiatement dans une salle vol- 
sino afin de procéder à l’élection du 
bureau.

Sont élus : président actif, Maurlco 
Adam ; président adjoint, André Vettard ; 
vice-présidents, les 6 présidents des 
Unions départementales (autres que Sa­
voie) et Léon Abram ; secrétaire général. 
Jean-Marc Bertrand ; secrétaires, Paul 
Weinbom et Louis Boulssou ; secrétaire 
administratif. Célestln Philibert ; trésorier 
général. Ernest Germain.

:rvEXCEPTIONNELSdes prixASSEMBLEE PLENIERE
A 15'h-, les congressistes so retrou­

vent pour rassemblée plénière. Après 
avoir remercié do sa présence M. le 
Sous-Préfet de Tournon, le président 
Maurice Adam soullgno le rôle Important 
qu’il, attache à la cohésion de la fédé­
ration, ù la politique constructive et 
efficace à mettre en place, afin de pro­
mouvoir une véritable action, aussi bien 
au niveau des écoles do musique que 
dos sociétés musicales.

Il insiste sur le problômo de la mu­
sique à l’école. Il no veut pas porter 
un jugement hâtif sur la réforme prévue 
par le Ministère de l'Education, qui laisse 
entendre que. dans un avenir plus ou 
moins proche, les nombreux moniteurs 
dans les écoles sont sppeiés à dispa­
raître. Heureusement, nombre de ces 
moniteurs sont employés municipaux et 
les municipalités sont réceptives à nos 
sociétés musicales. Il serait bon do 
demander è la C.M.F. d'intervenir le plus 
rapidement posslblo auprès du Ministère 

- de l'Intérieur, pour obtenir un véritable 
..statut des chofs de musique ou do Les congressistes étaient ensuite. In- 
proltsscurs dans les écoles municipales vltés à uno réception très sympathique
de musique, en souhaitant qüe ces écoles offerte par la municipalité, en présence
soient créées et structurées avec l’aide de Messieurs Didier, maire; Henri Torro,
des fédérations. député et ancien ministre. Puis Ils se

retrouvèrent dans la cour d’honneur du 
château de Tournon, afin d’écouter le 
brillant concert donné par l'harmonie 
municipale de Tournon. sous la baguette 
de son chef, Monsieur Zamora.

avec
G ARA N Tl E

INSTRUMENTS DE QUALITE « ROYAL ARTIST »
CUIVRE ARGENTE

TROMPETTE, ut et si b .... 
CORNET, si b ..
BUGLE, si b ...
ALTO, mi b ....
BARYTON, si b
BASSE, si b à 4 pistons___
SOUBASSOPHONE, si b 
pavillon orientable et démontable 
TROMBONE à coulisse .... 
TROMBONE à pistons ....

465 615
545 695
625 795
930 1190

1550
2215

1200
1730

5090
630

6200
855• •••••

950 1175
RAPPORT MORAL

Présenté par Jean-Marc Bertrand, secré­
taire général, ce rapport rappelle l'acti­
vité. au. cours de l’cxcrcice. des dif­
férentes U.O. ot de la fédération, qui LE SECRETARIAT
compte, à ce jour. 420 sociétés ù Jour
de cotisation. U souligne le rôle Impôt- Célébration du 50ème Anniversai- 
tant des sociétés musicales et de leurs «j.....
écoles de musique sur la vie sociale et re de I Union des Sociétés Musi- 
cuitureiie de toute notre région. cales de la Savoie, sous la pré-

II est approuvé à l'unanimité par l'as- sidence de M. André Ameller 
semblée. « -

COMPTE RENDU FINANCIER
Présenté do manière claire et précise 

par Ernest Germain, trésorier général, 
contrôlé par la commission fie contrôle 
(Maurice Jafllfier), Il est approuvé â 
l'unanimité par rassemblée.

RAPPORT DU COMITE TECHNIQUE
Le rapport du comité technique est 

présenté par M. Buttard, directeur tech­
nique fédéral, il convient de souligner 
l'évolution du comité technique qui, par 
sa cohésion et l'esprit d'équipe do ses 
membres, devient un atout majeur de la 
fédération.

LAQUES OR 
CLES CHROMEES

SAXO SOPRANO, si b 
SAXO ALTO, ml b 
SAXO TENOR, si b . . .
SAXO BARYTON, mi b
CLARINETTE, si b, super ébène...........
GRANDE FLUTE argentée, plateaux pleins

Depuis 25 ans, 3.000 harmonieSi sociétés 
et écoles de musique nous font confiance POURQUOI PAS VOUS ?

.
1355
1450
1750
3100
695Chambéry, capitale : do la Savoie et 

berceau do notre Union départementale, 
accueillait, en ce dimanche 3 octobre, 
les représentants des 53 sociétés musi­
cales pour leur assemblée générale mar­
quant le 5ûème anniversaire de cet or­
ganisme, symbole d'unité et garant de 
l’avenir musical dans notre département.

De nombreuses personnalités étaient 
présentés, parmi lesquelles M. Abadie, 
préfet do la Savoie et président d’hon­
neur do l’Union • départementale ; MM.
Louis Besson, Jean-Pierre Cot et Maurice 
Blanc, députés; MM. Jean Blanc et 
Louis Marre, sénateurs ; M. Piorrc Du­
mas, ancien ministre, moire de Chambé­
ry; Mgr Bonlcmps, archevêque du dio­
cèse do Savoie ; MM. André Ameller. 
président de la Confédération Musicale 
de France ; Gabriel Rolando, président 
honoraire de la Fédération du Sud-Est ;
Maurice Adam, président do la Fédéra­
tion du Sud-Est et de l’U.D. do la 
Savoie ; ainsi que les présidents des
sept Unions départementales du Sud-Est. m. Césari. directeur technique dé- 

En ouvrant la séance b l’auditorium parlementai, fait à l’assemblée un très
tous réélus à l'unanimité. eu théâtre. M. . Maurice Adam, président important compte rendu technique qui

La composition du conseil d’adminis- de l'Union départementale, souhaite la témoigne de l’intense activité de l'Union
■- UaVion. d«Mjnle dans la circulait^ an- bienvenue à tous les délégués de nos au eours de cotte année.

nuelle 1376.de. la fédération, est donc sociétés et. après avoir demandé une Le 25 avril 1976 à Lyon. 14 candidats
inchangée, sauf toufoiuis Albert Besset minute de silence à la mémoire de tous des sociétés d'Albertville Chamhérv
(Droinoj démissionnaire ou cours de •es musiciens décédés au cours du Moutiers Saint-Genix Gresv-sur-lsère*
l’exercice, et qui a été remplacé par cette année, remercie les personnalités ont JS* les épreuves du Sure sS
René Henrlon, présenté par M. P. Garnier, dont la présence est un précieux encou- r|eur. Notons l’cxcellont résultat de la
président de i'U.D. de la Drôme. ragement, et notamment M. André Amei- jeune Odile Cottet. de Sainl-Genix, qui.

1er, president de la C.M.F.. qui a bien avec 19 en solfège et 18 en instrument,
VOU^Ü,a occ*Pterl dô. Plaider cette as- peut prétendre au concours d’excellence,
semblée. Il .salue egalement M. Rolando Comme chaque année. M. Césari pré-
qui, maigre des soucis de santé.- tient sente scs sincères félicitations aux jeu-
toujours a assister aux assemblées de 
I'U.D. dont il a été le fondateur.

Soulignant les fructueux contacts que 
notre Union départementale entretient 
avec le consorvatoire de Chambéry et 
son directeur. M. Bonnal. M. Adam 
souhaite que tous les jeunes, qui au- 
jourd hui prcnnont une place primordiale, 
comprennent leur rôle et suivent l'exem­
ple de leurs ainés qui, avec courage, 
travail et foi, ont permis à nos socié­
tés musicales de * reprendre vie.
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I. ;ATELIERS MODERNES DE REPARATIONS NOTRE ARGENTURE EST D’UNE QUA 
LITE INCOMPARABLE

■

I 1t ELECTION DU TIERS SORTANT
Les membres du tiers sortant, consul­

tés en temps vouiu par les présidents 
de leur U.D., ont .tous sollicité le re­
nouvellement de leur mandat. Aucune 
candidature nouvelle n’a été présentée.

Les membres sortants, MM. Bernard, 
Welnborn, Bouissou. Germain. Loger. 
Constantin. Coudurler et Henrlon, sont

CONDITIONS SPECIALES AUX CHEFS DE MUSIOU1
>5'

JCOMPTE RENDU TECHNIQUE différents problèmes qui préoccupent les 
musiciens ».

Après avoir donné des explications sur 
la vie de cette Confédération Musicale 
de France, trop souvent' méconnue par 
la plupart dos musiciens fédérés, le pré­
sident donne des. garanties concernant le 
choix des morceaux imposés pour les 
examens fédéraux. Chaque comité tech­
nique fédéral peut effectuer des coupu­
res éventuelles . sur. .des passages diffi­
ciles. D'autre part, répondant ù une 
question relative aux flûtes à bec, M. 
Ameller signale que dès 1977 une épreu­
ve sera créée pour cet instrument.

En terminant, M. le Président réaffirme 
avec force : « La musique doit faire par­
tie Intégrante de l'éducation de l'enfant, 
et non être un complément, comme c’est 
te cas dans le temps présent.

l'Hôtel do France que tous les congres­
sistes sû retrouvaient pour un repas ami­
cal. empreint de cette camaraderie qui 
unit tous les musiciens savoyards.

D. VAGNON. '3
TARN

CONGRES 1977
C'est dans le département du Rhône 

•qu’il doit se tenir ot Francisque Bernard, 
président, de I'U.D. du RhCne, propose 
comme lieu Tassin-la-Demi-Lune ; ia date 
est flxéë aux samedi 14 et dimanche 15 
mal. L'assemblée adopte îe principe d'un 
concours fédéral à cette occasion.

TARN
L Union Musicale de Graulhût en 

deuilnos laurénts et scs encouragements aux 
professeurs qui. avec souvent très peu 
de moyens, parviennent â amener des 
jeunes jusqu'au niveau du cours supé­
rieur.

r.-

Le 24 septembre 1976. la grande fa- 
miMc dos musiciens a appris !c brusque 
décos de Madame Maihtld»: Oondoyno 
professeur de musique et épouse dé 
•VI Fernand Dondeync. chef de l'Union 
Mur-lcalo de Graulhct.

Madame Dondcyne était née en îâü6 
?.. ®V*'C (Algérie), où elle commença 
J étude de la musique. Venue à Lille 
en 1922, (Nord), pour des raisons fa­
miliales elle présenta le concours d'en­
trée au Conservatoire National de cette 
villo.

Au bout de quatre années d’études. 
• elle obtint un premier prix de solfège 

A l’issue do ces débats fructueux, les ot un premier prix de violoncelle. Elle 
congressistes se dirigeaient vers l'Hôtel : fait alors partie de l’orchestre des 
de Ville, entraînés par les Trompettes ' concerts du Conservatoire de Lille et 
de Barbcraz (direction Patrick Durand) 1 participe régulièrement à des concerts 
qui interprétaient des pas-redoublés avec de musique de chambre à Radio PTT 
le brio que nous connaissons. Pendant Nord.
ce temps les Trompes du Viviers du Lac, " j Elle revient deux ans en Algérie, où 
dans un périple à travers la ville, fat- elle exerce comme professeur (à cette 
salent sonner leurs cors, symbole d'unité epoquo elle a ontroutres comme élève 
entre le sport et la musique. Sur le au violoncelle M. Raynald Giovaninetti. 
perron de l'Hôtel de Ville, tous les dé- actuellement chef d'orchestre et dircc- 
légués et los personnalités étalent ac- leur de l'Opéra de Marseille). Dunker- 
cueillis p3r la formation « Juniors » dé- que voit l’union de Monsieur et Mada- 
partementate qui. sous la direction suc- me Dondeync. en 193t. et tous deux 
cessivc de MM. Combaz. Chevallier et font partie de l'Association des Artistes 
Fayollal. interpréta quelques morceaux. Musiciens jusqu'en 1939.
démontrant s’il on était nécessaire le Ayant tout perdu, en 1940. l’Algério 
sérieux des Journées de rencontres mu- les accueille ù nouvoau. Mme Dondey* 
sicales. ne occupe alors la place de vlolonccl-

ALLOCUTION DE M. JEAN-PIERRE COT, 
DEPUTE

M. Jean-Pierre Cot. député, au nom 
de ses collègues parlementaires, remar­
que que ia musique en Savoie se porto 
bion et même'de mieux en mieux, puis­
que chaque année de. nouvelles . sociétés 
adhèrent à l'ÜD. Et' if assuré rassem­
blée du soutien total du Conseil général 
ù cette action ' en faveur de la musique 
populaire.

.'• Le cours moyen s’est déroulé au 
Conservatoire de Chambéry samedi 22 
mal et a vu une légère augmentation 
de l’effectif des candidats. Le samedi 27 
pnaî 1976 c’était le tour des candidats 
des cours préparatoire et élémentaire de 
subir les épreuves de solfège et d’ins­
trument à Challes-les-Eaux.

Le total des candidats présentés par 
notre Union aux examens 1976 se dé­
compose comme suit : 658 candidats en 
solfège, 430 candidats en instruments.

Quelques Jeunes Savoyards ont parti­
cipé aux stages de Toucy et Vesc; M. 
Combaz entretiendra l'assemblée) do ce 
dernier stage dans quelques Instants.

Comme chaque année, ' plusieurs so­
ciétés ont participé à des concours, ce 
son! : Accordéonistes La Bathie, Accor­
déonistes Alxols,- Harmonie Moutiers. 
Fanfare de Gresy-sur-Isère, Réveil Albert- 
vitlois. Accordéonistes de Chambéry et 
du Sud-Est, Académie Açcordéon Rlcchi. 
D’autre part quelques sociétés se sont 
rendus à l’étranger représenter ia musi­
que savoyarde, ce sont : Les Damolscl- 
les et leurs Hussards de La Motîe-Ser- 
volcx. Montméllan. Accordéonistes Al­
bertville.

COMITE DE LIAISON

% André Vettard. présider?: adjoint, pré­
sente aux congressistes le bilan des 
contacts pris avec les fédérations de 
la Loire et du Dauphiné, afin de créer 
un comité de liaison des Fédérations 
Musicales de la région Rhône-Alpes. 
Il apparaît que chaque fédération est 
consciente de l’importance de ce comité 
et le congrès approuve le sens des dé­
marches entreprises et donne toute la-

mener

COMPTE RENDU MORAL

M. Georges Boisson, secrétaire général, 
présente le rapport moral de l’année 
écoulée. Il souligne le succès obtenu 
par le festival départemental qui s'est 
déroulé cette année .à Modane, groupant 
37 sociétés de notre département. Il rap­
pelle au sujet des stages nationaux ou 
régionaux que toutes les demandes doi- ' ' 
vent obligatoirement être transmises au 
président départemental ou au directeur 
technique ; tout candidat ne sé soumet­
tant pas à ces directives se verra re­
fuser le remboursement des frais de 
ces stages.

. titude ou bureau fédéral pour 
toutes les négociations et contacts né­
cessaires.

STAGES
TOUCY. — Le président, insistant sur 

. le qualité des stages de Toucy et tenant 
compte, d'une part, des éloges des sta­
giaires qui ont participé à ces stages ; 
d autre part, dos travaux qui restent en­
core à entreprendre à Toucy. propose un 
don do 2.500 F pour le centra de Toucy, 
qui ost voté à l'unanimité par l'assem­
blée. Une intervention se fera auprès 
de toutes les U.D. pour recouvrer 1 franc 
par musicien de chaque société.

VESC. — Ce stage fédéral, du 1er au 
•14 août, dont l’Initiative revient ou 
président Garnier, a été une réussite. 
M. Garnier espère avoir la possibilité 
de préparer, l’an prochain. 2 cessions 
successives.

FINANCEMENT
L'intérêt de ces stages étant considé­

rable. le président demande l'autorisation 
d’ouvrir une provision pour l'aide au 
financement de ces stages pour l‘exercice 
1977, qui lui est accordée par l’assem­
blée.

GROS SOU ORPHEONIÛUE (G.S.O.)
Un effort d'information est demandé 

aux Unions départementales auprès de 
leurs sociétés afin d'augmenter le pour­
centage des sociétés cotisant au G.S.O.

MEOAILLES
Le conseil rappelle l'information Ie3 

concernant (circulaire page 9) pour les 
médailles confédérales et fédéralc-3 ; 
deux promotions par an (avril ot octobre). 
Les demandes devront parvenir Impérati­
vement avant le 1er avril et le 1er oc­
tobre. Les demandes retardataires se­
ront reportées à la session suivante.

EXAMEN SUPERIEUR 1977
Il est fixé au 24 avril, à Lyon, b la 

M.J.C. Il est rappelé que toute candi­
dature doit parvenir obligatoirement au 
comité technique fédéral, secrétariat de 
la Fédération des Sociétés musicales du 
Sud-Est, 284, rue Vendôme. 69003 Lyon, 
par l'Intermédiaire du Comité technique 
fédéral de chaque U.D,

!

En terminant. M. Boisson présento h 
notre ainl Sorge HerJin, vice-président 
de l'Union départementale, les félici­
tations de l'assemblée pour sa décora­
tion de la médaille de bronze de la 
jeunesse et des sports couronnant des 
années d'efforts b l'éducation musicale 
des jeunes.

COMPTE RENDU FINANCIER
Notre trésorier général. M. Marcel 

Rault. donne un compte rendu très dé­
taillé de l'exercice 1975-1976. Cette 
née. nous constatons uno augmentatiun 
très importante des remboursements des 
frais de transport pour les examens fé­
déraux qui est heureusement compensé 
par le réajustement de la subvention 
du Conseil général. M. Adam intervient 
pour souligner l’effort du Conseil général 
de la Savoie et prie M. Besson, son 
président, de transmettre les sincères 
remerciements de l’Union départementale 
b ses collègues.

D’autre part, conformément au règle­
ment, MM, Joly ot Cnmboy. commissai­
res aux comptes, ont contrôlé Ina écri­
tures et les ont déclarées, conformes, 
avec félicitations au trésorier.

TIRAGE AU SORT
DES BONS D'EQUIPEMENT

Comme chaquo année, II est procédé 
au tirage au sort de 10 bons pour achats 
d’instruments. Les sociétés suivantes 
sont los heureuses bénéficiaires de ce 
tirage au sort effectué par M. Cot. dé­
puté : Echo du Montbel Naval,'lise, l'Eveil 
Salnt-Alban-Leysso. Union Musical») de 
Modane, La Molte-Scrvolcx, Cognln, 
Echo du Meyrfcux. La Biol le. Chorale 
Nino Vallin, Ecole do Musique de Saint- 
Joan-de-Maurienno. Harmonie Chambéry, 
fanfare Salnt-Pierre-d'AIblgny.

|
!•

COMPTE RENDU DU STAGE DE VESC
M. Robert Combaz. moniteur ou stage 

de Vc3c, présente les différentes acti­
vités offertes aux stagiaires (parmi les­
quels 19 Savoyards) du 1er au 14 août 
197G ; tous les anciens stagiaires ont 
regretté qu'à causé d.’un changement de 
directeur, il n’y ait eu aucune suite aux 
différents travaux effectués les années 
précédentes : toute réforme bien menée 
doit tenir compte de ce qui a précédé.

Notons toutefois qu’au nivoau départe­
mental des rencontres sont organisées 
pour les Jeunes musiciens savoyards du 
niveau cours élémentaire 2 et moyen, 
qui donneront û l’issue de l’assemblée 
un aperçu de leur talent.

ELECTION DU TIERS SORTANT
Sont élus ou réélus à l'unanimité des 

104 votants : MM Bois Adrien, Bulfatd 
Pouf, Bozon Auguste, Chnvot Marcel. 
TrIcaud Marcel, Hosso Hector.

Lo nouveau conseil d'administration, 
conformément ou règlement, se réunira 
a l'issue de rassemblée générale pour 
procéder à l'élection do son bureau.

DATES A RETENIR
Dimanche 27 février 1977, congrue 

technique; dimanche 12 juin 1377, fes­
tival û le Rochette ; dimanche 2 octobre 
1977, assemblée générale.

ALLOCUTION DE M. AMELLER, 
PRESIDENT DE LA CM F

M. André Ameller remercie tout d'abord 
M. Adam pour son invitation. • Celle 
prise do contact avec une Union dépar­
tementale m'a permis do mesurer les

Au cours de la réception à l’Hôtel de 
Ville, M. Pierre Dumas, maire de Cham­
béry, redit sa joie, celle de son conseil 
municipal ot de la population de rece­
voir les délégués de' ta" Savoie musicale. 
Rappelant la mémoire de M. Fontaine, 
fondateur de . l 'Union départementale et 
ami de son père, M. le maire se plut 
b démontrer la place qu'occupe la mu­
sique à Chambéry. Se tournant enfin vers 
M. Ameller. M. Dumas lui remettait la 
médaille d’honneur do la ville de Cham­
béry. qui ost attribuée rarement à une I 
personnalité étrangère à la ville, mar- ! 
quant b travers le président de In Confé- ‘ 
dération Musicale de Franco, rattache­
ment de cfcttc ville à In musique popu­
laire.

M. Rolando prenait ù son tour la pa- | 
rôle pour retracer l’historique do l'Union j 
départementale. Union qu’il a lui-mS-ne 
portée aux fonds baptismaux et sur la­
quelle il a veillé durant 50 ans. Il 
rendit hommage b tous les animateurs 
qui se sont dévoués pour que vive et 
sc développe la musique dans ce beau 
département, avant do présenter à ceux 
oui maintenant tiennent le flambeau, ses 
vtnux de réussite.

M. Rolande décorait - ensuite ave»; émo­
tion le drapeau de l'Union départemen­
tale do ia médaille do la CMF porté en 
»;e jour par de:, jeunes en costumes des 
différentes vallées de notre belle Savoie.

fl restait à M. Adam dn remercier la 
municipalité de Chambéry, les personna­
lité.-) et tou» les musiciens qui, par leur 
présence, ont donné ù cot anniversaire, 
un faste qui sera Inoubliable. Et c‘est û

*V.?:

DRAPEAUX 

A. S. ROBERT
an-
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votre souvenir qu’il gardera à tout j 
jamais. Madame Oondoyne adieu, nous ne

le solo aux Théâtres de Bôno et de 
Constantlne. ainsi que celle do profes- VAR {Les Éditions Robert MARTIN!seur do piano et violoncelle, le chef 
d'orchestre dos deux théâtres n’étant

vous oublierons pas I ■.

autre que son époux. Les événements La foule, émue, se recueillait pleu- LA GARDE
d’Algérie mirent une nouvelle fols leur sèment en l’église do Notre-Oamc-du-Val S125ème Anniversaire de la Fanfare | 106, La Coupée 71009 MACON CEDEX 1vie tant morale que matérielle à rude 
éprouve. En 1964, Ils viennent se fixer

d’Amour. Oe nombreuses personnalités
Mussouassistaient à la cérémonie funèbre et

à Graulhet. C’ost à ce momont-là que 
l'Union Musicale de Graulhet et son

entrautres, M. le Docteur Pontier. mal- La fanfare Mu3sou üe La Garde dans 
le Var est l’une des plus anciennes 
sociétés musicales do France. Fondée 
en 1851 pa. Justin Mussou, elle pour­
suit toujours vaillamment ses efforts 
pour promouvoir la musique populaire. 
Ce n'est plus une faifare, bien qu’ello 
en conserve !o nom qui l'a rendue cé­
lèbre. mais uno formation harmonique 
d'une quarantaine de musiciens de tous

fournissent tous les morceaux imposés dansre do Graulhet ; Mlle Jullé et M. Rouy- SEcolo de Musique les accueillent dans ro, adjoints . au maire ; M. Bonnet,
| les examens de la G.KS.F.leur grande famiilo où leur compéten- président des Sociétés Musicales et Or- 

phéontqucs du Tarn ; et M. Bascoul, 
8écrétalre .ï Mme Satgé Denise, pré-

leur gentillesse et leur dévoue­
ment sont Immédiatement appréciés et
ce.

niiiiminiinmniiiiimiiiiiiiiiiiHHiiiiiHiiiiiiiimiiimumiinumiufuiKii?
reconnus. Le destin cruel a mit fin à sidont d'hor.nour de l’Union Musicale :

M. Bernard Alquior, directeur de laune carrière musicale ô combien rem- gardéennes est aussi souclouse de son sur la tombe de Justin Mussou et des 
principaux chefs do musique qui lui ..... 
succédé. Puis la société escortée par !,i 
clique et les majorettes d'Art et Cul­
ture do La Garde, so rendit

Lyre do Lavaur. MM. Régnier et Escrl- avenir. Son écolo de musique, animéeplie par un dévouement sans égal et ontâges, dirigés par le très dévoué Gabriel 
Boudillon qui est plus qu’un chef, c'est 
un ami écouté et aimé par tous, ce qui 
lui permet ds faire Interpréter la musl-

vo do l'Harmonle-Fanfare de Brlatexte : par les musiciens do la société esttotale abnégation. L'éloge func-une fréquentée par 02 élèves garçons et 
filles qui y apprennent le solfège et là

ainsi qu'une délégation do la Cliquebre prononcée par M. Raoul Catalo, Municipale de Graulhet, conduite par au monu­
ment aux morts de la ville où le pré. 
sidont et le Directeur déposèrent une 
gerbe. Puis lo cortège gagna l'hôtel do 
ville, ou. à l’instant où retentissait La 
Marseillaise, des pigeons furent lâchés 
dans le ciel radieux du printemps pro­
vençal.

président de (‘Union Musicale, il ôtait pratique de3 Instrumenta.
Le dimanche 20 Juin 1976. la fanfare 

Mussou a célébré son 125ème annlvcr-
son chef M. José Paz. que non seulement avec uno grande 

pré Islon technique, mais en plus avectraduit bien l'émotion de tous.
amour et passion. saire. Dès C h du matin, le président 

André Gatty et Ic3 membres du Conseil 
d'Adminlstration déposaient une gerbe

L’Union Musicale deNous en extrayons la fin : « Notre La fanfare Mussou, aujourd'hui, si 
elfe maintient les traditions populairesGraulhet.coeur est plein d'émoi ; il so referme sur

Le présideur. et directeur saluèrent 
les personnalités M. Maurice Delplace, 
maire de La Garde, conseil for général, 
et les membres du conseil municipal. 
M. Vaux, sous prefet do Toulon, r - ê- 
sentant le Préfet, M. Labessoda repré­
sentant M. Aymcric Slmon-Lorlèrc, dé­
puté du Var : M. Bertlte, président 
de la Fédération Musicale du Var ainsi 
que les représentants des diverse*: 
sociotlons iocales.

NOTRE SERVICE DE COMMISSION-■

./
/

Nous vous rappelons une fois de plus que nous fourniss ons tous les morceaux de musique instrumentale imposés
as-

dans les examens fédéraux.
Apros avoir visité, sous l.i conduite 

de M. Roger Murons, vlco-présidont. 
l’exposition consacrée à l'histoi c de la 
fanfare Mussou, tout le monde so rendit 
5 la salle du Rocher, écouter le grand 
concert donné par la Fanfare.

Le programme était de choix et son 
interprétation en fut remarquable- : -• La 
chauve souris » de J. Strauss. - La 
Ferla »’do Lacomo ot un extrait de >Mi-

Par ailleurs, nôtre service de commission est à votre disposition pour la fourniture de toute musique (enseigne­
ment, musique instrumentale, harmonie ou fanfare, etc...) de n’importe quelle édition française au même prix que 
les éditeurs.

INSTRUMENTS DE MUSIQUE DE GRANDES MARQUESK f.
roi Ile » de Charles Gounod. Le concert
se termina par lo pas redoublé « fion-

Nous vous Indiquons ci-dessous les prix au 1er septembre 1976 ds quelques instruments figurant à notre catalogue. 
(Nos prix s'entendent T.V.A. comprise).

cevaux » au milieu des vivats ci do
la joie générale. Le directeur, M. Ga­
briel Soudiiiun reçut de la pmi des 
élèves une superbe gerbe que lui re­
mirent trois jeunes musiciennes rendant 
que les musiciens et l'o-.i-isfance debout 
l'acclamaient.

TROMPETTES D'HARMONIE ET TROMBONES A COULISSE ARGENTES.? >
Trombone à coulisse COURTOIS, 1/2 perce 

(réf. 131 M) ............................................
Trompette d'harmonie ut et sib COURTOIS

(réf. 114 M)..........
Trompette d'harmonie ut et sib COURTOIS

(réf. 215 D) grosse perce____
Trompette d'harmonie ut et sib SELMER

Les musicien." défllèront ensuite dans1.470,00 1.480,00 ;
las rues d? la vliîa ju 
Mussou où les attendait.

isou îi la salieTrombone à coulisse COURTOIS, modèle américain, 
grosse perce (réf. 135 G)......................................

!
après
dent

vin opa-2.000,00 1.620,00 i. ritif d'honneur, un suce U
ÿ- Au dessorl.: le pr: 

n'Inr.Trombone à couKsse COUESNON-, grosse perce 
(réf. 308) ......................................................

: rident Andr GôÜv
tulioii dans l^nu.prononça une1.480,00 ‘(réf. 357 C) ... 2.150,00.. ;. * il retraça brièvement !..

Trompette d'harmonie ut et sib COUESNON 
(réf. 101 S.) ................................................

Trombone à coulisse SELMER, grosse perce. société. Puis toutes
présentes prirent tour tour ! i1.720,00 modèle Boléro (réf. 363) 1.850,00 pour féliciter !o Directeur e’. :
ciens ot dire foute leur joie d'avoir 
participé U cette brillante célébration.Disponibles également ces instruments vernis dorés

M. Gabriel Boudillon reçut ensuite 
des mains de M. Doiplace. qui lui no-

SAXOPHONES ARGENTES prit sa prochaine nomination dans l'or­
dre des palmes académiques, une pla­
quette offerte, par le consçil général, 
et du Président Galty, un magnifique 
objet d'art offort par les musiciens en 
témoignage de leur sincère amitié.

Saxophone soprano sib DOLNET Artîst 2.735,00 Saxophone baryton DOLNET Artîst descendant au sib .. 5.020,00 •:Saxophone soprano sib COUESNON Monopole 
Conservatoire (réf. 724) ................... Saxophone baryton DOLNET Artîst descendant au la 5.680,00m: 3.090,00 Lo banquet se termina dans l’allé:... 

grosso générale,>..roaîa---1» -*1^ "cdriîTHua 
sur fa place cle

Saxophone soprano sib SELMER (réf. 87 B)........ .. 3.230,00Wï : Saxophone baryton mib COUESNON Monopole
La République où unoSaxophone alto mib COUESNON Monopole

Conservatoire (réf. 734) ...................... ..
Saxophone alto mlb SELMER Mark Vil (réf. 90) 
Saxophone ténor sîb SELMER Mark Vil

(réf. 93) . ............................................

Conservatoire descendant au la (réf. 757) . 5.620,00 quinzaine de musiciens interprétèrent 
une longue série rie danses - rélro • 
à la grande joie de la population qui

’ ’j2.820,00
Saxophone baryton mlb SELMER descendant au sib.1 3.280,00

(réf. 96) dansa Jusqu'à 20 h.5.900,00y!- ; 3.610,00
Saxophone baryton mib SELMER descendant au la■

Saxophone ténor sib COUESNON, Monopole

VAUCLUSEréf. 96 A)Conservatoire avec fa dièse aigu (réf. 745) 6.460,003.150,00 ;
Disponibles également ces saxophones vernis dorés

Il nous reste encore quelques saxophones ténors SELMER Mark VI (référence 93) argentés avec fa dièse aigu au prix de : 3.030,00 F. AVIGNONl Brillant succès de l'HarmonieL Municipale ou concours inier-
v.CLARINETTES (modèle Boehm 17 clés, 6 anneaux, mécanisme nickelé) national de Maçon

Notre Harmonie Municipale s’est tout 
particulièrementClarinette sib COUESNON Monopole ConservatoireClarinette sib NOBLET Série M 880,00 distinguée nu 

et -fanfares
concours

(réf. 1150) 1.760,00 rie musiques qui s est
déroulé lo dimanche 27 juin à Mâcon. 
La formation de M. Dal Bullo s’est en 
effet classes 1ère do la Division Excel­
lence A. et a ainsi accédé à la Divi­
sion d'Honncur.

Clarinette sib NOBLET Artiste 950,00 Clarinette sib SELMER (réf. 1, Série 9) 1.820,00 .
Clarinette sib LEBLANC, clés argentées (réf. 176) .. Clarinette sib BUFFET-CRAMPON (réf. 1132), en étuf .. 1.845,001.680.00

Certaines de ces clarinettes sont également disponibles avec mé-canlsme argenté.
Ce premier prix obtenu avec une note 

do 23.2/30 était assorti des félicitations 
du Jury au Directeur et d'un magnifique 
vase de Sèvres offert par le Secrétariat 
â la Jeunesse et aux sports.

Peur ce concours, nos musiciens ont 
exécuté avec brio la suite Romantique 
de Weber-Üusser avec variations sur 
un thème original, (de Jules Semlor 
Colleryj, morceau imposé, et la Force 
du Destin, de Verdi, morceau au choix.

GRANDES FLUTES (modèle Boehm en métal argenté à plateaux pleins) .Grande flûte SELMER (réf. 63 B) 3.400,00Grande flûte NOBLET (réf. 70) 1.080,00
Grande flûte YAMAHA, fournie avec étuiGrande flûte COUESNON «Imperator GRASSI »

(réf. YFL 22 S)1.190,00 1.330,00(réf. 1320)
Certaines de ces flûtes peuvent être également fournies à plateaux creux.

Après M. le Président du jury, M. 
Edgar Bousquet, adjoint au 
vice-président do l'Harmonie. M. Alain 
Layrisse, conseiller municipal cl Tréso­
rier. M.

maire et
:CHOIX COMPLET DE TOUS LES GROS INSTRUMENTS D’HARMONIE OU FANFARE

Fernand Trinquier. Président 
de la Fédération des Musiques do 
Vaucluse, qui .‘étaient rendus à Mâ­
con. furent les premiers à féliciter M. 
Dal Bcllo et ses musiciens pour ce 
brillant résultat! L'apres-midi a l’issue 
du défilé, ('Harmonie en raison de sa 
remarquable interprétation de la Marche

DEMANDEZ NOTRE CATALOGUE

INSTRUMENTS DE BATTERIE-FANFARE CUIVRE
532.00Tambour modèle Armée 4/4, depuis .............................

Caisse claire 4/4, 8 tringles, depuis.................................
Grosse caisse à 2 peaux, fût cuivre à tringles, depuis ..

Clairon d'infanterie réglementaire, depuis 238,00 de Rienzi de Wagner, dut donner on 
• bis • l'ouverture de la Force du760,00304,00Trompette de cavalerie réglementaire, depuis 

Trompe de chasse, depuis ........................... Destin qui l’avait fait triompher lo1.045,00551,00 matin.
Pour fêler cette promotion, le mardi 

13 juillet dans lû salle du ConseilDisponibles également ces instruments nickelés
les édiles offraient une réception aux
musiciens lauréats de Mâcon. En premier 
lieu, M. Gilbert Testcnlèrc, trésorier

Et n’oubliez pas que administratif. adressait les rernei élé­
ments do l'Harmonie à M. Duffaut, dépu- 
té-inalro ot à la municipalité, car les

DE LA PETITE FLUTE AU SMDASSBPÜ1E résultats qu'elle a obtenus sont dû3
au soutien Incessant accordé par les;
édiles.

Dans les concours successifs auxquels

Les instruments de toutes marques se trouvent aux ils ont participé. Charbonnières, Laon. 
Nevcrs et Mâcon, les musiciens Avl-
gnonnals ont démontré qu'ils pouvaient 
rivaliser avec les meilleures sociétés.
Hommage était rendu au chef Emile 
Dal Gello avant qua M. Trinqulor, Pré- 

q! aident do la Fédération do Vaucluse et 
R fidèle supporter do l’Harmonie, motte
I l'accent sur cette progression de (aEditions Robert MARTIN

Société.V
106, La Coupée 71009 MACON - CEDEX allocution. Monsieur leDana son

moire d’Avignon disait tout son plaisir 
et sa satisfaction du succès obtenu
par l’Harmonie Municipale.Téléphone relié à Mâcon (85) 38,11.58 (3 lignes groupées)
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